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1. 



Prière pour le premier jour de Vannée. 

O Dieu ! qui es rAncien des jours et le 
Père d'éternité , le premier et le dernier, 
tu nous vois abattus en ta présence pour 
te œnsacrer les prémices de ce jour et de 
cette année, et pour te demander ta bé- 
nédiction. Nous te rendons nos actions de 
grâces de ce que, pendant Tannée que 
nous achevâmes hier, tu nous a garantis 
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ôfô m\\\e accidents qui pouvaient nous 

^Vç^ twwesVes, et qui Vont été à uae inS- 

nité de nos frères \ et nous venons te 

prier de nous accorder la continuation de 

tes grâces. 

Nous bénissons ton nom de ce que tu 
as couvert de ton ombre et de ta protec- 
tion cet Etat et cette Eglise , pendant que 
la guerre a désolé tant de royaumes et de 
pays ; et de ce que non-seulement tu ne 
nous as pas affligés par ces terribles 
fléaux, dont tu châties quelquefois l'in- 
gratitude et la rébellion des peuples^ mais 
encore de ce que tu as fait régner dans 
cette petite Sion Tabondance et la paix. 
Nous venons ausst reconnaître devant toi 
combien nous nous sommes rendus indi- 
gnes de ton support^ par des péchés sans 
nombre que nous avons commis contre 
toi , et dans l'année passée et dans les 
autres qui Font précédée; et nous venons 
te supplier de ne nous point faire porter la 
peine que nous avons justement méritée. 



^<;^gKsà054voxis p\u\M dans tes oompamoos^ 
Ysl&xisA^ eX Idîa-iious grâce pour Vamoar 
de ton Bian-Aimé , en qui tu prends tout 
ton plaisir. Souviens-toi qu'il a satisfait ta 
justice pour nous ; et à cause de ce cher 
nis / conserve-nous la vie^ quoique nous 
ne méritions que la mort, et continue à 
répandre sur nous tes faveurs. Dans cette 
année nouvelle, que nous commençons 
aujourd'hui, par un effet de ta miséricorde 
mfinie, fais luire de nouveau sur nous la 
clarté de ta face. Sans toi nous ne pou- 
vons rien , mais avec toi nous pouvons ' 
toutes choses. 

Enseigne-nous à faire ta volonté , a&n 
que nous commencions aujourd'hui une 
nouvelle vie. Eclaire tellement nos esprits, 
qui sont naturellement aveugles, que nous 
puissions comprendre ce que tu es et ce 
que nous sommes , ce que tu as fait pour 
nous et ce que tu veux que nous fassions 
pour toi , l'espérance de ta vocation , les 
mohesses de toa héritage, la profondeur 
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^\. \a \iaxA«aT de ta charité et Vobéissaoce 
ss^sst \iO\\â le devons. Sanctifie aussi nos 
âmes y viens-y retracer ton image y et sou- 
mets toutes nos passions à ion empire; 
donne-nous une vraie foi en tes promes- 
ses y une vive espérance ^ et enflamme 
nos cœurs d'un véritable amour pour toi 
et pour notre prochain. Ne permets pas 
que nous occupions notre esprit à des con- 
naissances vaines et même criminelles, 
comme nous ne l'avons que trop souvent 
fait jusqu'àprésent; mais faisplutôtquenous 
travaillions à acquérir la science du salut 
que tu nous as révélée dans tes Ecritures y 
et que, dans cette année, nous y fassions 
de grands progrès. Affermis-nous dans ta 
vérité, afin que rien n'ébranle notre foi; 
et donne-nous une si grande horreur pour 
le péché que , non-seulement nous détes- 
tions tout ce qui est contraire à ta volonté, 
mais que nous nous abstenions de toutes 
les apparences du mal, et que nous vivions 
dans ce présent siècle sobrement , juste^ 
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"EfiifisaV. ^T^\\^eu8emeût. Si Salao, le moade 
el notre cbaîr nous tentent et nous soIIh 
citent à quelque péché, quelque léger qu'il 
nous paraisse , que le respect de ta ma*- 
jesté et la crainte de tes jugements nous 
retiennent, et fais que nous nous souve* 
nions sans cesse que nous ne faisons rien 
que sous tes yeux y que tu entends tous 
nos discours, que tu sondes même nos 
cœurs, et que tu nous jugeras un jour. 
Soumets toutes nos volontés à la tienne, 
afin que nous ne murmurions jamais con- 
tre ta Providence , quelles que soient tes 
dispensa tions à notre égard; et si notre 
chair superbe combat contre notre esprit, 
fais que notre esprit triomphe de notre 
chair, que la loi de notre entendement 
l'emporte sur la loi de nos membres^ et que 
la loi de ton Esprit de vie nous affranchisse 
de la loi du péché et de la mort. Fais que 
dans cette année tout soit renouvelé en 
nous, et que nous ayons de nouveaux dé- 
sirs et de nouvelles inclinations. Donne< 
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\!ycsvi& \m nouveau cœur y et mets en aoa^ 
un esprit nouveau. Fais que nous renon- 
cions à notre avarice, à notre ambition , 
à nos convoitises , à nos habitudes coupa- 
bles, à notre luxe , et à toutes nos passions 
criminelles, que notre vieil homme meure ^ 
et que nous soyons revêtus du nouveau qui 
est créé en justice et en sainteté; et que, 
laissant les choses qui sont en arrière, 
nous nous avancions vers celles qui sont 
en avant, tendant au but de notre céleste 
vocation. Aie pitié de cette partie de ton 
Eglise, qui gémit sous la pesanteur de ta 
main. 11 est temps que tu en aies compas- 
sioo. Entends les cris de ton peuple, les 
sanglots de TEpouse de ton Bien-Âimé« 
Regarde les masures de tes sanctuaires ^ 
et relève-les par ta puissance; rappelle 
tant de troupeaux dispersés et tant de 
pasteurs fugitifs , et fais que cette année 
soit une année de grâces, de bienveillance^ 
de salut et de joie pour ta chère Sion. 
Ouvre les prisons où tes enfants sont en- 



^ssrcci^ y eXTompt les chaînes dont ils soot 
liés. Conserve toutes les ^lises qui sobsis- 
V&ùt par tin effet de ta bonté ; mais surtout 
continue à être le protecteur de celle dont 
BOUS sommes les membres. Sois toujours 
son soleil et son bouclier , sa lumière et 
sa force ; que ta gloype habite au mili^i 
d'elle , et que ta main la couvre. Dissipe 
tous les complots qu'on pourrait faire 
contre elle. Garantis-la des horreurs de la 
guerre , de la famine et de la peste ; 
inspire à toutes les puissances du monde 
des sentiments favorables pour cet Etat ; 
Élis que la divine semence de ta Parole 
y produise des fruits en abondance^ et 
répands sur elle les plus douces influences, 
de ton ciel. 

Boi des rois , bénis nos magistrats, com- 
ble-les de tes plus rares et de tes plus 
précieuses faveurs. Revéts-les de ton Esprit 
de lumière , de conseil et de force; préside 
dans tous leurs conseils ; donne un heu- 
reux succès à leurs justes desseins, et fais 
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v\vC"^% Tv'aietil d'autre but que ta gloire^ 
Yavancement du règne de ton Fîfs, /e Ima 
de cette Eglise et le bonheur de cet Etat, 
afin qu'un jour ils soient couronnés dans 
ton ciel. Fais que toutes les puissances de 
la terre te rendent leurs hommages , et 
qu'elle se soumetl^t à l'empire de ton 
Fils, afin que tes enfants vivent heureux 
sous leur domination. 

Souverain Pasteur de nos âmes , bénis 
tous ceux que tu as appelés pour nous 
conduire dans la voie du salut y et pour 
nous découvrir les vérités de ton royaume. 
Donne-leur, dans celte nouvelle année, 
une nouvelle mesure de ton Esprit , qui 
leur enseigne ce qu'ils doivent enseigner 
à ton peuple, qui leur inspire ce qu'ils 
doivent dire de ta part , qui les embrase 
d'un saint zèle , afin qu'ils fassent ton œu- 
vre avec une ardeur , une activité et une 
vigilance qui ne se relâchent jamais. Ac- 
compagne leur ministère de ta bénédic- 
tion , afin qu'ils puissent confondre tous 
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\e& <$Kvxk^\s»s. Aft Va vérité , .corriger les pé- 
dbeurs , ramener tous ceux qui s'égarent , 
consoler les affligés , abattre au pied de 
la croix de ton Fâs les âmes les plus or- 
gueilleuses , et ranger tous les cœurs sous 
son obéissance; et qu'après en avoir amené 
plusieurs à la justice y î|s soient introduits 
dans le séjour éternel de ta gloire, où ton 
Agneau sera le pasteur. Répands aussi tes 
bénédictions sur ceux qui se consacrent 
au saint ministère , et sois toi-même leur 
docteur et leur maître. 

Bénis toutes les familles qui composent 
cette Eglise , de tout âge , de tout sexe et 
de toutes conditions : vieillards , hommes 
faits, jeunes gens et enfants, citoyens et 
bourgeois, habitants, étrangers, et ceux 
que les malheurs des temps ont contraint 
de chercher ici un asile pour te servir 
selon les lumières de leur conscience ; 
tous en particulier, chacun selon la voca- 
tion dont tu Tas honoré, et selon Fétat oii 
il se trouve. Conserve ceux qui sont en 
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^ti\& , rétablis ceux gai soai malades^ ai' 
in le joges à propos pour ta gloire et 
pour leur salut. 

Sois le^ protecteur des innocents, le mari 
des veuves et le pèt*e des orphelins; sois 
le trésor des pauvres , et fois que ceux à 
qui tu as donné des biens en fiassent ua 
bon usage. Console tous les affligés, et 
réjouis-les par les assurances de tagràoe*. 
Bénis ceux qui s'attachent aux belles*let- 
tres et ceux qui portent les armes ; bénis 
ceux qui veillent pour notre garde, ceux 
qui défendent la juste cause des personnes , 
à qui l'on &it tort et ceux qui s'emploient 
à la guérisondes malades; bénis le com^ 
merce de ceux qui négocient , et les tra- 
vaux des artisans. Répands sur nous tous, 
en ce jour, toutes tes bénédictions les 
plus précieuses. Voici, nous ne te laisserons 
point aller que tu ne nous aies bénis. Fais 
qu'aujourd'hui et pendant toyt le cours de 
celte année, nous pensions sérieusement 
à la fragilité de notre vie qui s'en ^ 
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tfôGvTQfô M»fe oînbre, et qne nous aoasr 
disposions à la mort, en vivant toajonrs 
comme devant mourir et en pratiquant 
les vertus chrétiennes que tu nous ordon- 
nes. Si tu veux que nous achevions l'année 
qâe nous commençons par (a grâce , fais 
que nous l'employions toute à la gloire , 
et à nous avancer tellement dans notre 
sanctification que nous nous trouvions, 
Tannée suivante y phis saints que nous ne 
le sommes aujourd'hui , plus zélés pour ta 
gloire, plus détachés du monde et plua 
attachés à ton saint service. Qu'aucun jour 
tie se passe sans que nous ayons fait plu- 
sieurs actes de piété envers toi, et des œu- 
vres de charité envers nos frères. Mais si 
tu veux que cette année soit la dernière 
de notre vie, ne permets pas, ô Dieu, que 
la mort nous surprenne dans un mauvais 
état , et fais-nous connaître notre fin , afin 
que nous nous y préparions , et que nous 
l'attendions comme un bon serviteur at- 
tend la venue de son maître; et qu'ainsi 
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Tkovi^ pvû^ioQS espérer d'entrer dans ces 
nouveaux cieux où la justice habite^ et 
où nous ne œmpterons plus nos années 
et nos jours, mais où nous commencerons 
une année nouvelle qui ne finira point, 
où nous ne serons plus exposés à la ri- 
gueur des saisons et aux injures de Tair^ 
où ton Fils sera notre soleil qui ne se 
couchera jamais, et où nous serons rendus 
semblables à lui. Amen. 

Psaume XC. 

1. Tu fus toujours , Seigneur , notre retraite , 
Notre secours , notre sûre défense , 

Avant qu'on vît des hauts monts la naissance , 
Et même avant que la terre fût faite ; 
Tu fus toujours vrai Dieu , comme tu Tes, 
Et comme aussi tu dois l'être à jamais.. 

2. D'un mot tu peux nos faibles corps dissoudre , 
En nous disant : Créatures mortelles , 

Cessez de vivre , et retournez en poudre. 
Mille ans , à toi qui l'Eternel t'appelles , 
Sont comme à nous le jour d'hier qui s'enfuit , 
Ou seulement une veille en la nuit. 
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k. \>^^ QC^^ %\sx QiVA \u fais tomber l'orage y 
\S.% ^^w^oi\\ V^MlS oomme un songe qui passe ^ 
Qu'avec le jour un prompt réveil efTace ; 
Ou comme aux champs on voit un vert herbage ^ 
Frais le matin , dans^'sa plus belle fleur , 
Perdre , le soir , sa grâce et sa couleur. 

4. Ton jugement nous trouble et nous accable^ 
Nous surprenant dans le vice où nous sommes r 
Quand tout d'un coup ta fureur redoutable 

Met devant toi tous îes péchés des hommes f 
Car tu vois tout : tes yeux toujours ouverts 
Sondent le fond des cœurs les plus couverts. 

5. Par ton courroux notre course est bornée; 
Et notre vie aussi vRe s'envole y 

Que fait en l'air le son de la parole. 
Des plus longs jours la suite est terminée 
A septante ans, à quatre-vingts en ceux 
De qui le corps est fort et vigoureux. 

6. Même k fleur de cette vie est telle 
Qu'on n'y ressent que peine et que misère r 
Elle s'enfuit ; nous fuyons avec elle. 

Hélas ! qui sait jusqu'où va ta colère? 
Qui craint assez ce qu'elle nous fait voir 
De ta vengeance et de ton grand pouvoir? 

7. Donne-nous donc y Seigneur , de bien entendre 
Combien est court le temps de notre vie , 

Pour désormais n'avoir plus d'autre envie 
Que de pouvoir tes saintes lois apprendre.. 
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\eV\etfô)Yi^AMl combien laoguirans'-Boas / 
^oTvVte k Ion peuple un yiaage plus thux, 

8. Qu'au point du jour ta bonté nous bénisse ; 
Qu'à nos besoins sans cesse eHe pourvoie; 
Que notre course beureusement finisse , 

Et que les pleurs fassent place à la joie. 
Enfin , au lien de nos maux rigoureux , 
Rends-nous ta grâce et des jours plus heureux* 

9. Dieu tout-puissant que ton œuvre éclatante ^ 
De siècle en siècle en nos enfhnts reluise. 

Que ta faveur nous soit toujours présente. 
Que ta lumière à jamais nous conduise. 
Oui, de nous tous ) misérables bumains, 
Conduis, Seigneur , et le cœur et les mains». 

Paraphrase du Psaume XC. 

Vers. 1. — Eternel, tu as été toujoai 
notre refuge et celui de nos pères. Gomo 
eux , nous n'avons eu aucune demev 
arrêtée , nous avons erré de lieu en lie 
de pays en pays, de désert en dése 
mais , dans dans tous noa voyages , tr 
été notre retraite. Tu leur as donné i 
leur postérité, durant le cours de plusi 
siècles, des marques de la protectioi 
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vincible. Tu doob as délivrés de TEgypte, 
où nous étions dans une triste servitude. 
Tu as ouvert les abîmes en notre laveur ; 
ta colonne de feu nous a éclairés dans la 
nuit j et ta nuée nous a couverts pendant 
le jour. Tu as fait descendre un pain cé- 
leste pour nous nourrir ; tu as fait sortir 
du rocha* des eaux pour nous abreuver , 
et tu nous as fait obtenir de glorieuses 
victoires sur plusieurs ennemis qui vou- 
laient nous détruire. Ainsi nous avons tou* 
jours trouvé en toi un asile assuré. Tu le 
seras encore , ô Dieu , et tu ne nous aban- 
donneras pas, quoique nous l'ayons mérité. 
Tu ne nous ôteras point les signes de ta 
grâce , et tu nous accorderas ton secours 
dans toutes nos détresses. 

Vers. 2. — Car tu ne changes point , ô 
Eternel : tu changes toutes choses selon ta 
volonté 9 mais tu es immuable , et tu es le 
IMeu fort de toute éternité. Tu n'as jamais 
commencé d'être , et tu ne cesseras jamais 
d'exister; tu étais avant que les monta- 
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^\i<^ ^aââOat été faites^ que les deux eas^ 
^fôoN. kkk èlendas ^ et que la terre eût été 
fondéa C'est toi qui as créé ce vaste uni- 
vers , et qui Tas tiré du sein du néant ; 
aussi c'est à toi que nous recourons^ 
comme à la source de la vie^ afin d'être 
garantis de la mort. 

Vers. 3. — Car il n'en est pas dés honk 
mes comme de toi, ô Dieu : ils sont mor- 
tels, et tu es immorteL Bien n'est capable 
d'altérer ton essence , au lieu que le 
moindre accident peut les faire périr , et 
que leur souffle est dans leurs, narines,. 
Tu as tiré leurs corps de la poudre , et tu 
réduis , quand il te plaît, ces corps ea 
poussière. Tu n'as qu'à parler, afin d'être 
obéi. Tu n'as qu'à dire : Fils des hommes, 
retournez dans la terre d'où vous aveai 
été tirés; et on les y voit aussitôt reo- 
trer, jusqu'au moment ou tù feras entea- 
dre la même voix pour les faire sortir 
du tombeau. 

Yen. 4. — Quelque longue que soit 
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\iw« Nvci ^V \fôat durée , elle nSM rien aa 
prix de ton éternité. Aucun d'eux n'est 
parvenu jusqu'à mille ans : celui qui a le 
plus longtemps vécu n'avait que neuf cent 
soixante et neuf ans; mais quand quel- 
qu'un aurait atteint un âge aussi avancé, 
mille ans ne sont à tes yeux que comme 
un jour qui est passé , et beaucoup moins 
qu'un jour; ils ne sont que comme une 
veille de la nuit^ qui n'est que de trois 
heures. 

Vers. 5. — Leur course de la naissance 
au tombeau est fort rapide : tu les empor- 
tes comme un torrent qui entraîne tout ce 
qu'il rencontre, lorsque tu déploies sur 
eux tes jugements. Tu as mille fléaux pour 
les détruire : la famine, la peste, la mor- 
talité, les serpents brûlants : leur vie 
même n'est qu'un songe qui passe, et dont 
les idées s'évanouissent plus tôt que l'ombre 
d*tfïi songe. 

Vers. 6. — Ils sont semblables aux 
herbes qui sont belles au matin, et que l'on 
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\^wc\iQ \e A)\r \ ils ûeurisaent au matin de 
leur jeunesse, ils parviennent promptemant 
au soir de leur vieillesse, et ils sècheot 
entièrement par la mort. Ils naissent et 
meurent, ils commencent et finissent près* 
qu'en même temps. 

Vers. 7. — Ils n'arrivent pas tous à uo 
âge avancé, la plupart sont emportés dans 
le commencement de leur course; nous le 
savons, ô Dieu, et nous en faisons une 
funeste expérience. Nous avons été près* 
que tous consumés dans ce désert, et nous 
ne voyons dans notre camp que des corpa 
morts. Nos péchés ont allumé ta colère, 
et ta colère , comme un feu , nous a dé- 
vorés ; et ceux qui sont demeurés de reste 
sont troublés par la crainte de tes juge- 
ments. 

VeT$. 8. — Tu n'as point détourné ta 
face de dessus nos péchés : tu les a expo- 
sés aux yeux de ta justice, non-seulement 
les péchés qui étaient connus, mais encore 
ceux qui étaient cachés^ ceux qui étaient 
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^Mâ»j^ ^tsiL «nltœ , ei C6QX qui nous étaient 
cachés à nous-mêmes, et que nous îgno- 
fions; ei^ cximme tu ne peux voir te 
péehé sans le punir, tu nous a fait sentir 
ia peine de nos crimes, de nos murmures, 
de notre idolâtrie et de mille autres offen- 
ses qui méritaient toute la rigueur de la 
justice. Nous les reconnaissons, ô Dieu, ces 
péchés , et nous voulons aussi te les con- 
fesser : nous avons oublié , par notre in- 
gratitude, tout ce que tu as fait pour 
nous ; nous t'avons abandonné , toi qui es 
notre rocher ; nous nous sommes dégoû- 
tés de ta manne ; nous avons convoité les 
oignons de 09tte terre maudite dont tu 
nous avais tirés ; nous avons servi des 
dieul étrangers ; nous avons violé tes 
oommand^uents ; nous avons transgressé 
ta loi. Ainsi, nous reconnaissons que c'est 
avec justice que tu nous as frappés. 

Vers. 9. — Hélas! nos jours s'abrè- 
gent , et nos années se consument ; ils 
s'évanouissent comme une|>en^qui natt et 
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tfikexitl Qii un instant, comme uûepû^vÀ 
ne subsiste que pendant le moment qi 
la prononce : c'est ta juste colère qui abr 
ainsi nos jours et notre vie. Nous ne p 
vous soutenir ses ardeurs ; et si tu ] 
pitié de nous, de cette grande multitu 
qui est sortie d'Egypte, il n'en rest 
aucun qui puisse entrer dans la terre [ 
mise à nos pères. 

Ven. 10. — Notre vie est beaucc 
plus courte que celle de nos pères , qv 
qu'ils se soient déjà plaints que leurs jo 
étaient courts et mauvais; ils vivaient p 
d'un siècle, au lieu qu'à peine atteigne 
nous les soixante-dix ans. SIt y en a qc 
ques-uns qui arrivent jusqu'à quatre-vinj 
ce sont les plus robustes, et dont le tem 
rament est le plus fort; encore le p 
beau de nos jours n'est que chagrin , ( 
tristesse , qu'inquiétude , que trouble 
que tourment; nous ne goûtons auc 
plaisir qui ne soit mêlé de beaucoup c 
mertumes , et s'il y a quelque jour p 
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\«ffff^QLS, \\ i^BSQ rapidement^ et nous 
passons avec lui; et, non-seulement nous 
passons, mais nous nous envolons avec la 
même vitesse que les oiseaux, dont le vol 
est le plus rapide , fendent les airs et dis-^ 
paraissent à nos yeux. 

Vers. 11. — Qui est-ce, ô Eternel, qui 
connaît combien fa colère est terrible? 
qui est-ce qui prend garde aux effets 
qu'elle produit? qui est-ce qui la craint 
comme on doit la craindre? qui est-ce qui 
se met en état de prévenir ses coups par 
une vraie repen tance, et de l'apaiser par 
une sincère conversion? O Dieu! imprime 
dans nos co^prs une sainte frayeur de tes 
jugements, et fais que cette crainte nous 
retienne et nous empêche de t'offenser, 
comme nous ne l'avons que trop fait. 

Vers. 12. — Seigneur, apprends-nous à 
connaître ce que nous sommes , à compter 
nos jours, et à faire de sérieuses réflexions 
sur la brièveté de notre vie, sur son in- 
certitude, sur sa misère et sur sa fin, et 
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^wtV.qu\. swt \a cause de tous ces dés 
dres; non poar murmurer coaCre (a Pi 
vidence , maiâ pour détester le péché q 
nous expose à la mort, et qui t'a obli. 
à prononcer contre les hommes ce funes 
arrêt qui les condamne tous à mourir sa 
aucune exception ; ensuite , pour devei 
sages à salut, pour apprendre à te craî 
dre, ce qui est le commencement de 
vraie sagesse, pour te rendre Tobéissan 
qui t'est due, pour observer ta loi, po 
nous occuper, dans le court espace < 
temps que tu nous donnes, à ce qui t'e 
agréable, pour ne rien faire pendant not 
vie que ce que nous voudriooi avoir fait 
l'heure de la mort. 

Vers. 13. — Retourne, ô Eternel, Pè 
de lumière et de grâce : jusques à quai 
te tiendras-tu éloigné de nous? jusques 
quand ta colère sera-t-elle enflammée coi 
tre tes serviteurs? Ne te souviendras- 
point d'avoir compassion ? Eternel , r 
tourne : sans toi nous ne pouvons pli 
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xv\x^, ^X Tious craignons la mort Viens 
redonner la vie à ces os secs qui sont sans 
aucun, mouvement. 

Vers. 14, — Fais de nouveau paraître 
des signes de ton amour; rassasie-nous 
tous les matins de ta manne et de ta grâce; 
il n'y a que ta grâce qui puisse nous rem^ 
plir d'un yrai contentement; fais succéder 
la joie à la tristesse, afin que nous puis^- 
sions encore nous réjouir en toi, pendant 
tout le temps que tu nous laisseras sur la 
terre. 

Vers. 15. — Hélas! réjouis-nous à pro»^ 
portion des jours où tu nous as si fort 
affligés et oà nous avons essuyé tant de 
maux. Que notre joie soit aussi longue 
que Fa été notre misère, et fais que nous 
sentions les doux effets de ta miséricorde, 
comme nous avons ressenti les effets de ta 
terrible justice. 

Vers. 16. — Et comme tu as fait voir 
combien tu étais irrité contre tes servi- 
teurs, que l'œuvre de ta grâce se fesse 
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NQi\T ^xiâsi sur eux, d'ane manière si êen- 
^ùAe qii'oQ ne puisse plus douter que (a 
ne sois apaisé envers eux. Que tes favefurs 
passent jusqu'à leur postérité; que ta glo- 
rieuse protection se fasse sentir aux en^ 
fants comme aux pères y et que ta gloire 
habite au milieu d'eux. 

Fers. 17. — Fais-nous sentir, à tous leB 
salutaires effets de ton amour y ne nous 
cache plus ta face, et détourne-la seule- 
ment de dessus nos. péchés. Donne un 
heureux succès à tout ce que nous entre? 
prendrons, et bénis l'ouvrage de nos 
mains. Surtout que toutes nos pensées , 
toutes nos paroles et toutes nos actions se 
rapportent à ta gloire. Amen. 

Passages sur lesquels on doit souvent médi- 
ter , et surtout au commencement de 
l'année. 

Genèse j III ^ 19. — Tu es poudre, et 
tu retourneras en poudre. 
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lob, yill, n, 18, 20. — Eternel^ 
qu'est-ce qtie l'homme mortel, que tu eu. 
fesses un sigrand cas, et que tu penses à lui? 

Que tu le visites chaque matin, et que 
tu le sondes à tous moments? 

rai péché , que te ferai-je , G>nser.va- 
teur des hommes? 

Job y XIV y 1, 2. — L'homme né de 
femme est de courte durée et rassasié d'agi ^ 
tation. 

Il sort comme une fleur, puis il est. 
coupé , et il s'enfuit comme l'ombre qui ne 
s'arrête point. 

Psaume XXXIX, 5,6,7. — Eternel > 
donne-mcH à connaître ma fin, et quelle est 
la mesure de mes jours ; que je sache de 
combien petite durée je suis. 

Voilà, tu as réduit mes jours à la me- 
sure de quatre doigts, et le temps de ma 
vie est devant toi comme un rien. Certai- 
nement tout homme n'est que vanité. 

Certes, Thomme ne fait que se prome- 
ner parmi ce qui n'a que de l'apparence j 
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ÇïÇixVçiS \\ se lourmenle en va/n^ il entasse 
saDS savoir qui recueillera. 

Pmume Cil, 26, 27, 28, 29. — Tu 
as jadis fondé la terre, et les cieux sont 
l'ouvrage de tes mains. 

Ils périront, mais tu subsisteras toujours. 
lis vieilliront comme un vêtement ; tu les 
changeras comme un habit , et ils seront 
changés. 

Mais toi, tu es toujours le même, et tes 
ans ne finiront jamais. 

Les enfants de tes serviteurs habiteront 
près de toi , et leur postérité sera établie 
sous tes yeux. 

Psaume CIII, 15, 16, 17, 18. — Les 
jours de l'homme éont comme Therbe ; il 
fleurit comme la fleur des champs^ 

Qui n'est plus rien quand le vent a passé 
sur elle; le lieu où elle était ne la recon- 
naît plus. 

Mais la bonté de l'Eternel est de tout temp& 
et à toujours sur ceux qui le craignent , 
et sa justice sur les enfants de leurs enfants ; 
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^<sqlV c»0l1l qui gardent son alliance, qui 
se souviennent de ses commandements , et 
qui y obéissent 

Psaume CXIX, 175. — Que mon âme 
vive afin que je te loue. 

jEsofc^ XL y 6, 7, 8. — Une voix dit : 
Crie; et on a répondu : Que crierai-jet 
Toute chair est comme l'herbe, et toute sa 
grâce comme la fleur des champs. 

L'herbe est séchée, et la fleur est tom- 
bée , parce que le vent de l'Eternel a souf- 
flé dessus. 

Certainementle peupleest comme l'herbe. 
L'herbe est séchée, et la fleur ast tombée; 
mais la Parole de notre Dieu demeure éter- 
nellement. 

Ecclés.y /^ 2 — Vanité des vanités^ 
tout est vanité. 

Ecclés. XII, 3, 9, IB, 16. — Souviens- 
toi de ton Créateur pendant les jours de ta 
jeunesse, avant que les jours mauvais 
viennent, et que les ans arrivent desquels 
tu diras : Je n'y prends point de plaisir. 
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kva&l que la poudre retourne dai^ la* 
lerre, comme elle y avait été, et que l'ea-* 
prit retourne à Dieu qui l'a donné. 

Crains Dieu et garde ses commande- 
ments, car c'est là le tout de llionmie^ 

Dieaamèneraloote œuvre en jugement 
touchant tout ce qui est caché, soit bien,, 
soit mal. 

Rom., XIII, 11, 12, 13, 14. — Il est 
temps de nous réveiller du sommeil, puis- 
que maintenant le salut est plus près de 
nous que lorsque nous avons cru. 

La nuit est passée, et le jour est ap- 
proché; rejetons donc les œuvres des 
ténèbres, et soyons revêtus des armes de 
lumière. 

Marchons honnêtement comme de jour , 
et non dans les débauches et dans Tivro- 
gnerie, dans la luxure et dans les impu- 
dicités, dans les querelles et dans Fenvie.. 

Mais soyez revêtus du Seigneur Jésuck 
Christ , et n'ayez pas soin de la chair pour 
satisfaire ses convoitises. 
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V Cw., VII, 31. — Usons de ce moAc/e^ 
comme ifen usant point, car la figure de 
ce monde passe. 

2 Car., V, i,% 6, 7, 8, 9, 10, 17. — 
Car nous savons que, si notre habitation 
terrestre dans ceUe tente est détruite, nous 
avons un édifice de Dieu , une maison éter- 
nelle dans les cieux qui n'est point faite de 
main. 

Car c'est aussi pour cela que nous gémis^ 
sons , d^irant avec ardeur d'être revêtus 
d& notre domidle, qui est du ciel. 

Nous avons donc toujours de la con- 
fiance, et nous savons que, logeant dans 
ce corps , nous sommes absents du Seigneur. 

Car c'est par la foi que nous marchons , 
et non par vue. 

Mais nous avons de la confiance, et nous 
aimons mieux être absents de ce corps , et 
être avec le Seigneur. 

C'est pourquoi aussi nous nous efforçons 
de lui être agréables , soit présents , soit 
absents. 
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Cat \\TiO\i8 faut tous œw paraître de van i 
le tribunal de Christ, afin que chacun rem- 
porte en son corps, selon qu'il aura feit, 
ou bien ou mal. 

C'est pourquoi, si quelqu'un est en Christ, 
qu'il soit nouvelle créature. Les choses 
vieilles sont passées; voici , toutes choses 
sont faites nouvelles. 

. Hébreuwy IX ^ 27. — 11 est ordonné aux 
hommes de mourir une fois, et après cela 
suit le jugement. 

1 Pierre IV, 7. — La fin de toutes cho- 
ses est proche. 

1. Pierre, F, 6, 7, 8. ^— Humiliez-vous 
donc sous la puissante main de Dieu , afin 
qu'il vous élève quand il en sera temps ; 

Déchargeant tout votre souci sur lui, 
parce qu'il a soin de vous. 

Soyez sobres et veillez , parce que votre 
adversaire, le diable, tourne autour de 
vous comme un Hon rugissant , cherchant 
qui il pourra dévorer. 

2 Pierre /^ 3, 4, 5, 6, 7, 8. — Puisque 
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^^ ^vsiVci^ i^V^isaiiod nous a doaoé (oui ce 
^\ T^^^Tàe \2l \ie et la piété par la coq* 
naissanee de Celui qui nous a appelés par 
sa gloire et par sa vertu ^ 

Par lesquelles les grandes et précieuses 
promesses nous ont été données, afin que 
par elles vous soyez rendus participants 
de la nature divine , en fuyant la corrup- 
tion , qui est dans le monde, par la con- 
voitise ; 

Vous donc aussi de même apportant 
toute sorte de soins, ajoutez la vertu à 
votre foi; et à la vertu , la science ; et à la 
science, la tempérance; et à la tempé- 
rance, la patience; et à la patience, la 
piété; et à la piété, Tamour fraternel; et 
à Tamour fraternel , la charité. 

2 Pierre, III, 8, 9, 10, 1 1, 12, 13, 14. 
— Mais vous , bien-aimés , n'ignorez point 
une chose , c'est qu'à l'égard du Seigneur, 
un jour est comme mille ans^ et mille 
ans comme un jour. 

Le Seigneur ne retarde pas sa promesse , 
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^trâie qQe\q\ie8-uns croient qu'il y ait da 
retardement; mais il est patient envers 
nous^ ne voulant point' qu'aucun périsse, 
mais que tous viennent à la repentance. 

Mais le jour du Seigneur viendra comme 
un larron durant la nuit , auquel les cieux 
passeront avec un bruit sifflant de tempête, 
et les éléments emlH'asés seront dissous , et 
la terre et tous les ouvrages qui y sont 
brûleront entièrement. 

Puis donc que toutes ces choses doivent 
se dissoudre, quels vous faut-il être dans 
une sainte conduite et dans des œuvres de 
piété? 

En attendant, et en vous hâtant poar la 
venue du jour de Dieu, auquel les cieux 
enflammés seront dissous, et les éléments 
embrasés se fondront. 

Or, nous attendons, selon sa promesse, 
de nouveaux cieux et une nouvelle terre 
où la justice habite. 

Cest pourquoi, bien-aimés, en atten- 
dant ces choses , étudiez-vous à être trou- 
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N^ ^^^^"^ ^^^ lâche et sans reproche 

U. 

Prière pour demander à Dieu l'Esprit de 

prière. 

O mon Diea , tu me commandes de Vin- 
voqaer, et je ne saurais avoir mon recours 
qu'à toi dans mes nécessités. Tu es le Père 
des lumières duquel descend tout don par- 
fait, la source des eaux vives et de toutes les 
bénédictions. A qui pourrais-je donc aller 
si ce n'est à toi y qui as les paroles de la vie 
étemelle? Mais comment me présenterai-je 
devant toi? Je suis souillé de lèvres, 
comment les ouvrirai-je si tu ne les puri- 
fies toi-même? Je suis un pauvre pécheur, 
comment m'approcherai-je de toi , qui es 
le Saint des saints ? Ma foi est faible, com- 
ment irai-je avec assurance au trône de 
ta grâce, et comment pourrai-je obtenir de 
toi la sagesse que tu ne promets qu'à ceux 
qui te prient avec une ferme confiance? De 
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movmème ]e ne sais point prier, et Je J3 
^\% ^s ce que je dois demander ; mam^ 
ô moD Dieu ! donne-moi ton Esprit de sup- 
plication et de prière, qui produise en moi 
œs soupirs qui ne se peuvent exprimer, 
qui excite mon zèle, qui m'inspire ce que 
je dois te demander, qui augmente ma foi, 
qui écarte de mon esprit toute sorte de 
distractions et toutes les mauvaises pen- 
sées, et qui me fasse approcher de \xk 
avec upe profonde humilité et avec une 
dévotion fervente, pour obtenir de toi ton- 
tes les grâces qui me sont nécessaires, par 
Jésus-Christ ton Fils, notre Sauveur. ÂmeiK 

III. 

Prière fo\xr fe maXin. 

Seigneur mon Dieu, je viens dès le 
matin m'abattre aux pieds de ton tr6ae 
pour adorer ta majesté , pour reconnaître 
ta grandeur, pour admirer tes perfections; 
ta justice qui ne peut souffrir le péché 
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«KM \& \«mr) ta lx>Qté ioeffab/e^ el ta 
\in:^bncoràQ infinie envers les pécheurs 
repentants; ta sagesse incompréhensible 
dans la conduite de cet univers, ta puis- 
sance à laquelle rien ne peut résister, ta 
providence qui règle toutes choses; ta 
connaissance par laquelle tu sais parfaite- 
ment le passé , le présent et la venir ; ton 
éfamité, ta grandeur et ta gloire. O mon 
Dieu ! que ton nom est grand par toute 
la terre ; tu as mis ta gloire au-dessus des 
cieux. Mais que ta bonté est infinie envers 
moi, qui ne suis qu'une pauvre créature 
indigne de tes grâces et digne de tes plus 
rigoureux jugements. Tu m'as tiré du 
néant où j'étais; tu m'as donné la vie; tu 
m'as fait naître dans ton E^ise ; tu m'as 
honoré de ta connaissance ; tu as exposé 
ton cher Fils à la mort pour tous ceux 
qui croiront en lui ; de sorte que si j'ai 
une vive foi et une sincère repentance, je 
puis m'assurer que j'aurai part aux doux 
fruits de sa mort. Tu me fais prêcher ton 
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lLN^Y\6^\\e, et je pais trouver daas ta PatrA 
tout ce qui peut m'éclairer , me sanctifier 
et me consoler. Que de grâces^ ô imm 
Dieu ! A toutes ces faveurs , tu en as joint 
tant d'autres ; tu m'as conservé pendant 
les ténèbres de la nuit , et tu me fais re- 
voir la lumière du jour. Me voici humilié 
devant toi profondément pour t'en rendre 
mes actions de grâces, et pour te deman- 
der, au nom de Jésus^hrist ton Fils, le 
pardon de tant de péchés que j'ai commis; 
lave-moi dans son précieux sang et pour 
l'amour de lui ; accorde-moi ton Saint- 
Esprit, qui dissipe les ténèbres de mcm 
ignorance, qui sanctifie mon cœur, qoi 
me transforme à ton image , qui me délar 
che du monde, qui m'élève vers toi, qui 
augmente ma foi, mon espérance, mon 
amour pour loi et ma charité envers mon 
prochain ; qui orne mon âme de toutes les 
vertus chrétiennes et qui me rende agréa- 
ble à les yeux. Que cet Esprit r^le toutes 
mes pensées, toutes mes paroles et toutes 
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xEk^^ %Cî>î\oTi&, ^&xi c\ue je ne fasse rien qui 
paîsse te déplaire. Que tous mes discours 
édifient, que toutes mes pensées soient 
saintes, que toutes mes actions soient jus- 
tes. Préserve-moi de tous les accidents 
auxquels notre nature est sujette; ou, si 
tu m'y exposes , feis que je les supporte 
avec une sainte résignation à ta volonté, 
et que je me soumette à ta providence. 
Aie pitié de ton Eglise, qui, en divers 
lieux du monde , est exposée à tant de 
maux : conserve TEglise dans laquelle je 
suis y et ne Tabandonne jamais. Prends un 
soin particulier de tous ceux qui m'appar- 
tiennent, et pourvoie aux besoins de tous 
tes enfants. Eclaire ceux qui sont dans les 
ténèbres, soutiens ceux qui sont faibles, 
ramène ceux qui s'égarent, console tous 
les affligés,- enfin, ô Dieu , donne-moi tout 
ce qui m'est nécessaire pour la vie présente 
et pour celle qui est à venir; par Jésus- 
Christ mfon Sauveur , au nom duquel je 
t'invoque avec foL Notre Père , etc. 
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IV. 

Prière pour dire le matin dans une famUb. 

O notre Diea ^ tu nous vois prosternés 
devant ton trône, pour te rendre nos 
hommages dès le matin , comme à notre 
Créateur, à notre Conservateur et à notre 
Père. Nous te bénissons de ce que tu nous 
as conservés pendant la nuit passée et de 
ce que tu nous as feit parvenir jusqu'à ce 
jour. Nous te supplions de nous prendre 
tous sous ta protection, non-seulement 
pendant cette année, mais encore pendant 
le cours de notre vie. Et parce que nous 
sommes entièrement indignes de tes fth 
veurs , à cause de tant de péchés que nous 
avons commis contre ta majesté , nous te 
prions de nous les pardonner pour l'amoar 
de ton Fils bien-aimé, dont le sang a sa- 
tisfait ta justice et te demande grâce poar 
nous. R^iarde à son sacrifice et à Tobéia- 
sance qu'il t'a rendue jusqu'à la mort; et. 



^\i QcycisÀài^T^lxou de ses souffrances^ sois 
apaisé envers nous et accorde-noos ton 
Saini-Espnt, qui nous éclaire de sa lu- 
mière, qui nous régénère, qui triomphe 
de notre corruption, et qui nous mette 
tons en état de nous assurer de notre élec- 
tion. Préserve-nous de tous les dangers 
auxquels nous sommes natuœllement ex- 
posés, mais surtout des tentations du dia- 
bla Ne permets pas que nous t'ofTensions 
par nos paroles, par nos actions ou par nos 
pensées ; que la méditation de notre cœur, 
que les discours de nos bouches et que 
les actions de nos mains te soient agréa- 
bles, ô notre grand Dieu. Que nos cœurs 
soienÇpurifiés par la foi , nos yeux détour- 
nés des vains objets, et nos oreilles fermées 
à toutes les séductions du monde. Ensei- 
gne-nous ta volonté, fais que nous ne pre- 
nicms aucun plaisir qu'à l'accomplir, et que 
nous ne nous détournions jamais des voies 
de la justice et de la sainteté. Imprime ta 
loi et ta crainte dans nos cœurs, et fais que 
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ikowâ V'd\mioQ8 plus que toutes les choses 
du monde ; que nous craignions de tbâèa-r 
ser plus que nous n'appréhendons la mort, 
et que nous ayons plus de joie à faire oe 
que tu nous commandes qu'à gagner tous 
les trésors du monde. Qu'il ne nous arrir 
ve jamais de faire aucun tort à notre pror 
cbain; mais qu'au contraire nous nous 
conduisions toujours envers les autres 
comme nous voudrions qu'ils se condui- 
sissent envers nous. Si tu nous affliges et 
si tu nous châties , comme nous ne le mé* 
ritons que trop, ne nous châtie jamais eu 
•ta colère, et souviens-toi toujours d'avmir 
compassion. .Fais-nous la grâce , dans 
quelque état que nous soyons de prospé- 
rité ou d'adversité, de santé ou de. mala- 
die , de te glorifier , de nous confier eu 
tes saintes promesses, d'espérer en ta 
miséricorde et de nous remettre entière^ 
ment entre tes mains. Accompagne de ta 
bénédiction tout ce que nous ferons dans 
ce jour , et donne un heureux succès i 
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TkK^ Y)i^uei& deeeems. Protège cet Etat ei 
cette Bgliae ; bénis les magistrats qai nous 
gouvernent et les pasteurs qui nous en- 
seignent Aie œmpassion de tous ceux 
qui sont dans quelque alQiction et dans 
quelque souffrance^ surtout de ceux qui 
souffrent pour ta vérité. Nous te recom- 
mandons toutes les personnes qui nous 
sont chères, et nous te supplions de nous 
prendre tous par la main , de nous con- 
duire par ton conseil , et de nous recevoir 
en ta gloire, par ton Fils Jésus-Christ , au 
nom duquel, etc. 

V. 

Prière pour le soir. 

Seigneur mon Dieu, je viens me pros* 
tBmer devant ta msgeslé, pour te rendre 
grâces de ce que tu m'as préservé pendant 
ce jour d'une infinité de dangers auxquels 
celte pauvre vie est sujetle, et de ce que 
lu m'y as fourni tout ce qui m'était néces- 
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^\t%. Se reconnais^ ô mon Dieu, qaeœ 
n'est que par toi qae je subsiste, que sans 
ta grâce j'aurais été «Lposé aujourdlmi à 
bien des maux dont tu as affligé {dusiefare 
autres personnes qui n'étaient pas pirea 
que moi. Mais, comme j'ai sujet d'admirer 
ta bonté envers moi, j'ai aussi sujet d'ÔCre 
confus de mon ingratitude envers lot, 
puisque je suis convaincu que je t'ai of- 
fensé en plusieurs manières, par mes 
paroles, par mes actions, par mes pen- 
sées. Tu le sais, ô mon Dieul toi devant 
qui toutes choses sont nues et à découvert; 
et quand j'oserais le nier, ma consciaÉce 
m'en convaincrait : et je ne doute même 
pas qu'outre les péchés qui me sont 
connus, je n'en aie commis d'autres qui 
me sont cachés. Veuille mé les pardonner 
tous pour l'amour de ton Fils , ô mon Di^it 
et que le sang de ce Fils bien-aimé , qui 
par l'Esprit étemel s'est offert à toi sans 
aucune tache , purifie ma conscience des 
œuvres mortes pour te servir, ô INeu 
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nvwslW IltoMiô-iïioV une vraie vopeataaœ 
et une vive douleur d'avoir commis tous 
ces péchés , et une ferme résolution de les 
abandonner. Et puisque, ô Dieu ! tu m'as 
&it parvenir jusqu'à cette nuit, prends-moi 
8008 ta protection. Préserve-moi , par ta 
grâce y de toutes les œuvres de ténèbres , 
et garantis-moi de toutes sortes de dan- 
gers. Donne-moi un doux repos, afin que 
demain je m'emploie avec une sainte arr 
deur à ma vocation. Si je m'éveille dans 
1^ nuit, fois que je pense à toi, à ta bonté 
infinie , à tes perfections adorables et aux 
ordonnances de ta justice. Pendant que 
mon corps est appesanti par le sommeil , 
i]onne à mon âme de saintes pensées et 
de saints mouvements , afin que, soit que 
je veille, soit que je dorme, je sois avec 
toi. Et ne permets pas que la mort me 
surprenne, mais fais que j'aie toujours le 
temps de foire ma paix avec toi. Exauce- 
moi par ton Fils bien-aimé, au nom du. 
qad, etc. 



— 48 — 

VI. 

Prière du soir pour la famille. 

Seigneur notre Dieu , tu nous vois l 
miliés en ta présence pour bénir ton Ne 
de ce que, par ta miséricorde, tu nous 
conservés jusqu'à présent, et de ce qu€ 
nous as donné dans cette journée tant 
marques de ton amour. Nous nous reo 
naissons indignes de tes faveurs, et n< 
avouons , à ta gloire et à notre confusi< 
que nous méritons plutôt tes sévères 
gements que la continuation de tes grft( 
Mais, ô Dieu miséricordieux! qui ne v( 
point qu aucun périsse, mais que t 
viennent à la repentance , et qui nous 
donné ton Fils pour Fexpiation de i 
péchés , accepte son sacrifice en no 
feveur , et fais que nous ayons part s 
doux fruits de sa mort , en mourant 
péché et en vivant à la justice , en ren< 
çant à toute impiété et aux convoiti 
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, Ql en vivant dans ce pressât 
siède s(4ireinent ^ justement et religieuse- 
ment Ne permets plus que nous mépri- 
sions les richesses de ta patience et de ton 
long support Et parce que nous ne sau- 
rions de nous-mêmes faire aucun bien , 
rends-nous capables, par ton Saint-Esprit, 
de surmonter toutes nos inclinations vi- 
cieuses et de vaincre toutes nos passions 
criminelles. Prends-nous tous sous ta pro- 
tection pendant cette nuit, et préserve- 
nous d'une infinité d'accidents auxquels 
notre vie est exposée ; et donne-nous un 
doux sommeil qui nous rende plus dispo- 
sés à nous employer demain à Taccomplia- 
sentent des devoira auxquels nous sommeis 
appelés. Fais que, voyant avancer tous les 
jours poire fin , nous pensions sérieusement 
à notre mort et à ce jour où nos corps se- 
ront couchés dans la poussière et où nos 
âmes comparaîtront devant toi. Protège cet 
Etat et cette Eglise; bénis tous nos proches^; 
subviens aux besoins de tous ceux qui sont 
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^x^Wtidîgenoe ; accorde ton secours â iom 
ceux: qui Fimplorent avec foi ; fais-toi tnmyor 
à ceux qui ne te chercbeut pas, et demeoro 
toujours avec nous, jusqu'à ce que ta ochib 
introduises dans ton paradis. Amen. 

VIL 

Prière pour fe Dimanche matin. 

Grand Dieu, qui dans ce jour as com- 
mencé ces merveilleux ouvrages que noos 
ne saurions assez admirer , qui annoncent 
ta gloire, où ta puissance et ta divinité se 
voient comme à l'oeil , et qui créas alors 
la lumière par ta seule parole et la sépft* 
ras des ténèbres , viras créer en moi nil 
cœur nouveau , dissiper les ténèbres de 
mon entendement, et me transporter dans 
le royaume de ton Fils bien-aimé , afin 
que je fasse luire ma lumière devant les 
autres hommes, et que, voyant mes bon- 
nes œuvres , ils te glorifient , ô mon Pèlie 
céleste ! Comme c'est dans ce même jour 



^a^ VcyoL Y^ ^tVil Victorieux du tombeaa^ 
fois aussi que je commence aujourd'hui 
Que Douvelie vie^ qui soit conforme à 
celle de mon glorieux Rédempteur y où 
Ton voie paraître ses divines vertus, sa 
douceur, sa charité et son humilité. Et^ 
puisque tu m'appelles dans ta maison pour 
t'y rendre mes hommages et pour y en- 
tendre la prédication de ton Evangile^ 
fois que j'entre dans ton temple avec un 
profond respect , que j'y écoute ta Parole 
avec une attention rdigieuse , que je la 
garde avec soin dans mon cœur, et qu'elle 
y produise de si vives impressions que 
je pratique désormais tous les préceptes 
qu'elle nous donne, qu'elle me sanctifie ,1 
qu'elle corrige mes mauvaises habitudes, 
qu'elle dissipe mes préjugés, qu'elle dompte 
mes passions , qu'elle soumette mes pen- 
9ée8 à ton obéissance, qu'elle. me touche, 
qu'dle me console, et qu'elle me trans- 
forme à ton image. Âmen. 
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VIII. 

Autre prière. 

O Dieu y que tes œuvres sont grandes I 
Qui est semblable à toi y Créateur de Tunt- 
vers, qui as œmmencé dans ce jour à 
tirer du néant ce monde , où tu nous fais 
voir clairement tes vertus infinies, ta sa- 
gesse , ta puissance et ta bonté, en sorte 
qu'il feut fermer les yeux à toute la nature 
pour douter de ton existence. O grand 
Dieu ! toi qui dis alors : Que la lumière 
soit, fais resplendir ta lumière dans mou 
cœur, pour donner la connaissance de ta 
gloire dans la face de ton Bien-Aimé, 
Mais si j'admire les œuvres de la création 
que tu commenças dans cette journée, 
j'admire encore plus l'ouvrage de la ré- 
demption , qui fut achevé dans ce jour y 
où ton Fils ouvrit les portes du sépulcre 
et triompha glorieusement de la mort 
Fais-moi la grâce de ressusciter avec lui 
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«SL ^\A nSô TioweWe el de m'emptoyer dé- 
'^^raam tt^ec 60\n, et surtout aujourd'hui, 
à toutes aortes de bonnes œuvres, par 
lesquelles ton saint Nom soit glorifié , et 
que j'édifie tous mes frères. Fais que ta 
Parole que je dois écouter aujourd'hui me 
pénètre, qu'elle jette de profondes racines 
dans mon âme, qu'elle y produise des 
fruits de justice en abondance, qu'elle 
change entièrement mon cœur , afin que 
je sois saint comme tu es saint , et qu'a- 
près avoir fait ici-bas ton œuvre , j'entre 
un jour dans ton ciel. Amen. 

IX. 

PrQre pour dire lorsqu'on veut aller au 

temple. 

Q mon Dieu, je me réjouis quand j'en- 
tends la voix de ceux qui me disent : 
Allons à la maison de FEternel, c'est là 
que se trouve le vrai pain des anges, la 
nourriture qui dure à toujours , les eaux 
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\ià)\\\a&aû\e8 en vie étemelle, le vm hm 
veau de ton royaume. Tu m'y appettoi, 
mou Dieu, dans cette sainte maison^fy 
vais avec un saint empressement ; exaooe 
toutes les prières que je dois t'y présenter^ 
et ouvre mes oreilles pour entendre a 
que ton Esprit me dira, et mon ccBoi 
pour le retenir. 

X. 

Prière pour dire lorsqu'on est dans fe 

temple. 

Seigneur, fais que j'écoute ta parole 
avec une si religieuse attenlion , et que je 
la reçoive avec une si grande avidité, 
qu'elle dissipe mes ténèbres, qu'elle ré- 
solve tous mes doutes, qu'elle m'embrase 
d'un saint zèle pour ta gloire et d'une 
charité non feinte envers mon prochain 
qu'elle me console dans mes afflictioiis 
qu'elle me dirige dans ce que je dois foire 
qu'elle me fortifie dans mes feiblesses el 
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^^i^ is^eoitiaiiïme d'amoar pour toi ; 
enAa, qu'elle me fasse vivre sobrement , 
jitsteoieDt et religieusement, en attendant 
le bienhenrenx et glorieux avènement de 
notre grand Dieu et Sauveur Jésus-Christ 
notre Seigneur. Amen. 

XI. 

Pr&re pour le Dimanche , au retour des 
exercices de piété. 

O mon Dieu , tu as nourri mon âme de 
ta manne céleste, et tu m'as fait entendre 
ta parole, imprime-la dans mon cœur; tu 
m'as enseigné tes voies, fais que j'y mar- 
che constamment, et que, suivant ta vérité 
avec la charité, je croie en ton Fils Jésus- 
Christ Amen. 

XII. 

Prière pour le Dimanche au soir. 

Seigneur mon Dieu , tes biens sur moS 
sont infinis ; tu m'as conservé dans ce 
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V^OLT , préservé de mille accidente, ei tm 
m'as fonmi toat ce qui m'étaît nécessaire 
pour la nourriture de mon corps ; mais à 
ces grâces tu en as ajouté une autre infini-* 
ment plus excellente , tu m'as fait enten- 
dre ta voix : tu m'as instruit de tout ce 
que tu as fait pour mon salut et de tout 
ce que je dois faire pour le plaire , ô Sei- 
gneur I Que ta Parole produise en moi les 
effets pour lesquels tu nous la fais annon- 
cer. Ne permets pas que je sois du nom- 
bre de ces auditeurs qui ne se souvien* 
nent pas de ce qu'ils entendent et qui 
sont semblables à ceux qui, s'étant consi^ 
dérés dans un miroir, oublient aussitôt oê 
qu'ils sont , ou à ceux qui bâtissent leur 
maison sur le sable. Fais plutôt que je 
pratique avec soin tous les devoirs que 
tes serviteurs m'ont prescrit de ta part. 
Pardonne-moi tous les péchés que j'ai 
commis dans ce jour, toutes les mauvai- 
ses pensées que j'ai eues même pendant 
la prédication de ta Parde , et toutes 
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\t9s» dîA\x^icAXoi!â q\û m'ont empâcAé d'en- 
\fôCi^Te^ci&q\ieVe& serviteurs m'annoaçaieai. 
Que les menaces qu'ils ont faites en ton 
Nom m'effraient 9 que tes promesses me 
consolent , que le portrait hideux qu'ils 
ont &it des vices me fasse horreur, et que 
la beauté des vertus qu'ils nous ont repré* 
sentées me porte à les pratiquer aussi par- 
Êutement que j'en serai capable. Augmente 
ma foi , sans laquelle il est impossible de 
te plaire , et qu'elle soit opéranle par la 
charité. Que ce soit une foi vive , une foî 
qui se manifeste par de bonnes œuvres., 
une foi qui soit victorieuse du démon et 
du monde; qui me transforme en ton 
image , afin qu'au dernier jour je puisse 
recevoir ce qui est le but de ma foi, savoir 
le salut de mon âme. Donne-moi, dans la 
nuit où je vais entrer, une parfaite tran- 
<]uiUité ; et que , pendant que mon corps 
€cra appesanti par le sommeil, mon âme 
pense aux célestes vérités, que j'ai enten- 
dues dans ce jour, jusqu'à ce que j'en- 
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Veaoïàe mcH-môine ta voix dans ton dek 
Amea. 

XUI. 

Prière pour le Lundi matirL 

O Dieu, de qui je tiens la vie, le moa- 
vement el Fètre , à qui je dois tout oe que 
je sais el tont ce qoe je possède et de qui' 
j'attends nne gloire éternelle y j'élève mea 
yeux, mon cœur et mes mains vers toi, 
pour te bénir de ce que ta me fois voir la 
lumière, quoique j'en aie souvent abusé , 
mais surtout de ce que tu as fait lever sur 
nous ton soleil de justice, et de oe que tu 
as envoyé ton Fils au monde pour détruire 
les œuvres du diable, et pour m'acquérir 
le salut et la vie. Pardonne-moi , Seigneur , 
tant de péchés dont je suis coupable, et 
pour l'amour de ton Bien-Aimé ; aie pitié 
de moi , misérable pécheur. Accorde-moi 
ton Saint-Esprit, qui se rende absolument 
le maître de mon cœur , afin que toutes 
mes paroles, toutes mes pensées et tontes 
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mes «Aîoiis tendent à ravaDoement de ta 
gi(Hre : tu connais ia fragilité et la corrap- 
iionde ma natare^ et tu sais à combien 
de dangers je sais exposé par la séduction 
du monde. Rends-moi capable de résister 
à toutes les tentations , et ne permets pas 
que je me laisse entraîner par les mauvais 
exemples. Préserve-moi de tout danger 
et de tout péché. Donne-moi la volonté et 
la force de foire le bien, soulage-moi dans 
mes faiblesses, survient à mes besoins, et 
fais que je vive dans ta crainte, afin que 
je meure dans le sentiment de ta grâce, 
et que je possède un jour ta gloire. Amen. 

XIV. 

Prière pour le Lundi au soir. 

Grand Dieu, qui es la source inépuisa- 
ble de tout bien, je reconnais que c'est 
par ta grâce que j'ai achevé heureusement 
ce jour ; mais je reconnais, en même 
temps , que je n'ai pas répondu comme je 
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\e àevais à ta bonté. Je transgrasse Coos ii 
jours ta sainte loi , et au lieu de ne vivi 
que pour toi , je m'aperçois que dm v 
se passe à t'offenser. Que te dirai-je^ 
que ferai-je, Conservateur des hommeis 
J'ai péché et je ne mérite que la mor 
mais , Seigneur , sois apaisé envers m 
par le mérite de ton Fils bien-aimé^ poi 
Tamour de lui; reçois-moi en ta grâce, * 
remplis-moi de ton Esprit, qui crucifie € 
moi le vieil homme, et qui me fasse vivi 
de la vie des justes pour mourir de lei 
mort. Préserve-moi, pendant cette nuil 
de tout danger, et sois ma lumière dac 
les ténèbres. Voici , je m'abandonne enti 
tes mains : accorde-moi ta protection , < 
nouHseuIement à moi , mais encore à toi 
mes frères , et à tous tes enfants, en quel 
que lieu qulls soient. Sois toujours ave 
moi, soit que je veille soit que je dorme 
soit que je vive soit que je meuœ, i 
reçois-moi un jour dans ton ciel. Amei 



XV, 

Prière pour fe Mardi matin. 

O Dieo qui , du haut du ciel où tu rè- 
gnes , vois tout ce qui se passe sur la 
terre, et dont les oreilles sont attentives 
à la voix de tes chers enfants , qui aimes 
ceux qui t'aiment, et qui te fais trouver 
à ceux qui te cherchent dès le matin , 
écoute ma prière et accepte mes actions 
de grftces : tu m'as gaixlé pendant la nuit, 
eX ta n'as pas permis que je dormisse du 
sommeil de la mort, quoique je t'aie 
oflensé en tant de manières ; béni soit à 
jamais ton Nom. Je suis confus, mon Dieu, 
de ce que je ne t'ai pas aimé^et glorifié, 
comme j*aurais dû le faire , et de ce que j'ai 
fait si souvent ce que tu m'as défendu , et 
j'avoue que j'ai mérité les rigueurs de ta 
justiœ. Pénètre-moi de cette sainte tris- 
tesse qui. produit la repentance, et viens 
par ton Esprit renouveler mon cœur, afin 
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qpft î© îasse la volonté avec joie, avec zèh 
^V ^Nec constance. Que cet Esprit me son- 
tienne , qu'il me pousse sans cesse à la 
pratique de mes devoirs^ et qu'il me scelle 
pour le jour de la rédemption. Préserve- 
moi de tous les maux auxquels je aois 
naturellement sujet ; et que tes anges me 
gardent dans toutes mes voies, qu'ils me 
portent en leurs mains, afin que mon 
pied ne heurte point contre la pierre. C'est 
dans un jour semblable à celui-ci que ta 
fis produire à la terre toute sorte de 
plantes au commencement du monda 
Déploie sur moi cette même vertu , qui 
me fasse produire en abondance des fruits 
de justice. Ne permets pas qu'ancnae, 
créature me sépare de ton amour, man 
affermis-moi dans ta crainte ; que ma vie 
soit sainte , que mes discours soient édi-» 
fiants , et que toutes mes actions soient 
dignes de ma vocation. Exauce-moi , par 
ton Fils bîen-aimé. Amen. 
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Prière pour le Mardi au soir. 

Béni sCHS-to à jamais , ô mon Dieu ! Cest 
ttM qui m'as gardé pendant ce jour, et qui 
B'as pas permis qu'aucun mai ait troublé 
la tranquillité de ma vie. C'est toi qui m'as 
nourri; c'est toi qui as éloigné de moi 
Ions ceux qui pouvaient me nuire, soit par 
leurs exemples , soit par leurs séductions. 
Si j'ai &it quelque bien , c'est à toi seul 
qu'en est due la gloire. Continue, Seigneur, 
à répandre tes faveurs sur moi , et, après 
m'avoir pardonné mes péchés pour l'amour 
de ton Fils, viens par ton Esprit me con- 
duire dans toutes mes voies, afin que 
désoimais ta Parole soit l'unique règle de 
mes actions , et ta gloire le but que je me 
propose. Que tes témoignages soient tou- 
jours mon conseil et ma consolation. Ne 
m'impute point, Seigneur, tout ce que j'ai 
iBiit aiyourd'hui de contraire à ce que je 
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^«\^\â ipromîs et à ce que je te devais, et 
laÀ& ^\ie \e sentiment de mes péchés me 
rende à Tavenir plas appliqué à faire œ 
que tu m'ordonnes. Âccorde-moi cette nuit 
le repos qui m'est nécessaire, et fius que 
je pense sérieusement à ce jour où je nop 
reposerai de tous mes travaux. Sois, tou- 
jours ma lumière , mon soutien , le.rooh^r 
de mon âme et mon partage. Reganle jdp 
ton œil de compassion tant de fidèlea fgêi 
gémissent dans la corruption de oe siècle» 
tant de pauvres captifs, tant de dirétieiis 
qui souffrent pour ta vérité, tant d'aïUny 
qui sont dans les ténèbres de rignoraooe; 
console tous les affligés et a^règ^ laims 
maux ; enfin , Seigneur , bénis tout oe qpe 
j ai fait pendant ce jour, et donne-moi. ta 
grâce ici*bas et un jour ta gloire. AmQD. 

XVII. 

Prière pour Je Mercredi matin. 

Seigneur mon Dieu , qui dans un jour 
semblable à celui-ci créas tous les gisiMb 
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^\sfiSi»A!» , *^^ TeoQfUTS à toi comme au Père 
^s^\sxss^^s^y pour te rendre grâces de ce 
que je puis encore jouir de la lumière de 
ce bel astre que tu as placé dans le ciel pour 
éclairer le monde ^ mais surtout de ce que 
tu t'es feit connaître à moi pendant que tu 
as laissé tant de peuples dalis l'ignorance. 
Ne permets pas^ ô Dieu y que cette connais- 
sance tourne à ma condamnation ; fais 
plutôt que, te connaissant comme tu t'es 
révélé à nous dans ta Parole, je t'aime 
comme tu dois être aimé , et que je m'at- 
tache constamment à te plaire. Efface mes 
péchés et couvre-moi de la justice de ton 
Fils adorable, afin que je sois agréable à 
tes yeux. Donne-moi ton Esprit, qui me 
rende semblable à mon Sauveur, et qui 
me fosse imiter le parfait modèle d'humi- 
lité , de douceur, de patience et de charité 
qu'il nous a donné dans sa vie. Je te 
remets, ô mon Dieu, avec une filiale 
confiance , et mon corps et mon âme , 
car tOL m'as racheté* Préserve mon corps 
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des maladies dont il pourrait être atteint^ 
et moQ âme des péchés pour lesqueb 
je n'ai que trop de pendiant Ecarte 
de mon [Esprit toutes pensées vaines^ 
mondaines et criminelles , et élève-lea yers 
toi et vers les choses qui sont en haut 
Rends mon cœur sensible à tes faienfidlSy 
et compatissant à l'égard de mes frères. Ne 
m'expose point à des accidaits qui pour- 
raient m'étre funestes ; et ftiis que^ quoi 
qu'il m'arrive , je me résigne toujours à ta 
volonté. Répands tes bénédictions sur m 
fiunilie, sur mes en&nts^ sur mes proches^ 
sur mes amis^ sur ma patrie^ et ne per- 
mets pas que les portes de Tenfer prévalent 
jamais contre ton Eglise, qui est TEpouse 
de ton Bien-Aimé y au Nom duquel ^ €te» 

XVIII. 

Prière pour le Mercredi au soir. 

Seigneur, qui as créé le jour et la nait> 
le jour pour y travailler à notre vocation > 
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et la nuit pour y reposer ; qui ^ dans ce 
jooT^ as pris on soin particulier de moi y 
aooorde-moi pendant cette nuit le repos 
dont j'ai besoin pour réparer mes forces ; 
inais surtout donne-moi le sentiment de 
ma réconciliation avec toi et une sincère 
rqi^tance des péchés que j'ai commis. 
N0 permets pas que je retombe dans ces 
pédiés, que je m'endorme dans une sécu- 
rité criminelle ; effraie plutôt tellement ma. 
ôODsdence qu'elle ne me donne aucun repoe 
que je n'aie feit ma paix avec toi et que je 
n'aie diangé de conduite. Prends-moi sous 
ta protection pendant cette nuit, en sorte. 
^pie le prince des ténèbres n'ait aucun pou* 
▼oir sur moi et qu'aucun accident ne m'dte 
la via Fa» plutôt que je repose si douce- 
ment dans le sein de ta providence que je 
sois demain propre à pratiquer mes justes 
devoirs. Biais surtout fais que je pense 
sérieusement à ma fin et que je me mette 
en état de bien mourir, en vivant dans ta 
crainte. Amen. 
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XIX. 

Prière pour le Jeudi matin. 

O mon Dieu^ moa coâor me dit de 
part : Cherchez ma face. Je te cheit^ 
Seigneur, dès le matin, et j'implore t 
puissant secours. Je Tai éprouvé cette au 
car c'est toi qui m'as conservé, et sans 
je n'aurais point vu le jour. Fais, Seignei 
que je sois si sensible à tes bienfiaits q 
je n'aie rien de plus à cœur que de t'obé 
que je n'aime que ce que tu aimes et q 
je haïsse mortellement ce que lu hais : j 
pris par ta grâce une ferme résolatii 
d'observer tes commandements, c'est: 
qui as produit ces bons moavemeni 
achève ton œuvre en moi; éloigne de m 
toutes les occasions de pécher, et, s'il s' 
présente quelqu'une, fais que je les évî 
avec soin et que je n'y succombe jamai 
soumets toutes mes passions à ton empii 
que ma seule crainte soit de t'offense 
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\itfA «»(si Àèsftt de te plaire, ma seule am 
\Àâsm àfô YÀ»ik giurder ta Parole, et ma 
seule j<»e de posséder qq jour ton ciel. La 
source de^ la vie est avec toi , et c'est par 
ta lumière que nous sommes éclairés. 
Fait rduire sur moi y Seigneur , les vives 
dartésde ta vérité et donne-moi par ton 
Esprit une vie nouvelle, oh Ton voie 
briller toutes les vertus auxquelles tu nous 
appelte. Que tous mes desseins soient 
conformes à ta volonté et que toutes mes 
actions te soient agréables; mais comme 
il ne m'arrive que trop souvent de t'of- 
fenser, quelques précautions que je prenne, 
pardonne , ô mon Dieu I mes péchés , au 
nom de ton Fils, qui est notre propitiation , 
et au nom duquel nous t'invoquons. Amen. 

XX. 

Prière pour k Jeudi au soir. 

O OKm Dieu, tu ne te lasses pas de 
fépaadre tes faveurs sur moi , je foffense 
ton l» jours , et tous les jours tu me 
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«»?^^vVâ&. \ccepte, Seigneur^ mcv, 
Àe grdioeB pour les bîeiis que to id!v Ate 
pendant ce jour ^ et mes prières par ka- 
quelles je te supplie de me pardonner bwb 
péchés et de m'accorder la cootinuâlkm 
de tes grâces. Tu pardonnes à oeox qui 
se repentent; tu prodais la repentanee 
dans ceux qui te la demandent ^ afrtîi 
convies les pécheurs à t'invoquer. Je fe 
fais , ô Dieu , et si mes prières ne sont pas 
feiles avec les dispositions que tu demaii^ 
des y couvres-en les défauts par les mériteB 
de ton Fils ; et donne-moi un cœur con- 
trit, afin que j'obtienne la rémission de 
mes péchés ; mais agis puissamment dus 
ce cœur, et bannis-en tout ce qui peut le 
déplaire. Viens y établir ton trône , et fiJa- 
en ton sanctuaire : sois mon protecteor 
pendant cette nuit, comme tu Tas été 
pendant ce jour ; je me place sous Fombre 
de tes ailes, et j'ai une entière confiance 
en ta miséricorde. Ne permets pas qaa ja 
sois confus dans mon attente. Fais^^fpwp 
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^i^Buràk \|è TeocKumence ma course avec 
^ssax "M^oNeML iè\e> et i[ue j'y travaille à 
FavaiMXNneDt de la gloire. Exauce-moi par 
ton Fils y etc. 

XXI. 

Prière pour le Vendredi matin. 

Seigneur, qui dans ce jour formas 
rhomme à ton image, je te bénis de ce que 
tu as si fort honoré notre nature que tu 
as voulu qu'on y vît quelques traits de ta 
ressemblance; mais je te bénis surtout 
de ce que tu as fait prendre cette nature 
à ton cher Fils, qui est ton image parfaite, 
et de ce que par ton Esprit tu viens retra- 
cer dans^nos âmes cette image que nous 
avons laissé efTacer par le péché. Retrace- 
la, ô mon Dieu, dans mon cœur; fais que 
je sois rendu semblable à toi en sainteté, 
en justice, en douceur, en patience, et 
qu'un jour je sois immortel comme tu es 
immortel, et que j'aie part à ta gloire. Tu 
as été avec moi pendant les ténèbres, car 
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si tu m'avais abandonDé je ne seanÔBfb 
sois avec moi pendant ce jour, et fieds (j 
je me souvienne toujours que je suis 8C 
tes yeux. Que , soit que je demeure cb 
ma maison soit que j'en sorte, soit c 
je m'occupe soit que je me repose , $ 
que je mange et que je boive soit que 
fasse quelque autre chose, j'aie toujdt 
en vue de te plaire et de te glorifier. Q 
ne puis-je, Seigneur, vivre si saintemi 
que j'imite ici-bas tes anges, pour av 
part à leur félicité ; mais s'il m'arrive 
t'ofT^Qser, fais-moi grflce pour Farnoor 
Celui qui a apaisé ta justice, et auqu 
comme à toi. Père céleste et auSaint-Eapi 
soient honneur et gloire. Amen. 

XXII. 

Prière pour le Vendredi au soir. 

Tu es bon., ô Etemel, envers tons 
hommes ; mais tu Tas été aujourd'hui p 
ticulièrement envers moi. Tu m'as éda 
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de ton soleil 9 ta m'as conduit par ton 
Esprit; ta m'as garanti de plusieurs maux 

• 

auxquels ma vie est exposée. Mais qu'ai- 
je fait, Seigneur, pour loi? qu'ai-je fait 
pour Tavanœment de ta gloire ? qu'ai-je 
fait pour mon salut ? Je suis toujours le 
même; j'ai toujoars les mêmes passions. 
mon Dieu ! si tu prends garde aux ini- 
quités, qui est-ce qui subsistera? Mais 
comme tu nous assures qu il y a pardon 
par devers toi, pardonne mes péchés, et 
fais-moi grâce. Ne permets que l'ange des- 
tructeur me fasse aucun mal pendant cette 
nuit, ni à ceux qui m'appartiennent; et que 
les princes des ténèbres aient aucun pou- 
voir sur moi. Je me remets sous ta pro- 
tection, et je reconnais que je ne puis 
subsister qae par toi. Toi seul peux me 
faire dormir en paix et vivre en assurance. 
Toi seul es mon soleil et mon bouclier , 
ma lumière et ma délivrance. Préserve- 
moi d'une mort subite, et fais que je 

lattende à toute heure ; et quand je sera 

3 
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A^\i^ \a vallée de ïombre de la mort, 
soulieus-moi , consoIe-moi, gloriâe-moi, 
par ton Fils. Âmen. 

XXIIl. 

Piière pour le Samedi matùu 

Dieu, ta justice est comme les hautes 
montagnes, ta ûdélilé atteint jusqu'aux 
nues , mais ta bonté monte jusqu'aux 
cieux. Tu as été avec moi pendant la nuit^ 
et par ta grâce je subsiste encore ce matin. 
Je viens implorer la continuation de les 
faveurs envers moi. 

Comme les yeux des serviteurs regar- 
dent la main de leurs maîtres, ainsi mes 
yeux regardent vers toi, ô Eternel, mon 
Dieu, jusqu'à ce que tu aies pi tiède moi. Aie 
compassion de ta pauvre créature; et pour 
Famour de ton cher Fils , assure-moi de 
ton amour, et donne-moi ton Esprit, qui 
me fasse comprendre que tout est vanité, 
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\si^!i&^3j3fôV^ç.tavTiàre, cesl le tout de rhow- 
\sia% ^vî'A.\ûÇi cjouduise dans les senlieis 
de ta- justice, qa'il me détourne du péché 
et qu'il triomphe de mes passions ; qu'il 
me rende saint , juste , tempérant, et qu'il 
produise en moi toutes les saintes habi- 
tudes. O Dieu ! accorde les mêmes grâces 
à mes proches et à tous ceux qui t'invo- 
quent avec foi. Aie même pitié de ceux qui 
s'éloignent de toi, pour les ramener de 
leurs égarements. Rétablis ta chère Sion , 
relève les murs de ta Jérusalem , et fais 
que, combattant jusqu'à la fin le bon 
combat, et gardant la foi, j'obtienne la 
couronne de justice que tu promets à ceux 
qui attendent l'apparition de ton cher Fils. 
Âmen. 

XXIV. 

Prière pour le Samedi au soir. 

Que te rendrai-je, ô mon Dieu ? Tu m'as 
conservé, non-seulement ce jour, mais pen- 
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• 

itoxiV. ceUe semaine^ et qae dis-je^ pet 
ceVVe semaine, tu m'Bs ^rdé pem 
toute ma vie. Si j'ai fait quelque chosi 
bien , c'est par ta grâce ; si je n'ai pat 
exposé à aatant d'accidents que d'aut 
c'est par ta grâce ; si j'ai résisté à quelc 
tentations, c'est par ta grâce. Tu as 
fait, ô Dieu , et toute la gloire t'en est d 
mais je suis tout couvert de confus 
quand je pense que je t'ai offensé penc 
tout le temps que tu m'as comblé de bi* 
Si tu entres en compte et en jugea 
avec moi, que deviendrai-je ? Mais, 
gneur, regarde à ton Fils , r^arde à 
obéissance, regarde à son sang précie 
et, en considération de ses doulourei 
souffrances, accorde-moi ton Esprit, 
me donne une parfaite horreur de i 
vices , et qui me fasse travailler à i 
salut avec crainte et tremblement; qui fi 
mourir en moi le vieil homme et qui 
fasse vivre pour toi. Et, puisque je i 
à présent dans la nuit , fais que je rep 



dasi% \«ci ^u, toi c^i dans un jour sent- 
\àii!ti^e à celui-ci te r^)osa8 de toutes tes 
œuvres. Et accorde à moa âme cette paix 
qui surpasse tout entendemenl ^ jusqu'à ce 
que j'entre un jour dans ton repos éternel ! 
Amen.. 

XXV. 

Prière pour reconnaître ses péchés devant 

Dieu. 

' ' O mon Dieu, je suis tout couvert de 
honte, quand je pense à ta sainteté et à 
mes péchés. Tu m'as créé à ton image , et 
je l'ai laissé défigurer ; tu m'as fait part 
de ta gloire, et je n'ai cherché que la 
mienne propre ; tu m'as éclairé de ta cou- 
Baissance, et je n'ai point marché dans ta 
lumière; tu m'as donné de saintes lois, et 
je les ai transgressées ; tu m'as comblé de 
tes biens, et j'en ai abusé; tu m'as con- 
solé par tes promesses, et je me suis en- 
dormi dans une sécurité criminelle. J'ai 
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êvé ^VVeulif à mes intérêts temporels et 
Tort aitlenl pour les affaires de fa ferre; 
mais j'ai été fort lent pour mon salât et 
pour avancer le règne de ton Fils. J'ai 
aimé le monde que je ne devais point 
aimer, et je t'ai aimé avec froideur, toi qai 
mérites d'être aimé d'un amour infini. Mon 
corps et mon âme t'appartiennent, et je 
ne t'ai point glorifié par ces deux parties 
de moi-même. Jai commis des péchés 
d'orgueil, de malice, d'infirmité, d'inadver- 
tance ; je me suis éloigné , dans mes paro- 
les, dans mes actions, dans mes pensées, 
de la sainteté que tu me prescris. Mes ini- 
quités ont surmonté ma tête et se sont 
appesanties comme un pesant fordean. O 
mon Dieu! pardonne-moi; ô mon Diea, 
fais-moi grâce, détourne ta face de mes 
péchés, et efface mes iniquités; et toi, 
divin Jésus, qui appelles ceux qui sont 
travaillés et chargés, couvre-moi de ta 
justice, et donne le repos à mon âme. 
Amen. 
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Prière d*un fidèle qui se console dans Vespé- 
rance du pardon de ses péchés. 

Père de miséricorde, dont la majesté est 
immense, la sainteté par&ite, et dont la 
miséricorde est infinie , quand je pense à 
mes péchés et à ta justice, je suis effrayé; 
mais j'éprouve une joie inefËible, quand 
|e médite ce dont nous assure ton pro- 
phète, qu'il y a pardon par-devers toi, 
et ce que nous apprend ton apôtre , que 
la miséricorde se glorifie sur la condam- 
nation. Quand je considère ce que j'ai 
mérité , je tremble , j'en suis tout épou- 
vanté; mais je suis dans un saint ravis- 
sement, quand je pense que tu as donné 
ton Fils pour l'expiation de mes péchés , 
et que ce Fils bien-aimé nous a mérité le 
salut éternel, qu'il a souffert la mort pour 
m'aoquérir l'immortalité, qu'il a porté tout le 
tK)ids de la colère de Dieu pour me donner 
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V^ipavx. O mon Dieu ! donne-moi ton Esprit 
Ae ^gesse et de lumière, pour comprendre 
la grandeur de ton amour , la longueur , 
la largeur et la profondeur de ta charité; 
mais donne-moi aussi ton Esprit de sainteté, • 
pour me consacrer entièrement à toi; que 
cet Esprit me fasse délester le péché qui a 
causé la mort de ton Unique, et renouvelle- 
moi entièrement y afin que je puisse être 
parfaitement agréable à tes yeux et obtenir 
lin jour rentière consommation de mes dé- 
sirs et le but de ma céleste vocation. Âmeu. 

XXVII. 

Prière d'un fidèle qui gémit de ce qu'il sent 
encore le péclié en lui et de ce qu'il a [aU 
peu de progrès dans la sainteté. 

Misérable que je suis, qui me délivrei*a 
de mon corps de mort? Oui, mon Dieu, 
je me reconnais très-misérable, le souvenir 
de mes péchés m'afflige et le sentiment de 
ceux que je commets tous te jours m'abat. 
Je suis pénétré de douleur de t'a voir offensé; 



*>* 
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\!DW!i& \i \^ ^xàs ^VeT\ p\us de l'offenser 
encore tous les jours. Quand est-ce que je 
serai délivrai de cet ennemi ? quand est-ce 

^ que je ne sentirai plus cette loi des mem- 
bres qui combat contre la loi de mon 
entendement? quand est-ce que la cbair 
ne combattra plus contre mon Esprit? 
quand achèveras-tu l'ouvrage de ma sanc- 
tification! O Dieu! tire-moi^ et je courrai 
après toi ; convertis-moi , et je serai con- 
verti ; enseigne-moi à faire ta volonté y car 
tu es mon Dieu ; que ton bon Esprit me 
conduise dans le droit chemin. Produis en 
moi avec eflScace la volonté et l'exécution 
par ton bon Esprit. Grée en moi un cœur 
net, afin que je marche dans la bonne voie 
et d'une manière digne de la vocation dont 
tu m'as honoré; soumets toutes mes pas- 
sions à ta loi y et ma raison à ta Parole ; 
détruis entièrement mon vieil homme , 
retrace ton image en moi, et fais-moi vivre 
comme ton enfant , qui attend de ta main 
libérale une gloire infinie. 
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Prike d'un fidèle qui est dans un saint trans- 
port y quand il considère tous les bienfaits 
dont Dieu l'a comblé. 

Que te readrai-je , ô Etemel ! tous les 
bienfaits sont sur moi. Tu as formé mon 
corps d'une manière qui ravit d'admiration 
tous œux qui le voient; tu as logé dans ce 
corps une âme qui porte ton image; tu 
m'as donné la raison qui me distingue des 
autres animaux. Tu as créé la terre qui 
me porte, l'air que je respire, le soleil qui 
m'éclaire, les créatures qui me sont si utiles. 
Tu m'as nourri et conservé jusqu'à présent; 
(u m'as élevé dès le berceau ; tu m'as 
soutenu dans mon enfance ; tu m'as pré- 
sei'vé de mille dangers ; tu m'as redressé 
quand j'étais prêt à tomber; tu m'as rame- 
né quand je m'écartais ; tu m'as consolé 
dans mes afflictions ; tu m'as relevé de mes 
chutes; tu as plus fait encore, tu m'as 



— 83 — 

^çyckt& Vou ¥\\s ', lu Vas exposé à la mort 
po^T me îa\Te Vwve avec toi; si ta m'as 
châtié, tu l'as fait en père et de verges 
humaines; si j'ai été affligé de maladie ^ 
tu m'as guéri et rétabli ; tu m'as béni en 
diverses manières de tes bénédictions tem- 
porelles et spirituelles ; tu m'as pardonné 
mes péchés; tu m'as éclairé dé ta connais- 
sance ; tu m'as scellé pour le jour de la 
rédemption; tu m'as donné les prémices 
de ta gloire. O mon âme! bénis l'Eternel, 
et qjae tout ce qui est en moi bénisse le 
Nom de sa sainteté. Fais, Seigneur, que 
man esprit ne s'occupe qu'à te connaître, 
mon cœur qu'à t'aimer, ma bouche qu'à 
te louer, et toutes les facultés de mon âme 
qu'à te plaire , par Jésus-Christ. Amen. 

XXIX. 

Prière d'un fidèle qui souhaite de se confor- 
mer à la volonté de Dieu, 

O mon Dieu, enseigne-moi ta volonté, 
et fais que je m'y soumelle toujours ; que 
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\e\aVtouve toujours bonne, agréable ei 
Y^^TÎ^We, afin que, de quelque manière 
que tu me traites , je ne murmure jamais 
contre toi; que je n'aie point d'autre volonté 
que la tienne, non-seulement pour obéir 
à tes commandements, avec promptitude, 
mais encore pour me conformer, avec une 
parfaite soumission , à ce que tu as déter- 
miné; que, comme les anges, je trouve 
ma félicité à faire ce que tu m'as com- 
mandé , et que ma viande soit de faire ce 
que tu veux , comme ton Bien-Aimé le 
disait de lui-même. O Dieu, que ta vo- 
lonté soit faite, et non la mienne; non 
point ce que je veux, mais ce que tu veux. 
Seigneur, que veux-tu que je fasse? que 
veux- tu que je souffre? dans quel état 
veux-tu que je sois? Veux-tu que je vive, 
que ce soit pour toi; veux-tu que je meure, 
je le veux, ô mon Dieu, pourvu que je 
meure dans le sentiment de ta grâce et 
dans l'espérance de ta gloira Amen. 
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Prière pour demander à Dieu la ropentanœ. 

O môQ DieU; convertis-moi^ afin que je 
sois converti ; je reconnais la grandeur de 
mes péchés et leur nombre m'effraie; mais 
je ne les déteste pas allez, et autant que 
je le devrais. Mon Seigneur , aie pitié de 
moi, dompte ma rébellion, réveille-moi 
de ma sécurité, brise mon cœur, humilie 
mon orgueil. Pénètre-moi d'une vive dou- 
leur de t'a voir offensé, mais délivre-moi 
de ce corps de péché. De moi-même je ne 
saurais me convertir, mes passions sont 
violentes, mes mauvaises habitudes sont 
profondément enracinées dans mon âme ; 
mais rien ne t'est impossible, tu peux illu- 
miner les aveugles, rendre l'ouïe aux 
sourds et la vie aux morts. Ouvre mes 
yeux aveuglés par les préjugés du monde 
et par mes passions. Ouvre mes oreilles 
fermées par les convoitises de la chair, 



— 86 — 

cijù me rendent sourd à ta voix, ei vivi 
moi. Toi qui as converti un Menasse , i 
larron sur la croix et tant de pécheress 
et de pécheurs, convertis-moi. Arrache-iB 
au monde qui m'a séduit et à ma prop 
chair, relève-moi par un saint amend 
ment, et rapproche-moi de toi. Fais éclat 
en moi la puissallfe de ta grâce , qu'ai 
abonde où mes péchés ont abondé. Pa 
donne à tous les pécheurs qui n'ont poi 
commis ce péché pour lequel tu ne vei 
point qu'on t'invoque. Regarde les Egli» 
d'un œil de compassion , répare leurs hr 
ches, essuie les larmes de tes enfanU 
sauve ton héritage , et convertis tous l 
peuples. Amen. 

XXXL 

Courtes prières pour ceux qtd sont malad 
et pour les mourants. 

1. Seigneur! qui vois le mal que , 
souffle et celui que je crains, aie pitié c 
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\ûkK\ Asywci^-moi \iu plus vif senti méat de 
mes péchés que du mal que j'endure, mais 
ne me châtie point en la colère; souviens- 
toi d'avoir compassion , en m'imputant les 
souiffances de ton Bien-Âimé ; pardonne- 
moi mes offenses ; donne quelque soula- 
gement à mon corps , si tu le juges à 
propos pour ta gloir#fe pour mon salut ; 
mais surtout console et sanctifie mon âme 
pour Tamour de Jésus-Christ ton Fils. 
Amen. 

2. mon Dieu ! j'ai recours à toi dans 
mes maux , et j'implore ta miséricorde. 
Tourne sur moi tes regards qui sont la 
délivrance même ; apaise mes douleurs , 
mais surtout augmente ma foi, afin que 
j'embrasse ton cher Fils, comme mon uni- 
que Sauveur, sachant que c'est par sa 
meurtrissure que nous avons la guérison. 
Âmen. 

3. J'adore , ô mon Dieu , ta providence 
et ta justice dans les châtiments que tu 
m'envoies; et, bien loin de murmurer 
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c)C)\!k\.Ye VoV , j'admire ta douœur et lawisé- 
ricorde. Me voici , ô Dieu , pour faire (a 
volonté. Si tu veux que je souffre, je le 
veux, ô mon Dieu, pourvu que tu m'as- 
sures de ma réœnciliation avec toi et que 
tu ne m envoies point de maux au-dessus 
de mes forces. Amèn. 

4. Seigneur, que la coupe que tu me 
présentes est amère ! Âh ! s'il était possible 
que je ne fusse plus obligé à la boire; 
cependant, non point ce que je veux, 
mais ce que tu veux , ô mon Dieu ; adou- 
cis ce calice par tes consolations, mais 
fais que je me soumette toujours à ta 
volonté, et que j'acquiesce avec une en- 
tière résignation aux dispensa tiens de la 
providence. Amen. 

- 5. Hélas ! que mes douleurs sont gran- 
des ! mais mes péchés surpassent mes dou- 
leurs. Si tu veux plaider avec moi , ô mon 
Dieu , de mille articles je ne saurais ré- 
pondre à un seul; à toi est la justice et à 
moi la confusion. Tu es toujours juste, et 
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\^%\»&\M!i^v\NT^ ipéc\\eur ; mais, Seigneur^ 
parôoDBe 9 et adoucis mes maux; je ne 
puis soutenir la pesanteur de ta main ; je ne 
suis que poudre et que œndre. Ne m'aban- 
donne point, et, pour l'amour de ton cher 
Fils, laisse-toi fléchir par mes cris. Âmen. 
6- Ecoute ma voix , ô mon Dieu ! je t'in- 
voque des lieux profonds : las maux que 
je souffre surpassent mes forces ; Seigneur, 
entends ma supplication : je suis ta 'créa- 
ture, je suis ton enfant, ton ouvragej^i^aie 
pitié de moi ; mais si tu veux que je souf- 
fre encore , ta volonté soit faite ; quand tu 
me tuerais, j'espérerais toujours en toi. 

7. Je me jette entre tes bras , Père cé- 
leste : je n'en puis plus, la douleur me 
presse, mets fin à mes maux; tu le peux, 
ô mon Dieu ! tu es le Soleil de justice qui 
porte la santé dans ses rayons. Regarde- 
moi, Seigneur, et je serai délivré de mes 
maux : voici , j'attends tout de ta grâce , 
par ton Fils Jésus-Christ. Âmen. 

8. Tu es juste, ô mon Dieu ! tes châli- 
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xû!^\i\& souV pleins d'éqaité^ et Je ne aak 
qu'une créature pécheresse. Taî pécbé 
contre toi; en pensées , en paroles ^ ea 
actions , je ne mérite que la mort ; mais 
n'entre point en compte avec moi, vois 
ma misère , mais surtout regarde à Tobéis- 
sance de ton Fils; car c'est par lui que je^ 
t'invoque. Exauce-moi. Amen. 

9. O mon Dieu ! je suis tout couvert de- 
cbnfiTsion , et je n'ose lever mes yeux vers. 
toi.-^'ai abusé de ma santé , tu m'as meiiir- 
tenant affligé; tu as abattu mon corps, et 
je souffre; mais c'est avec justice. Quand 
tu m'accablerais des coups de ta verge, je^ 
connaîtrais toujours que tes jugements 
sont bien doux, au prix de ce que je- 
devrais souffrir, si tu me traitais à la 
rigueur. Seigneur aie compassion de moi>. 
efface mes péchés : tu ne veux point la 
mort du pécheur , mais qu'il se convertisse 
et qu'il vive. Converlis-moi donc, et je 
vivrai en ta crainte pour mourir dans le* 
sentiment de ta gr^ce. Amen. 



— 9\ — 

\ft* i^ xsûL^ipçTOcYie du trône de ta 
gr^ce pour le supplier de me pardooaer 
les péchés qui m'ont attiré les maux que. 
je souffre ; je me repens de les avoir com- 
mis , j'en gémis devant toi. Ecoule la voix 
de mes larmes, et ne t'éloigne point de 
moi Hâte-toi de venir à mon secours, 
tu es ma délivrance^ par Jésus-Christ. 
Âmen. 

11.0 Dieu ! ne me cache point ta &ce 
dans l'état où je suis; mon corps est 
abattu et mon esprit est dans l'angoisse ; 
mon corps souffre plusieurs maux, et mon 
esprit est affligé parce que j'ai péché. Tu 
sais ce qui m'est nécessaire , et je m'aban- 
donne à tes mains paternelles , Seigneur ; 
je ne te demande pas tant la guérison de 
mon corps que la sanctification de mon 
âme^ que ton Esprit, que les sentiments 
de ton amour; ô Dieu! ne me refuse pas 
ces grâces. Je te les demande par ton Fils 
Jésus-Christ. Âmen. 

12. O Dieu! tu es mon rocher et ma 
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délivrance, délivre-moi des maux qi 
j'éprouve; car ta maia n'est point racconj 
cie qu'elle ne puisse délivrer, et tes oreilù 
sont ouvertes aux cris de tes enfants 
mais, surtout, fais-moi comprendre qi 
bien heureux est celui que tu reprends < 
qui endure la tentation; et rends-m^ 
cette épreuve salutaire , afin qu'ayant éi 
éprouvé je puisse obtenir la couronne c 
vie. Amen. 

13. O Seigneur! je cherche ta gràc 
avec ardeur, mon âme a soif de toi>: fa 
découler dans mon cœur tes eaux jaill 
santés en vie éternelle ; tes seules consola 
tions font ma joie dans les pensées divei 
ses que j'ai dans mon esprit et dans k 
maux par lesquels tu me visites. Ne m 
refuse point ces divines consolations i 
fais-moi sentir ta présence; alors je n 
craindrai point, quand même je marche 
rais dans la vallée de l'ombre de la mori 
parce que tu seras toujours avec lao 
Amen. 
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14. Jusques à quand^ ô Dieu! cacheras^ 
tu ta face ? Ta main s'appesantit sur moi 
jour et nuit 9 mes os s'envieillissent , et 
mes yeux défaillent après ton secours. Je 
crie à toi^ mais tu ne réponds point : 
pourquoi diffères-tu ma délivrance? Hélas! 
je ne l'ai que trop mérité. J'ai refusé sou- 
vent d'entendre ta voix, lorsque tu me 
l'adressais pour me ramener de mes éga- 
rements : c'est donc avec justice que lu 
ne réponds point à mes cris ; mais , Sei- 
gneur , je te demande ma grâce avec lar- 
mes. Viens à mon aide et retourne vers 
moi dans tes compassions : il y a pardon 
par devers toi , afin qu'on te craigne. Par- 
donne-moi donc, ô mon Dieu; mais si tu 
trouves à propos que mes souffrances 
soient longues, ne permets pas que je 
t'offense par mon impatience et par mes 
murmures : plutôt, ô Dieu! que je te glo- 
rifie par ma patience et par ma soumission. 
Amen. 

15. Dieu! qui fais descendre au se- 
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i(^w\ete 61 qui en fais remonter, délivre- 
moi du mal qui me presse , si tu le jugea 
à propos pour mon salut ; du moins^ Sei- 
gneur , fais que celte affliction produise 
en moi la patience, que cette patience pro- 
duise répreuve, et Tépreuve Fespéranoe, 
et que cette espérance ne me confonde 
pas. Amen. 

16. O Dieu! tu nous assures qu'il n'y a 
qu'un moment en ta colère, mais toute une 
vie en ta faveur. Fais que je fasse aujour- 
d'hui lexpérience de cette vérité : mets fin 
à mes maux et hâte ton secours. Mon 
ûme, pourquoi t abats-tu? |)ourquoi frémis- 
tu en moi ? Espère en ton Dieu : son re- 
gard est la délivrance même. Amen. 

17. O Dieu de toute grâce ! qui m'as 
appelé à ta gloire éternelle en Jésus-Chris^ 
rends-moi parfait après que j'aurai un 
peu souffert, et affermis-moi dans ta 
vérité et dans ta crainte. Je ne puis rien 
de moi-même , mais je puis tout en ton 
Fils , qui me fortifie. Amen. 
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V%- Q tDKWiTi\^ul fais-moi bien œm- 
^5SGÀ\^^w^ Vu ne me châties point pour 
fiie perdre , mais pour me sauver, et que 
les souffrances que j'endure, et qui ne 
feront que passer, ne sont point à compa- 
rer à la gloire qui doit être révélée un 
jour. Amen. 

1 9. O Dieu ! qu'est-ce que l'homme que 
in aies soin de lui , et du fils de l'homme 
que tu en tiennes compte? 11 est sembla- 
ble à la vanité : ses jours sont comme une 
ombre qui passe , et ses années s'en vont 
comme une peusée , et la rencontre d'un 
vermisseau le fait périr. Mais toi , tu es 
toujours le même , et les ans ne seront 
jamais achevés. Seigneur , je t'invoque 
dans ce lit d'infirmité, donne-moi à con- 
naître ma fin et quelle est la mesure de 
mes jours, que je sache de combien courte 
durée je suis. Je sais que je dois mourir , 
mes esprits se dissipent, mon tabernacle 
terrestre se détruit, prépare-moi à mon 
dernier moment où je dois retourner 
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OffliXiS \a poudre d'où j'ai été pris. O Dit 
d^c ma délivrance , fatteads ioa aalui 
Amen. 

20. Dieu ! qui tieos en tes mains lef 
dés de la vie et de la mort , qui es la ré- 
surrection et la vie , soutiens-moi jusqalâ 
la fin , et ne permets pas que la vie oa ia 
mort 9 les choses présentes ou celles qui 
sont à venir, les principautés et les puis- 
sances, ou aucune créature me séparent 
de ton amour. Amen. 

21. Seigneur Jésus, qui as vaincu la 
mort et celui qui en a l'empire, assiste-moi 
jusqu'à mon dernier soupir, munis-moi du 
bouclier de la foi pour éteindre les dards 
enflammés du malin, et que tes saints 
anges portent mon âme dans ton sein. 
Je sais que tu es vivant, ô mon Rédemp- 
teur! et que tu demeureras le dernier sur 
la terre , et qu'encore qu'après ma mort 
on ait rongé mon corps, mes yeux te 
verront. Amen. 

22. Dieu! reçois mon âme, car tu 
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\si», \%jSQf^\&) \iD\ qui es le Dieu fort de 
^%cv\fe, ^f^^wt Sèsus, lave mon âme 
dans ton sang. Esprit saiat, scelle-moi pour 
le jour de la rédemption ; laisse aller ton 
serviteur en paix, afin que mes yeux 
voient ton salut. Amen. 

23. O mon doux Sauveur ! toi qui en 
mourant priais pour ceux qui te cruci- 
fiaient , soutiens-moi par ton intercession, 
moi qui t'ai exposé à mourir sur une croix 
infâme , et fais-moi la grâce que je par- 
donne à tous ceux qui m'ont offensé, 
afin que je puisse m'assurer du pardon 
de mes péchés et obtenir ta gloire. Amen. 

24. O mon Sauveur! souviens-toi de 
moi. Tu es dans ton règne, fais-moi enten- 
dre la même voix que tu fis ouïr au bon 
larron : « Aujourd'hui tu seras avec moi 
en paradis. » Amen. 

26. Oh ! quand entrerai-je , mon Dieu , 

et me prés^iterai-je devant ta face ! Mon 

cœur languit , mes sens raviB ne respirent 

que tes parvis. Que tes tabernacles sont 

3. 
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Yieawxl Quand ra'y iatvoduiras-ia. Sa 
gùeuv"? Jésus, viens, viens. Seigneur Je- 
sus, viens bientôt. Ameo. 

26. O mon Dieu! fais-moi la grâce de 
penser à la mort et de n'en être poîni 
effrayé. Que cette pensée, au lieu de 
m'affliger, me réjouisse et me console : 
que je considère que je suis né pour mou- 
rir; mais que , si je meurs en ta grâce, je 
vivrai éternellement avec toi , qui es le seul 
auteur de ma vie et Tunique source de ma 
félicité. Amen. 

27. Dieu ! je sais qu il est ordonné à 
tous les hommes de mourir une fois et 
que le sépulcre est la maison que tu as 
assignée à tous les vivants; mais je ne 
sais pas à quelle heure tu m'appelleras à 
comparaître devant ton tribunal : fais que 
je sois comme un fidèle serviteur qui 
attend son maître , et comme les vierges 
sages qui ont eu leurs lampes allumées 
pour aller au-devant de TEpoux , afin que 
j'entre , avec ce divin Epoux , dans son 
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^rskâX^ feVfôctkA, v^wr régner élernellement 

28. moQ Dieu! £Bds-moi la grâce 
d'être toujours prêt à remettre mon âme 
entre tes mains , à toi qui es son Créateur 
et qui Fas rachetée; qu'à quelque heure 
que la mort vienne, je la regarde avec 
joie, étant assuré qu'elle me conduira à la 
lumière et qu'elle m'introdaim dans le 
palais de l'immortalité. 

29. mon Dieu ! qui as mesuré le cours 
de ma vie et déterminé l'heure de ma 
mort, qui as compté mes jours, qui fais 
vivre et mourir , je te remets mon esprit : 
me voici pour faiœ ta volc^ité, soit qu'il 
te plaise que mon âme demeure encore en 
mon corps pour te servir , soit que tu 
veuilles l'élever dans cet heureux séjour 
où tous les anges t'adorent et tous les 
saints te glorifient. Amen. 

30. mon Dieu ! ne permets pas que 
je sois surpris par la mort , mais fais-moi 
conuattrema fin; que mon esprit ne soit 
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i^oml iTOublé par des vapeurs wa/^^ne 
e^^vayè par des craintes mal fondées ; m 
que je finisse doucement mes jours; q 
j'aie toujoiKs le libre usage de mes se 
et de ma raison , afin que je puisse te gl 
rifier et édifier mon prochain jusqu'à m 
dernier soupir. Âmen^ 

31. Dieul ]a source de vie est | 
devers toi, je te cherche avec ardeu 
fais-toi trouver à moi y et fais que biea 
je voie ta face en justice et que je sois^n 
sasié de ta ressemblance. Amen-. 

32. mon Dieu ! détache mon cœur 
la terre y et arrache de ce cœur toute soi 
de soucis, afin que la mort ne me si 
prenne pas et que rien ne m'empôc 
d'aller à toi , à quelque heura que tu rûHs 
pelles; que je quitte mon tabernacle U 
restre avecjoie pour entrer dans ta mais 
céleste. Amen. 

33. mon Dieu ! que- tes châtimei 
sont doux au prix de mes péchés : 
ne me punis pas en juge, mais Ujl i 
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âefe5ûaa»^\i/^te^. S^^gïieur, continue d'avoir 
pitîië àe moi ; tu blesses , et tes main& 
guérissent : guéris moi donc , si tu le 
trouves à propos, mais que ce soit pour 
vivre mieux que je ne Tai fait;.que, si tu 
veux pourtant que je meure, fais que je 
quitte le monde sans peine, et que je re- 
garde la mort comme une main qui vient 
rompre mes chaînes pour me mettre dans 
une pleine liberté. Mais sanctifie-moi , 
afin que jp sois glorieux avec tous les 
saints. Amen« 

34. mon Dieu !. le temps de mon délo- 
gement approche, et la mort m'ajourne à 
comparaître devant ton tribunal : elle 
m'effraie par le souvenir de mes péchés. 
Q grand Dieul regarde-moi en tes com- 
passions infinies. Que ton Esprit m'assure 
de ma' paix , et qu'il rende ce témoignage 
à. mon esprit, que je suis ton enfant et 
ton héritier, que le sang de ton Fils m'a 
réconcilié avec toi , et que je serai éternel- 
lement heureux avec ce glorieux Sauveur, 
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w\3L(\\\e\ 5 comme à toi et au Sainl-Esprii^ 
soient houneur et gloire. Araeo. 

35. Seigneur Jésus, qui es mort pour 
mes péchés , fais que je meure entre tes 
bras : ta mort est ma victoire et ta croix 
mon triomphe; je ne crains point de 
mourir , parce que tu as vaincu la noiort; 
mais fais que j'imite ton exemple en mou- 
rant, ta douceur, ta patience, ta con- 
stance et ta charité, afin que je sois glorifié 
avec toi. Amen. 

36. Seigneur Jésus, qui as été déclaré 
Fils de Dieu avec puissance par ta résur- 
rection d'entre les morts et qui vis aux 
siècles des siècles , bannis de mon esprit 
toutes les frayeurs de la mort. Tu es le 
Prince de la vie et la résurrection, et tu 
m'as assuré que quiconque croit en t(H, 
encore qu'il soit mort, vivra; je crois en 
loi , mon doux Sauveur , fais que je vive 
à jamais avec toi. Amen. 

37. Seigneur Jésus , qui as promis que, 
quand tu seras élevé de la terre , (u tire- 
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\^%VcM&\es.\iomuies à loi , et qui as de- 
mandé à ton Père que , là où tu es , ceux 
qa'il t'a donnés soient avec toi y afin qu'ils 
contemplent ta gloire, élève mon âme jus- 
qu'à toi, et tire-la de cette vallée de larmes, 
introduis-la dans le palais où tu habites. 
Amen. 

38. O Esprit saint , qui es le germe de 
l'immortalité, le principe de la vie et la 
source de la félicité, fortifie-moi, afin que 
la mort ne soit pas capable de m'effrayer ; 
augmente ma foi et soutiens mon espé- 
rance, jusqu'à ce que ma foi soit changée 
eu vue, et mon espérance en jouissance. 

39. Omon Dieu! je suis dans une sainte 
impatience : quand est-ce que je contem- 
plerai tes nouveaux cieux où la justice 
habite et où la sainteté est sur le trône ? 
Quand m'élèveras-tu dans ce domicile glo- 
rieux où je ne serai plus exposé aux ten- 
tations du monde et aux traits enflammés 
du malin, où je ne serai plus travaillé de 
mauvaises pensées, de vains désiis, de 
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tmiides imaginaires et de vaines espénm 
ces y où je ne t'offenserai plus, mon Dîeo., 
et où je ne oontristerai plus ton Esprit, oà 
je serai parfaitement saint et parfaitemeni 
heureux! Amen. 

40. Béni sois-tu à jamais , mon Dieu , 
auteur de mon être , de ce que tu m'ap- 
pelles des ténèbres de ce monde à la mer- 
veilleuse lumière de ta gloire! Fais-moi la 
grâce de combattre, jusqu'à la fin, le boa 
combat ; de garder ma foi , d'achever ma 
course ; tire-moi et je volerai à loi. O Dieal 
j'attends ton salut 

41. Souverain Pasteur de mon âme^ 
assiste-moi dans cette vallée de l'ombre de 
la mort; que ton bâton et ta houlette me 
soutiennent et me consolent. Envoie-moi 
ta lumière et ta vérité , afin qu'elles me 
conduisent dans la montagne de ta sain 
teté. Amen. 

42. mon Dieu! quand monterai-je i 
ta Jérusalem d'en haut ? quand entrerai-ji 
dans ton sanctuaire céleste? quand serai 
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=^ ^\A\ai com^^Lgaie de tes saints triom- 
y^ossx^s^ QfXSxÀ' me Irouverai-je avec les 
milliers d'anges qui sont autour de ton 
trône? quand contemplerai-je ta face^ et 
fuand seraije transformé à ton image ? 
Seigneur y je n'attends plus que cet heu- 
reux moment. Amen. 

43. O mon Dieu ! que je me réjouis 
d'enlrer dans la maison , où je serai éter- 
nellement et otL je célébrerai les noces de 
ton Agneau y où je verrai le but de mes 
désirs y la réalisation de mes espérances , 
la consommation de mes desseins, où je 
a'aurai plus rien à craindre et où je chan- 
terai à jamais tes louanges. Amen. 

XXXIL 

iPriêfe pour demander à Dieu la foi. 

O mon Dieu ! puisqu'il est impossible 
de te plaire sans la foi y viens la produire 
dans mon cœur, afin que je sois fortement 
persuadé des vérités de ton Evangile , et. 
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• 

i\w^ ï^\e tout mon reœurs à œoa divh 
^«vjLxeuT. Ouvre mes yeux^ aSa qœ Je 
contemple les merveilles de ta loi et que je 
connaisse bien ce que tu nous as révélé 
dans ta Parole. Mais imprime ces vérités 
dans mon âme , a6n qu'elles me conver- 
tissent. Fais que par la foi je m'unisse si 
étroitement à mon adorable Sauveur, toa 
cher Fils, que rien ne soit capable de m'en 
séparer^ ni la mort , ni la vie^ ni aucnae 
créature. Que ce que je vis en la chair^je 
le vive uniquement dans la foi de Celui 
qui m'a aimé et qui s'est donné pour mor, 
et que je ne me glorifie que dans sa croix : 
non-seulement^ Seigneur^ produits en moi 
la foi , mais augmente-la de jour en jour, 
afin que rien ne soit capable de l'ébran- 
ler j mais fais que, croyant de cœur à la 
justice , de bouche je fasse confession à 
salut; que cette foi soit opérante par la 
charité, qu'elle se manifeste par de bonnes 
œuvres, afin qu'elle soit un jour couron- 
née dans le ciel Âmen. 
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Prière pour demander à Dieu la grâce de 

pouvoir Vaimer. 

O mon Dieu ! qui es la charité même , 
et qui m'as tant aimé viens m'enflammer 
d'amour pour toi : répands dans mon cœur 
les sentiments de Tamour que tu m'as 
porté, et fais que je t'aime avec toute l'ar- 
deur dont je suis capable. Tu es mon bien- 
aimé, le rocher et le partage de mon 
âme; tes perfections sont infinies ; les bien- 
faits dont tu m'as comblé sont sans nom- 
bre, et ceux que j'attends encore de la 
grâce sont inestimables ; ainsi tout m'in- 
vite à t'aimer , mais mon cœur est 
corroippu, mon cœur est attaché au 
monde. O Dieu ! détache ce cœur de la 
terre et élève-le vers toi , tire le à toi , 
embrase-le de tes flammes célestes , afin 
que je t'aime comme tu m'as aimé , que 
je t'adore comme les saints anges, et 
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^\\v\T\ jowv je sois éternellemeai avec iot. 
Amen. 

XXXIV. 

Prière pour demander à Dieu la grâce de 
renoncer au monde. 

O mon Dieu ! qui m'as donné une âme 
immortelle, ne permets pas que je ratta- 
che à des choses périssables et mortelles ; 
donne-moi la force de renoncer, pour 
jamais, au monde et à toutes les vanités 
que le monde adore. Fais-moi la grâce de 
posséder toutes les choses de la terre 
comme ne les possédant pas , et de fouler 
aux pieds toute la pompe du siècle ; que 
je méprise tout ce qui occupe les mon- 
dains ; que je considère sans cesse que le 
monde n'est qu'une figure qui passe et 
qu'uùe ombre qui s'envole; que l'or, l'ar- 
gent , les dignités du monde peuvent bien 
mi'cm pêcher de bien mourir, mais ne 
sauraient me garantir de la mort ; enfin y 
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ss^ Va. cx^\\iV^ eV, Yobservation de tes com 
\sï;^\iÀfôV!ùfâ.\iV^ e^l\e tout de J 'homme. 5e/- 
gneur, fais-moi comprendre ces vérités , 
afin que je ne sois point comme les gens 
du monde dont la portion est dans celle 
vie, et qu'un jour je voie ta face en jus- 
tice. Amen. 

XXXV. 

Prière pour demander a Dieu la sainteté. 

O DijBu ! qui es le Saint des saints et la 
sainteté même , sanctifie-moi par ton Es- 
prit, afin que je sois en état d'entrer dans 
l'héritage préparé à tes saints, et de voir 
la face , que l'on ne peut contempler sans 
la sanctification. Eclaire-moi de ces lumiè- 
res qui procèdent de ton trône, afin que 
jedécouvre toutes les difformités du péché, 
et que je le déteste comme un monstre , 
comme une souillure abominable qui a 
effacé ton image, comme le fardeau in- 
supportable sous lequel toute la nature 

gémit, et comme mon plus dangereux 

4 
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ennemi qui a crucifié le Seigneur de gloire. 
Fais-moi aussi bien remarquer les beaaiéei 
de la sainteté qui est un rayon de ta gloire, 
et une partie de la félicité à laquelle j^a»- 
pire, afin que je désire, avec ardeur, 
d'être saint comme tu es saint. Arrache 
mon mauvais cœur, et m'en donne an 
nouveau qui brûle d'un saint zèle et qui 
soit embrasé de ton amour ; crucifie cette 
misérable chair que je porte avec ses con- 
voitises, afin que le péché ne vive plus en 
moi , mais que ton Christ vive en moi , et 
que toutes mes pensées , toutes mes paroles 
et toutes mes actions soient saintes; qœ 
non-seulement j'abhorre les souillures de la 
moindre transgression, mais que je m'abs- 
tienne de toute apparence de mal. Puisque 
ta grâce salutaire à tous les hommes m'es! 
si clairement apparue, fais que, renoncanl 
à toute impiété et aux convoitises mondai- 
nes, je vive sobrement, religieusement el 
justement, en attendant la bienheureuse 
apparition de ton cher Fils. Amen. 
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XXXVI. 



Prière pour demandera Dieu qu'il nous fasse 
la grâce d'aimer notre prochain. 

Seigneur Jésus, qui nous as donné un 
nouveau commandement de nous aimer 
les uns les autres, fais-moi la grâce 
d'aimer tous mes frères , considérant que 
nous avons tous un même Père , une même 
espérance, et que nous aspirons tous à un 
même héritage; fais que je prenne soin 
de garder l'unité de l'esprit par le lien de 
la paix; et que , comme Fun de tes élus, 
je sois revêtu des entrailles de miséri- 
corde, de bénignité, d'humilité , de dou- 
c^ir , d'esprit patient ; que je tâche de 
faire du bien à tous , de soulager les mal* 
heureux, de secourir les faibles , de con- 
soler les afiQigés; que je ne me cache pas 
loin de ma chair; que je serve d'yeux à 
l'aveugle et de pieds aux boiteux ; que je 



|)a'rdoDne même à mes plus cruels enne- 
mis; que je ne regarde jamais la prospé- 
rité des autres d'un œil d'envie, et leur 
affliction avec joie; que je ne fasse rîea 
par contention et par vaine gloire; que 
j'estime tous les autres plus excellents que 
moi ; que je supporte les défauts de tout 
le monde et que je ne rende jamais le mal 
pour le mal; que ma charité soit sincère; 
que je ne fasse jamais à autrui que ce que 
je voudrais qu'on me fit, et que mon cœar 
soit droit envers tous; mais fais, Seigneur, 
que je joigne toujours la vérité avec la 
charité , que je ne m unisse jamais d'incli- 
nation avec les méchants , qu'au contraire 
je fuie leur commerce si je ne puis les ra* 
mener ; que mon plaisir soit d'être avec 
les saints et ceux qui t'aiment, afin de 
célébrer avec eux tes louanges ; que ma 
charité aille toujours croissant jusqu'à ce 
qu'elle atteigne la perfection dans ton ciel. 
Âmen. 
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XXXVII. 

Courte méditation pour la communion. 

Mon âme, Dieu t'appelle à participer 
aa sacremeot de sa sainte Cène, qui est un 
^ge de sou amour et uu sceau de son 
alliance. As-tu fait réflexion sur Fhonneur 
qu'il te fait? et t'es-tu mise en état de t'ap- 
procher de ses augustes mystères? As-tu 
fait la revue de ta conscience? en as-tu 
6ondé les replis? Es-tu pénétrée d'une 
vive douleur d'avoir offensé ton Père cé- 
leste, et d'avoir obligé son Fils à mourir 
sur une croix infâme? Comprends-tu bien 
Fénormité de tes péchés, et en as- tu une 
vraie horreur ? As-tu pris la résolution d'y 
renoncer, et de travailler à ton salut? Es- 
tu bien persuadée des vérités de l'Evan- 
gile? As-tu entièrement ton recours à 
Jésus notre unique Sauveur? As'-tu faim 
et soif de sa justice? Mets-tu en lui toute 
ta confiance? L'aimes-tu autant que tu es 
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capable d'aimer? N'as-tu point du bien 
d'autrai , ou , si tu en as , es-tu dans le 
dessein de le restituer? N'as-tu point ac- 
quis le bien que tu possèdes par de mau- 
vaises voies ? N'as-tu point de œmmerœ 
criminel? Ne hais-tu point ton frère sanf 
vouloir te réconcilier avec lui ? Ne médites 
tu point quelque vengeance? N'as-tu poial 
fait quelque tort à ton prochain, et ^ Bi ta 
en as fait, l'as-tu réparé? Es-tu dans le 
dessein de vivre désormais pour Dieu? 
Mon âme, si tu es dans ces dispositions, 
approche-toi avec confiance du trône de la 
grâce et de la table sacrée , tu y recevras 
les assurances de la paix de ton Dieu; la 
Divinité viendra loger chez toi, et un jour 
tu seras élevée dans le paradis. 

XXXVIII. 

Vrière pour se préparer à la sainte Cène. 

O mon Dieu ! quand je considère ce 
que tu es etcequejesuis, les péchés dont 
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*)^ «QÀs coapabAe et ce que lu as fait pour 
me racheter , je ne puis assez admirer les 
richesses de ta miséricorde. Comment se 
peut-il 9 ô Dieu! que toi^ qui es le plus 
parfoit des êtres , le Maître du monde, le 
Créateur.de l'uni veis, devant qui les anges 
ne se trouvent pas assez purs , aies bien 
voulu ; non-seulement me préserver de 
tant d'accidents auxquels ma nature est 
sujette , mais encore envoyer ton Fils , ton 
Unique y pour m'acquérir le salut et la 
vie y lors€|ue je ne méritais que la condam- 
nation et la mort ? Comment se peut-il 
que y non-seulement tu lui aies fait pren- 
dre une nature semblable à la mienne, la 
forme vile d'un serviteur, mais encore que 
tu l'aies exposé à une mort honteuse et 
cruelle, pour moi, misérable créature, qui 
t'ai offensé en tant de manières ? Comment 
se peut-il qu'après l'avoir livré à la mort 
pour me racheter , tu veuilles encore me 
nourrir de sa chair et m'abreuver de son 
sang, pour m'unir inséparablement à lui 
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et pour m'accorder une gloire immorleUi 
Dieu! que ta miséricorde est immens 
que ta charité est infinie ! Quand je réfl 
chis ensuite sur ce que tu exiges de oei 
qui s'approchent de ta table sacrée, sa vo 
une sincère douleur de t'avoir déplu, u 
horreur pour tous les péchés, une foi 
résolution de vivre dans ta crainte, n 
vive foi, une ferme espérance, un ardc 
amour , je ne trouve rien de plus just 
et je reconnais que tu ne nous demand 
rien qui ne soit conforme à notre raiso 
mais quand je viens à me considérer m* 
même, ma corruption , l'imperfection 
ma repenlance, de ma foi et de m 
amour, je suis dans un trouble que je 
puis exprimer ; je crains de m'approdi 
de toi, qui es parfaitement saint , depe 
d'être consumé par l'ardeur de ta colèr 
je crains de m'éloigner de ta table , 
peur de me priver des gages de ton amou 
je crains de prendre ma condamnaiioi 
et je crains de t'offenser en ne venant f 
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aux DOCGS de ton Fils. Tout m'épouvante: 
mon indignité, mes péchés, ta justice, 
ma conscience. Dans ce trouble , aie pitié 
de moi , pardonne-moi tous mes péchés 
passés y sanctifie mon ame , purifie mon 
cœur y augmente ma foi, détruis en moi 
l'amour du monde, et enflamme-moi 
d'amour pour toi , ô Seigneur! afin que je 
reçoive à ta table , ton cher Fils et ton 
Esprit, les assurances de ma paix, le 
germe de l'immortalité et les arrhes de 
ton héritage. Que ton Christ vienne loger 
chez moi , et qu'il y vienne faire sa de- 
meure éternelle avec toutes ses grâces , 
qu'il vive en moi jusqu'à ce qu'il me fasse 
vivre éternellement dans le ciel. Amen. 

XXXIX. 

Prières après la Communion. 

O mon Dieu ! je ne puis assez célébrer 
ni même comprendre la hauteur , et la 
profondeur , la largeur et la longueur de 
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ta charilé. Ton amoar envers moi surpasse 
toute connaissance; tu m'as donné ton 
Fils, tu m'as convié à ta table, tu m'as 
présenté le vrai pain de vie , ce pain cé- 
leste dont quiconque mange n'aura jamais 
faim. O Seigneur! quand je parlerais le 
langage des anges, je ne pourrais assez 
annoncer ta bonté ; fais-moi la grâce de 
bien concevoir toute l'étendue de ton 
amour et d'en avoir une éternelle recon- 
naissance; que je n'aie désormais d'autre 
désir que de te plaire et d'autre crainte 
que de t'offenser , que je regarde toujours 
le péché avec horreur et que j'y renonce 
pour jamais; que ton Fils, sa charité, son 
amour, son obéissance, ses vertus soient 
toujours présents à mon esprit pour l'ad- 
mirer et pour limiter ; que je craigne plus 
de te déplaire que de souffrir la mort , et 
que je sois toujours prêt à mourir pour ta 
vérité et pour ta justice; que toutes mes 
pensées te soient soumises, et que toute 
ma vie se passe à t adorer, à faire ton œa- 
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vre , à m'avaDcer dans la œanaîssanoe , 
à publier tes perfections , à combattre ma 
chair, à travailler à mon salut pour rem- 
porter la couronne de vie que tu prépares 
à tes enfants , et qui nous a été acquise 
par Jésus-Christ, ton Fils, auquel, comme 
à toi, ô Père, et au Saint-Esprit , soient 
honneur et gloire. Âmen. 

XL. 

Prière contre les tentations du diable et du 

monde. 

O Dieu! tu nous apprends, dans fa 
Parole, que Satan est un lion rugissant, 
qui , tournant continuellement autour de 
nous, cherche qui il pourra dévorer, et que 
nous n'avons pas seulement à lutter avec 
la chair et le sang, mais encore avec les 
malices spirituelles qui sont dans les lieux 
célestes; et nous savons que le monde et 
notre chair nous tentent continuellement. 
Que ferons-nous pour nous garantir de si 
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cruels et de si mortels ennemis , surt 
portant une loi des membres, une cl 
corrompue, qui nous pousse sans cesse 
péché? Seigneur , nous reconnaissons : 
tre faiblesse et notre corruption ; auî 
venons-nous implorer avec ardeur 
puissant secours. Que ton Saint-Esprit n< 
soutienne contre les assauts de Satar 
du monde, qu'il triomphe de notre chî 
qu'il soumette toutes nos passions, et q 
nous rende plus que victorieux. Fais-n 
bien connaître le danger où nous somm 
afin que nous soyons vigilants et perse 
rants dans la prière; détourne de nous 
occasions de pécher, éloigne toutes soi 
de tentations ou, si tu nous y exposes, 
permets pas que nous y succombions. Q 
ni les promesses, ni les menacesdu moi 
ne nous portent jamais à t'offenser. 
l'on veut nous faire tomber ou dans 1 
reur ou dans le vice , donne-nous la fc 
de résister puissamment à toutes ces a 
ques. Affermis-nous dans ta vérité et dî 
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ta crainte, jusquà ce que lu nous fasses 
entrer dans ton ciel, où nous ne craindrons 
aucune tentation , ni aucun ennemi , et 
où nous serons éternellement avec loi. 
Amen. 

XLI. 

Prière pour les fruits de la terre. 

Dieu ! qui as créé les cieux et la terre, 
et qui par ta providence fais que le ciel 
répond à la terre et que la terre répond 
au ciel, qui fais descendre la pluie du 
ciel sur la terre, qui l'échauffés par ton 
soleil pour la rendre fertile, nous te prions 
de vouloir lui faire produire les fruils dont 
nous avons besoiti pour l'entretien de no- 
tre vie. 11 est vrai, Seigneur, que nous 
méritons que tu ne lui fasses porter que des 
épines et des chardons , puisque nous ne 
te rapportons point les fruits de justice 
que tu attends de nous. Nous sommes 
cette vigne que tu as cultivée avec tant de 
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soin et qui ne te rapporte que des grappeB 
sauvages, et nous sommes semblables à 
ce flgttier que ton Bieo-Âimé maadit parce 
qu'il n'y trouva aucun fruit. Nous avouons 
donc que nous mériterions d'être entière- 
ment abandonnés de toi; mais, pour l'a- 
mour de ton Bien-Aimé, pardonne-nous 
tous ces péchés , et viens opérer , par lOQ 
Ksprit y notre conversion , afin que nous 
soyons des arbres fertiles portant des 
fruits convenables à la repentance. Bénis 
notre terre, qu'elle soit pleine de tes biens, 
qu'elle produise tout ce qui nous est né- 
cessaire pour notre nouriiture. Conserve 
les fruits que tu lui auras fait la grâce de 
produire, et donne-nous, dans sa saison, 
une heureuse récolte ; mais fais que nous 
n'abusions jamais de tes biens, qu'au con- 
traire nous en fassions un bon usage , en 
faisant part aux pauvres de ce que tu nous 
auras donné , jusqu'à ce que tu nous élèves 
dans cette nouvelle terre , où nous n'au- 
rons besoin de rien pour notre subsis* 
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laDce et où nous serons nourris des fruits 
de l'arbre de vie et abreuvés du vin nou- 
veau de ton royaume. Âmeu. 

XLII. 

Prière pour la paix , entre les chrétiens , 
dans un temps de guerre. 

Grand Dieu, qui es l'Eternel des armées 
et le Dieu de paix, regarde du haut de ton 
ciel les confusions qui sont sur la terre , 
où ceux qui font profession d'être chré- 
tiens et d'être les disciples de ton Christ, 
le Prince de paix , se déchirent et se dé- 
truisent par des guerres continuelles. Le 
sang chrétien coule de tous côtés , et la 
chrétienté est aujourd'hui un théâtre af- 
freux des passions les plus violentes. Les 
infidèles triomphent et se réjouissent de 
voir que le nom chrétien se détruit peu à 
peu. Tes enfants gémissent de voir ces 
désolations ; mais il n'y a que toi seul qui 
puisses y mettre fin et changer les épées 
en boyaux. Tu fléchis les cœurs des 
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hommes comme il te plait; tu domptes 
leui^ passions et tu calmes les plus furieu- 
ses tempôtes. Dieu ! apaise tous ces 
mouvements et rends la paix à l'Europe ; 
mais fais que cette paix soit utile à ton 
Eglise , qu'elle voie ses sanctuaires rebâtis, 
ses masures relevées, ses troupeaux ras- 
semblés. Unis tous les chrétiens, qu'ils ne 
soient tous qu'un cœur et qu'une âme , 
qu'ils fassent tous profession de la puœ 
doctrine de ton Christ. Qu'ils connaissent 
tous ta vérité, et que ton Eglise ne soit 
plus troublée par les erreurs et par les 
vices. Fais connaître ton Evangile par tout 
l'univers, que tous les peuples soient sou- 
mis à ton cher Fils, que ton règne vienne 
et hâte ces heureux jours où tu introdui 
ras tes chers enfants dans le séjour étei 
nel de la paix. Âmen. 

XLIII. 

Prière pour demander a Dieu la palieti 
Seigneur notre Dieu, qui sais à c( 
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Xs^'gl ôi^ \s\^M& wows sommes exposes ei 
qui coDDais uotre faiblesse et Tim patience 
de noire chair, viens produire en nous 
celte verlu, qui nous apprenne à suppor- 
ter toutes les maladies et toutes les dis- 
grâces, toutes les afflictions et toutes les 
injures, patiemment, sans murmurer con- 
tre ta providence et sans avoir de ressen- 
timents contre ceux qui nous font du mal. 
Fais-nous comprendre que rien n'arrive 
sans ta volonté, que c'est toi qui diriges 
tout , et que toutes choses tournent au 
bien de ceux qui t'aiment. Apprenons que,, 
quelque rudes que soient les souffrances 
auxquelles nous sommes sujets, nous mé- 
riterions de souffrir de plus rudes peines; 
que tu affliges ceux que lu aimes pour les 
rendre participants de ta sainteté, et que, 
ni l'oppression , ni la nudité , ni la faim , ni 
le péril, ni 1 epée , ni les choses présentes , 
ni les choses à venir , ni les principautés, 
ni les puissances, ne sauraient nous sé- 
parer de toi. Fais-nous bien concevoir que 
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rien De l'est plus agréable que loraqae^ 
dans nos maux, nous nous résignons à ta 
volonté^ ou lorsque nous pardonnons les 
injures qu'on nous fait et que nous devons 
regarder comme un sujet de joie lorsque 
nous tombons dans diverses tentations ; 
mais rends notre patience parfaite ; fais 
que nous nous glorifiions même dans nos 
souffrances , sachant que tu ne nous dis- 
penseras jamais des maux au-dessus de 
nos forces et que les afQictions de celte vie 
ne sont pas à comparer à la gloire qui nous 
est réservée. Âmen. 

XLIV. 

Prière pour des temps où Dieu déploie ses 

jixgements. 

Grand Dieu , nous nous humilions en ta 
sainte présence pour adorer tes jugements. 
Nous en reconnaissons la justice; et ^ bien 
loin de nous plaindre de la sévérité^ nous 
admirons les richesses de ta miséricorde. 
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^<csQ& <9û^^e»eoùs que tes châtiments soni 
trè»ju8tes, et que le monde dans lequel 
nous vivons ne mériterait pas moins que le 
premier de périr par un déluge universel. 
Nos péchés sont en grand nombre ; et , 
bien loin d'avoir été assez sensibles à tes 
bienfaits y nous avons abusé de tes faveurs 
et nous avons fait abonder nos iniquités où 
tes grâces avaient abondé. Aussi nous re- 
connaissons que, quand tu nous accablerais 
de tes foudres, nous n'aurions point à 
nous plaindre de ta sévérité. Ainsi , Sei- 
gneur, aie pitié de nous, non point à cause 
de nous, qui sommes pécheurs, mais pour 
Famour de ton Nom qui est invoqué sur 
nous , pour l'amour de ton Fils qui a sa- 
tisfait ta justice; sois apaisé envers tes 
serviteurs, et laisse-toi fléchir par nos 
supplications. Ne nous regarde point tels 
que nous sommes en nous-mêmes , car tu 
n'y trouverais que matière de condamna- 
tion , mais regarde à l'obéissance de ton 
Bien-Âimé , en qui tu as pris tout ton 
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p\îôs^r ; el pour Yamour de lui déio 
les jugements de dessus nous. Nous s 
mes confus , nous sommes affligés, i 
sommes pénétrés d'avoir irrité ta coli 
mais nous recourons à ta miséricorde 
nous ne te laisserons point aller qu 
ne nous aies donné quelques assura 
de ton amour. Si tu ne veux pas en 
mettre fin à nos peines, du moins ne i 
châtie point dans ton indignation ; i 
souviens-toi d'avoir compassion ; surt 
ô notre Dieu, convertis-nous et chs 
notre cœur. Fais que nous soyons plus î 
gés des maux que nous avons faits qu 
ceux que nous souffrons. Que tes cl 
raents humilient notre orgueil , domp 
nos passions , nous inspirent une juste 1 
reur de nos crimes, et nous ramèneni 
nos égarements. Imprime dans nos ce 
ta crainte et ton amour , et fais que dâ 
mais nous attirions , par notre condu 
ta protection et tes faveurs les plus 
cieuses ; et qu'en outre , étant affi 
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fâcÀ^ àe VoTis maux , nous possédions ta 
gloire. 

XLV. 

Prière dans un temps de gueire. 

O Dieu , qui nous affliges par le fléau 
de la guerre , nous recourons à toi , qui 
es le Dieu de paix^ afln que tu aies pitié 
de nous. Nous reconnaissons , à la vérité , 
que nous avons mérité d'être exposés à ce 
fléau terrible , en te faisant la guerre par 
nos péchés , et nous avouons que , quand 
lu nous accablerais encore par d autres 
châtiments, tu serais toujours reconnu 
juste. A toi est la justice, et à nous la 
confusion. Seigneur! pardonne-nous , et 
sois touché de notre état. Fléchis le cœur 
de nos ennemis, confonds leurs desseins , 
afin qu'ils s'éloignent de nous, qu'ils 
n'exécutent pas leurs malheureux projetsj 
déclare-toi notre protecteur, et couvre- 
nous de ton ombre : dresse nos mains au 
combat, et donne-nous la force de résister 
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à ceax qui nous attaquent et de détbadri 
notre patrie. Détourne les coups qui pcmr^ 
raient nous être funestes ; montre-toi sea^ 
lement, et nos ennemis seront mis el 
fuite. Que si , pour nous humilier, tu vem 
que nos ennemis triomphent , oonservi 
dans cette confusion tes enfants et ceiu 
qui espèrent en toi. Mais surtout accorde 
nous ton Esprit, qui nous soutienne dam 
ces rudes épreuves, qui nous console dan 
nos afflictions et qui nous sanctifie , afii 
que nous ne fassions rien qui puisse t 
déplaire. Si nous perdons nos biens et m 
maisons dans cette malheureuse gneir 
sois notre trésor et notre asile , et si no 
mourons en combattant, reçois nos ftnr 
dans ton ciel. Amen. 

XLVI. 

Prière pour un temps de famine. 

Grand Dieu , que tu es terrible ; 
que tu es juste! Que le fléau do' 
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'^ssf^ ^W\g^ esl accablant ; mais que nos 
péchés qui Font attiré sont en grand nom- 
bre ! Nous avons abusé de tes biens , lors- 
que tu nous en as donné abondamment ; 
nous avons vécu dans l'intempérance, 
nous t'avons oublié lorsque notre blé et 
notre froment se sont multipliés ; Tabon- 
dance du pain nous a enflé le cœur comme 
à ceux de Sodome : c'est donc avec justice 
qu'après des saisons fertiles tu nous en- 
voies la stérilité, et que tu maudis notre terra 
Nous n'avons pas seulement abusé du 
pain et du vin que tu nous donnais , mais 
nous nous sommes dégoûtés de ta manne 
céleste; ainsi nous avons mérité encore 
d'être frappés de la famine de ta Parole , 
dont ton prophète menaçait autrefois ton 
peuple; cependant, ô Dieu, nous osons 
encore implorer ta miséricorde, quoique 
nous nous en reconnaissions indignes. 
Lorsque ton ancien peuple t'avait of- 
fensé, tu rendais quelquefois le ciel d'ai- 
rain , et la terre de fer; mais lorsqu'il 
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<\TVNOc^v\a\l avec ardeur, ta l'exâûç^ 

In commandais aux nuées de leur 

voyer de la pluie , et tu rendais la fer 

à leur terre. Seigneur, tu es toujotii 

même , et ta miséricorde est infinie 

donc pitié de ce peuple , ouvre ton • 

ouvre ta main , et aie compassion d< 

enfants. Tu es notre Père, nous laisse 

tu périr sans nous donner ce que tu ac 

des à tous les animaux ? Tu es notre 

teur , laisserais-tu tes brebis sans pâte 

C'est loi qui as nourri ton peuple pen( 

quarante ans dans le désert , la tern 

leur produisait rien, mais tu leur envo 

des cieux un pain extraordinaire, ei 

faisais sortir l'eau des rochers ; tu as no 

miraculeusement ton prophète Elie e 

pauvre veuve de Sarepta ; tu suscitas 

Abdias pour nourrir cent prophètes 

l'impie Jézabel persécutait ; Moïse et \ 

ont vécu quarante jours, par ta gri 

sans aucun aliment; ton Fils, avec ( 

pains , a nourri cinq raille personnes 
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^ràxA^woNiTÇ^ recours*, pardonne-nous tons 
nos péchés pour l'amour de ton Fils , e4 
fiiis que ton ciel réponde à notre terre , et 
qoe notre terre nous produise ce qui nous 
est nécessaire pour passer nos jours; mais 
îh\& , ô notre Père céleste ! que nous ne 
traînaillions pas tant après la viande qui 
périt qu'après celle qui est permanente à 
toujours; et que , quoi quil nous arrive , 
ni la faim y ni la nudité ne nous séparent 
de ton amour ^ jusqu'à ce que tu nous 
élèves de ce désert dans ta céleste Canaan^ 
où nous ne craindrons, ni la famine, ni 
aucun autre mal, mais où nous serons 
rassasiés des biens de ta maison , et 
abreuvés au fleuve de tes immortelles 
délices. Amen. 

XLVIL 

Prière pour un temps de peste et de 

mortalité. 

O Dieu 1 qui nous permets de t'invoquer 
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dans toutes nos afflictions, el quiaaas à 
donnes y tu nous vois aujourd'hui abai 
dans ce malheureux temps où ta m 
fait tant de mvages et oii tes jugemeota 
déploient sur nous. Il est vrai , Seigoei 
que nous aimons mieux tomber entre 
mains qu'entre les mains des hommi 
cependant nous reconnaissons que c'est i: 
chose terrible d'être soumis à ton indigi 
tion ; et quoique nous avouions que m 
avons mérité tes plus rigoureux ch^ 
ments, cependant nous recourons à 
miséricorde ; et nous y recourons par I 
Fils, qui a apaisé ta colère par son pi 
cieux sang : pour Tamour de lui, regard 
nous d'un œil apaisé, et fais luire 8 
nous la clarté de ta face. Tu as proo 
que, dans un temps de famine et 
peste, lorsque ton peuple t'invoquer, 
^vec ardeur , tu l'exaucerais , et tu fen 
finir ces maux. C'est dans cette confian 
que nous allons au trône de ta grài 
Vois , Seigneur , la désolation de ton hé; 
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>a^^\ VdL motl taucbe de tous côtés tes 
enfimts; les pères et les mères sont enlevés 
da milieu de leurs familles , et les enfants 
sont ravis à leurs pères et à leurs mères ; 
les maris sont séparés de leurs chères 
compagnes , et les femmes de leurs maris; 
toutes les rues retentissent de cris, et les 
maisons sont pleines de morts, O Dieu ! 
n'auras-tu point compassion de nous? 

Tes oreilles serontrolles fermées à nos 

• 

cris y et Fange exterminateur fera-t-il de 
nos villes et de nos provinces autant de 
cimetières ? Seigneur , les morts ne te 
louent pas : on ne se souvient plus de toi 
dans le sépulcre , mais ceux qui vivent te 
béniront. Rends-nous donc la vie et la 
santé; commande à ton ange destructeur 
de cesser de frapper , et conserve-nous 
afin que nous publiions tes merveilles. 
Nous nous condamnons, à la vérité, 
devant toi, et nous ne nions pas que 
nous ne méritions tous, non-seulement de 
perdre cette vie temporelle, mais encore 
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d'être exposés à la mort seconde ; nooi 
ne prétendons pas nous jastifier, notre 
conscience nous accuserait et nous ooir 
damnerait^ si nous entreprenions de nov 
absoudre ; mais tu nous vois dans la feras 
résolution de faire un meilleur usage da 
notre vie et de te glorifier autant qoa 
nous t'avons offensé. Pardonne-nous , S&r 
gneur, nos péchés passés^ et sanctifie-nou^ 
afin que nous n'en commettions plus. Qoe^ 
si tu trouves à propos de nous ôter la vie^ 
prépare-nous à notre fin , et mets-nous en 
état de bien mourir , pour être éternelle^ 
ment avec toi. Amen. 

XLVIIL 

Prière pour une personne qui a perdu son 
bien par divers malheurs. 

O Dieu ! qui par ta providence m'as ôté 
les biens que tu m'avais donnés , et qui 
par ce moyen m'as réduit à la pauvreté^ 
écoute ma supplication. Je ne murmure 
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|!KàtA^ ^SgneuT, de ce qu'après m avoir 
départi les biens du moude, tu m'en as 
voûta priver; je ne doute point que tu ne 
L'aies fait pour des raisons dignes de ta 
sagesse et pour mon salut; mais, œmme 
l^état où je me trouve est un état de tenta- 
tion , je te prie de me soutenir dans cette 
épreuve. Fais-moi bien connaître que c'est 
toi qui l'as fait^ afin que je ne m'arrête 
point aux causes secondes, et que j'adore 
en silence tes châtiments. Fais-moi ensuite 
bien comprendre que tu as voulu par là 
détacher mon cœur de la terre et de ses 
richesses périssables qui ne m'attachaient 
que trop au monde, afin que je m'applique 
désormais , plus que je ne l'ai fait , à 
m'amasser des trésors que la teigne ni la 
rouille ne gâtent point et que les voleurs 
ne sauraient dérober; mais ne m'aban- 
donne pas, que je ne me défie jamais de 
ta. grâce , sachant que c'est toi qui nour- 
ris les oiseaux du ciel, qui entends le 
cri des petits des corbeaux , cl qui revois 
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rberbe des champs. Ne permets pas qaej) 
te renie dans ma pauvreté, ou que je fassi 
aucune chose indigne de ma vocation , afii 
de m'enrichir; mais bénis ce que je ferai 
afin que je puisse gagner ma vie. SK ti 
veux que je sois misérable, que ta craîoti 
soit mon trésor; mais, si tu me tire 
de la misère , que la prospérité ne m'enfl 
jamais. Si tu veux me donner des biens 
fais que j'en fasse un meilleur usage qo 
je n'ai fait de ceux que je possédais ; e 
si tu veux que j'en sois toujours privé 
console-moi dans Fespérance qu'un joa 
ma misère finira , mais que la félidl 
que tu me prépares ne finira jamais 
Amen. 

XLIX. 

Prière pour un homme qui a perdu ses bien 
pour en avoir voulu trop acquérir. 

Seigneur, tu es juste dans tes chàti 
ments ; tu m'avais donné des biens suffi 
sants , je n'ai pas été content de I 
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portion que ta m^en avais faite ^ j'en ai 
voulu acquérir davantage; le désir insa- 
tiable d'amasser de l'or et de Vargent m'a 
possédé. Pour me satisfaire, j'ai mis tout 
en œuvre, je ne me suis donné aucun 
repos, j'ai travaillé et le jour et la nuit , 
j'ai négligé ton service pour me donner 
tout entier à l'acquisition de grands biens. 
Dans le temps où j'espérais d'en jouir , et 
que je disais : « Mon âme , réjouis-toi , tu 
auras des biens pour beaucoup d'années,» 
tune m'as pas redemandé mon âme, mais 
ta m'as enlevé mes biens, non-seulement 
ceux que j'avais acquis par une trop 
grande avidité , mais encore ceux que je 
possédais auparavant; tu as brisé mon 
idole, et tu l'as réduite en poudre. J'adore 
ta main , ô mon Dieu ! Seigneur , fais que 
cette disgrâce m'instruise , et qu'elle m'ap- 
prenne à chercher plutôt ton royaume et 
ta justice que les biens de la terre ; qu'elle 
m'apprenne à me contenter de ma condi- 
tion sans vouloir m'élever plus haut que 
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je ne le dois ; qu'elle m'apprenne à penser 
plutôt aux choses qui sont en haut qu'à 
œlles qui sont sur la terre. Dieu 1^ Ul 
m'as ôté ce que j'estimais trop et que je d& 
devais pas estimer. Accorde-moi ce que je- 
n'ai pas assez estimé , mais qu'on ne peut 
assez rechercher^ ta grâce ^ ton Esprit^ tes; 
biens célestes et ta gloire. Amen. 



L. 



Prière pour un homme qui a perdu ses biens 
qu'il avait acquis par de mauvaises voies 
et qui en les perdant ruine plusieurs per- 
sonnes. 

O mon Dieu! mon esprit se trouble, et 
il est dans une violente agitation. Ce n'est 
pas tant d'avoir perdu mes biens que de 
les avoir acquis par des voies obliques et 
par des péchés; ce n'est pas tant de me^ 
voir privé de richesses que je ne devais pas 
posséder que d'en avoir causé la perte à 
ceux auxquels ils appartenaient. Tous les. 
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â^ova^Àot^lje me suis servi, tous les men- 
songes que j'ai proférés , tous les faux ser- 
ments que j'ai faits, toutes les ruses que j'ai 
employées se présentent à mon esprit et le 
tourmentent. Les personnes que j'ai rui- 
nées, celles dont j'ai diminué le bien, les 
pauvres que j'ai mis au désespoir , sont 
toujours présents à mon imagination; mais 
surtout ta justice vengeresse me poursuit 
et m'effraie. Que te dirai-je, souverain 
Juge du monde? Je sais que ma conduite 
mérite toute ta colère , et qu'elle est plus 
eriminelle que celle des voleurs qui atten- 
.dent les passants pour les dépouiller. Je 
n'ai pas sujet de me flatter d'être sauvé si 
je ne répare le tort que j'ai fait, etje ne vois 
aucun moyen de restituer. Seigneur , aie 
pitié de moi, quoique je sois digne de toute 
ton indignation. Mets-moi en état de 
gagner ce que j'ai ravi, afin que je le 
rende, et que désormais ma vie fasse voir 
ma repentance et ma conversion. Seigneur 
Jésus , qui as payé ce que tu n avais po'inL 
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ravi y couvre-moi de ta justice et sanctifie- 
moi. Amen. 

Ll. 

Prière pour un homme qui a perdu ses biens 
pour faire profession de la vérité. 

Je m'estime heureux , mou Seignettr et 
mon Dieu ^ de ce que tu me fais la grftce 
de souffrir pour ton Nom et de ce que tu 
m'as donné le courage de tout abandonner 
pour ta vérité. Mais à cette grâce , Sei- 
gneur, ajoutes-en plusieurs autres qui me 
sont d'une absolue nécessité : affermis-moi 
dans le bon dessein que j'ai formé de to 
suivœ partout, dussé-je être réduit à 
mourir de faim ; fais que j'aie toujours 
devant les yeux l'exemple de Moïse qoî 
préféra la pauvreté de Christ et son op- 
probre aux trésors d'Egypte y celui de ces 
Hébreux qui souffrirent avec joie le ravis- 
sement de leurs biens , sachant qu'ils 
avaient dans le ciel un meilleur héritage , 
celui de tant de fidèles qui ont été ^rants 
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%wr\a terre^ dans les déserts et daas les 
cavernes, ou plutôt celui de ton Fils bien- 
aimé qui s'est fait pauvre pour nous enri- 
chir; ne permets pas que j'aie bonté de 
ma pauvreté^ fais plutôt que je m'en glo- 
rifie , et que je regarde comme un grand 
honneur d'endurer quelque chose pour 
Celui qui a tant souffert pour moi. Ensei- 
gne-moi que la foi , la sainteté, la charité, 
l'espérance et l'innocence valent mieux 
que l'or et que les plus précieux joyaux ; 
que, s'il était nécessaire pour mon salut, 
iu me rendrais cent fois autant de biens 
que j'en ai quitté, et que, quoi qu'il 
m'arrive, tu me donneras cent fois autant 
de joie que j'en ai senti dans la possession 
de tout ce que j'ai perdu et que j'en senti- 
rais dans la jouissance de tous les biens et 
de toutes les richesses du monde. Fais 
que mon esprit ne s'inquiète point de ma 
subsistance, sachant que de toi dépendent 
tous les biens , que c'est toi qui soutiens 
toute la natui^, et que l'homme ne vit pas 
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de pain seulement , mais de toute parole 
qui procède de ta bouche. Pourvois à mes 
besoins comme tu le jugeras à propos , 
mais surtout nourris moi toujours de ton 
pain célesle , jusqu'à ce que tu m'introdui- 
ses dans ton ciel où e-st mon vrai trésor* 
Amen. 

LU. 

Prière pour une personne qui a de grandes 

afflictions 

Père de grâce et Dieu de consolation^ aie 
pitié de moi; il n'y a point de douleur 
semblable à la mienne ; un abîme appelle 
un autre abîme ; toutes tes vagues et tous 
tes flots ont passé sur moi ; tu m'as donné 
à manger un pain de larmes , et tu m'as 
abreuvé de pleurs ; et , ce qui m'afflige le 
plus; c'est que je crains que toutes ces 
afflictions ne soient des marques de ta 
colère et des effets de ta juste vengeanca 
Dans ces tristes pensées , je me jette à tes 
pieds ^ et je viens chercher dans ton sein 
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tlJBi^ wuMftAN^n. W est vrai, moa Dieu, que 
je reconnais que tes diâtiments sont doux^ 
quand je considère ce que je n'ai que trop 
fliérité ; mais ta miséricorde est infinie , et 
ma chair est la faiblesse mèma La coupe 
qoe tu me donnes à boire est extrêmement 
«aère j et ma peine est plus grande que je 
ne pois porter : mon Dieu , n'auras-tu point 
êompassibn de moi? Tu té tiens près des 
èœnrs affligés, tu consoles ceux qui t'invo- 
quent des lieux profonds , tu rejoins lés os 
brisés. O mon Père céleste ! ne me tendras- 
la point la main? C'est par ton Fils que 
e t'invoque, c'est par son sang, par son 
lérite, non point pour Tamour de moi > 
aïs pour l'amour de ce Fils, soutiens* 
oî, fortifie-moi, délivre-moi de mes afflic- 
08 ; verse dans mes blessures tes con- 
ditions , et viens au secours de celui qui 
t toute sa confiance en toi. Accomplis 
7ertu dans mon infirmité ^ augmente 
foi, fortifie mon espérance, et fais que 

épreuves produisent en moi une pa'' 

5 
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^vetieie parîaUe. Seigneur /es w^ qui m élé 
tenté en toutes choses excepté le pédié , 
assiste-moi dans mes grandes afflictions; et 
toi, divin Consolateur, ne t'éloigne point 
de moi. Amen. 

LUI. 

Vrière pour un fidèle qui est éloigné de 
son pays et qui en a été chassé pour la 
vérité. 

O Dieu! à qui tout le monde appartient 
et à qui toutes les créatures sont soumises, 
je recours à toi dans mon exil. J'ai été 
banni de ma patrie, mais on ne saurai! 
m'éloigner de toi. En quelque lieu qo'oi 
me relègue, on ne peut me chasser de to 
empire, et rien ne me séparera de to 
amour, pourvu que tu sois avec moi i 
ta grâce: c'est celte grâce que j'implc 
avec ardeur, que tes anges m'accom) 
gnent partout où j'irai. Que ta providei 
me protège, que ta main me couvre, < 
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LIV. 

Prière pour un voyageur. 

Seigneur mon Dieu , qui remplis tout 
cet univers y puisque tu as voulu que je 
sois sorti de ma maison pour foire roa-' 
vrage de ma vocation y conduis-moi dans 
tous mes voyages. C'est en vain que nous 
foisons des projets : tout dépend de toL 
Toi seul peux bénir nos desseins; toi seul 
peux nous délivrer des dangers qui nous 
menacent; toi seul peux nous garantir de 
mille maux auxquels nous sommes sujets; 
toi seul peux nous garder et donner un 
heureux succès à toutes nos affaires. Cest 
aussi à toi seul que j'ai mon recours , toi 
qui conduisis Jacob , lorsque , voulant 
éviter la colère de son frère , il entreprit 
seul un voyage y et qui le garantis de tout 
mal; toi qui lui fis voir, dans une vastie 
solitude y cette échelle qui touchait d'un de 
ses bouts le ciel et de l'autre la terre; toi 
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^\^ T^me;\i%& YieureusemeDt ; toi qui ac- 
oompagoas ton peuple , lorsque , sortant 
d'Egypte, il était même poursuivi par le 
orael Pharaon ^ qui le conduisis par une 
colonne de feu et de nuée, et qui le nourris 
dans le désert , sois mon conducteur et 
mon protecteur , ô mon Dieu ! Que ta vé- 
rité et ta lumière me conduisent, que ton 
ombre me couvre , et que ton bras me 
soutienne ; prends^moi par ta main , con- 
duis et redresse-moi par ton conseil ; pré- 
serve-moi des voleurs et de toute mauvaise 
rencontre , de maladies et de mille dan- 
gers qui se présentent continuellement ; 
ne permets pas que le monde me sollicite 
au mal, ou, si tu le permets, fais-moi la 
grâce d'y résister toujours constamment» 
Que je ne m'éloigne jamais de la voie 
droite de ta justice; que mes yeux ne s'aiv 
râlent point sur ce qui peut exciter mes 
passions; que mon cœur soit toujours 
attaché à tes témoignages ; que mes pa- 
roles soient édifiantes ; que mes pensées 
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eV T^es Àiilentions soient droitea^ ei qaema 
conduite soit tellement oonfoime à ta 
volonté que ceux qui verront mes bonnes 
mœurs te glorifient. Béois tout ce qae 
j'entreprendrai , rends-moi favorables tons 
ceux avec qui j'aurai à faire. Si tu veux 
m'exposer à quelque danger, fais que j'en 
sorte heureusement; si tu veux que j'aie 
quelque maladie, sois toi-même mon mé- 
decin, et si tu veux que je meure dans 
mes voyages, reçois-moi dans ton dd. 
Amen. 

LV. 

Prière pour un piisonnier qui a mérité de 
Vêtre par sa mauvaise conduite. 

O Dieu de toute consolation! répands sur 
moi tes compassions. Je ne suis pas aussi 
affligé d'être renfermé dans ce lieu que 
d'avoir mérité de l'être, d'avoir perdu ma 
liberté que d'avoir vécu comme un es- 
clave du péché, et j'éprouve une vive dou- 
leur non-seulement d^'avoir mérité les chft- 



— \ï^\ — 

ixxDÊS36^ à«&\tf)fûmes, mais psirliculièrement 
d'avoir mérité ta colère. Dans raffliction 
oà je suis , je recours à toi pour te prier 
de me faire bien connaître mon péché , de 
m'en donner un vif sentiment et une juste 
horreur, et pour le supplier de me le par- 
donner pour Tamour de ton Fils. Regarde 
aux souffrances de ce Fils adorable; pour 
Tamour de lui, accorde-moi ton Saint- 
Esprit, qui brise toutes les chaînes du 
péché dont Satan m'a tenu captif et qui 
me mette dans la pleine liberté de tes 
wfaots. S'il te plaît de me laisser encore 
quelque temps dans cette prison, fais que 
je supporte cette épreuve avec une par- 
faite soumission à ta volonté et que je 
travaille a me sanctifier. Mais , si tu veux 
me tirer de cette captivité, fais que je ne 
pédio plus désormais, de peur qu'il ne 
m'arrive quelque chose de pire ; que je 
renonce à toutes mes passions et à toutes 
mes convoitises et que je commence une 
vie nouvelle; et quau lieu de m'cgarer^ 
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tomme je le faisais avant d'être dàas oMm 
captivité, j'observe exactement tes Ofdoûr 
nances, afin qae par ma conduite j'attiie 
sur moi tes bénédictions , et que loraqvll 
ie plaira de tirer mon âme de la priaon de 
mon corps, elle entre dans ton cieL 
Amen. 

LVf. 

Pxièr^ pour un prisonnier qui es( ùmoemf 
de ce dont on Faccuse. 

Grand Dieu ! qui me vois dans cett» 
prison , mais qui sais combien je suis m- 
nocent de ce qu'on m'impute, j'im[dore 
toû secours et ta protection. Je confesae 
que je ne suis que trop coupaUe de nûile 
péchés que j'ai commis contre toi, et que 
ces péchés méritent, non-seulement que 
je sois renfermé dans une prisoiâ^, mnis 
que je sois pour jamais jeté dans les ténè- 
bres du dehors où il y a des pleurs et des 
grincements de dents. Je le reconnais, ô 
mon Créateur ! et je ne saurais douter qie 



— \53 — 

Va n^aÀes permis ma captivité poar me 
faire penser à mes péchés et à ceux dont 
je me reconnais coupable, et à ceux aux-> 
quels je n'ai pas encore fait assez d'atten* 
tion. Mais , Seigneur , toi qui sondes mon 
ooëur, toi qui sais tout ce qui se passe sur 
la terre, tu connais parfaitement mon 
innocence, fais-la connaître à mes juges 
et à tout le monde, afin que je ne sois 
point exposé, ou à la calomnie des hom- 
mes, ou à leurs châtiments. Que, si tu 
veux laisser opprimer mon innocence pour 
éprouver ma foi, ta volonté soit faite. Fais- 
moi la grâce de souffrir cette injustice 
sans murmurer, et que je ne pense pas 
tant au crime qu'on m'impute à tort qu'aux 
péchés que j'ai réellement commis. Par- 
donne-les-moi, ô mon Dieu! pour l'amour 
de ton Fils, qui est mort, lui juste pour 
nous mjustes , afin de nous amener à toi. 
Amen. 
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Prière pour un fidèle qui est prisonnier powr 
la profession de la vraie religion. 

O mon Dieu, béni soit ton nom à jamais! 
Je te rends grâces^ de tontes les puis- 
sances de mon âme, de ce que tu m'ap- 
pelles à souffrir pour ta vérité. Bien loin 
d'avoir honte de mes liens et de ma pri- 
son, j'en fais toute ma gloire; et cette 
prison où je suis est pour moi la porte 
des cieux. Je la regarde comme ta maison, 
car tu y es avec moi. Tes anges y sont 
campés autour de moi , et rien ne m'em^ 
pêche d'y jouir de tes consolations infinies;^ 
Mais, Seigneur, ne m'abandonne pas; car^ 
quelque glorieux que soit le sujet pour 
lequel je souffre, si tu me laissais à moi- 
même , je craindrais que ma chair ne me 
fît commettre des crimes pour me tirer de 
cette prison, et qu'elle ne me portât même 
à renoncer à ta vérité. Je sais que je ne 
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puia fk6Q âai^â Un, au Weu que je puis tout 
avec toi qui me fortifies. Coosole-moi et 
réjouis-moi par Tassurance de ta grâce et 
de ton amour ^ de ma réconciliation avec 
toi et de la gloire que tu me prépares. 
Eclaire ma prison obscure de ta lumière, 
et fois que je repose doucement dans ce 
Irisle séjour. Fais connaître mon iuno- 
ceoce^ si tu le juges à propos, et mets- 
moi en liberté afin que je puisse te louer 
avec mes frères. Tu le peux, ô Dieu ! car 
ta tiens en tes mains les cœurs de tous les 
bonimes et tu présides en l'assemblée des 
juges. Tu ouvris miraculeusement les 
portes de la prison où étaient tes apôtres, 
et ta envoyas ton ange pour les délivrer. 
Mais, si tu prolonges le temps de mon 
épreuve, soutiens-moi par tes consolations; 
et, si tu m'appelais à souffrir la mort, 
inspire-moi un courage invincible pour ne 
me laisser point abattre par le triste 
appareil de mon supplice; fais que je l'af- 
fronte avec joie, et que, mourant avec 
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%otk Qimt, je vive éterDellemeat avec Aif^ 
Amen. 

LVUI. 

Pvière pour un criminel condamné à la mort 

pour ses crimes. 

O mon Dieu ! lu vois un pauvre crimi- 
nel abattu à tes pieds ^ qui ^ sur le pcnnt 
de comparaître devant ton tribunal, trem- 
ble en ta présence , dans la considération 
de ses crimes. Je ne prétends pas ine 
justifier devant toi ; je ne saurais te cacher 
mes iniquités, car rien n'est caché à tes 
yeux; je ne prétends pas justifier mes. 
péchés,, car plus je les considère, plus 
j'en reconnais l'âKH'mité, et je confesse 
que, si tu voulais me traiter comme jeFai 
mérité, je n'aurais à attendre que les plus 
cruels tourments de l'enfer. Mais, Seigneur, 
j'appelle du trône de ta justice au trône de 
ta grâce. Si tu entres en compte avec moi, 
de mille articles je ne saurais répondre à 
isin seul, et je ne saurais subsister oa seul 
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^itfc»&fô&x ^fi^^iiV. Va face *, mais tu nous a»-< 
^sQx^ft ^xsfè \\x ne \euK pas la mort du 
pédieur et que tu demandes seulement 
sa oonversion et sa vie. mon Dieu ! fais 

• 

abonder ta grâce où mes péchés ont si 
fort abondé : mes crimes ont crié jusqu'à 
toi ; mais écoute le cri du sang de ton Fils 
qui te demande le pardon de tous mes 
pédiés. Pressé et chargé par le sentiment 
que j'ai de mes fautes, je vais à ce Fîls 
bien-aimé y et je Tembrasse par ma foi ^ 
et je vais- chercher dans son sang l'expia-- 
tion de mes iniquités et le repos de ma 
oonsdenoe qui est extrêmement troublée. 
Tout m'effraie, mon Dieu ! non-seulement 
le triste état où je suis, la mort que je 
dois souffrir dans peu de mon>ents, te 
supplice qui m'est préparé, Fignominie à 
laquelle je vais être exposé, mais surtout 
Ténormité des péchés qui ont attiré sur 
moi cette peine et de ceux qui sont cachés 
à mes juges^ la sévérité de ta justice ei 
les peines de l'enfer dont je me suis rendu 



âïgne ; le peu de temps que j'ai mêmi 
pour solliciter tes compassions m'étonne : 
dans cet effroi , je recours avec ardeur è 
ta miséricorde et j'implore ton secours. 
Regarde-moi, non point en moi-même, 
car je ne ferai qu'exciter ta juste colère, 
mais daus ton Fils unique qui s'est charge 
de nos péchés et qui les a portés sur k 
bois. Brise mon cœur, qui a été si insen 
sible à tes bienfaits et si inflexible à tes 
châtiments ; donne-moi un vif sentimeni 
de mes crimes et une profonde douleur de 
les avoir commis ; mais en même temps 
pardonne-moi , et par ton Esprit sanctifie- 
moi y afin que je puisse entrer dans toii 
ciel. Que je ne pense pas tant à la mon 
que je dois souffrir qu'à celle de mon Sau- 
veur qui est mon unique refuge ; que k 
supplice qui m'est destiné ne m'effraie pai 
tant que les peines que j'ai méritées. Ne 
permets pas, Seigneur, que je me plaigne 
de la sévérité de ta justice ou de celle de 
mes juges; fais qu'au contraire j'admire la 
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fv^âne»»^ ^<^ \a mvséncorde^ qui a voulu 
aprèter le cours de mes péchés , et que je 
reconnaisse la justice de ceux qui m'ont 
condamné ; éloigne tes frayeurs de moi et 
console-moi dans l'état où je suis. Assure- 
moi^ mon Dieu, que, quoique je méritasse 
qoe toute ton indignation reposât sur moi, 
tu m'as pourtant pardonné mes crimes, et 
qoe le gibet sur lequel je vais être élevé 
me sera une entrée dans ton paradis ; fais-^ 
moi entendre la même voix que tu fis 
ouïr au larron converti ; soutiens-moi jus- 
qu'à mon dernier combat, et reçois mon 
esprit entre tes mains. Amen. 

LIX. 

Prière pour un fidèle condamné à la mort 
pour la profession de la vérité. 

Grand Dieu, qui m'appelles aujourd'hui 
à sceller ta vérité de mon sang, et qui par 
là me rends conforme à ton Bien-Aimé, je 
te rends grâces de ce que tu me fais l'hoa- 
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\i<fcwv Olô perdre la vie pour Cela! qm l'a 
perdue pour nous sauver. Quel honneor 
pour moi de suivre ces glorieux martyr» 
qui jouissent déjà de la contemplatioo de 
ta face et dont tu as couronné la coih 
stance ! Quel honneur d'achever ma course, 
en confessant ton Nom et en soutenant ta 
cause! Mais, ô Dieu! comme je me suis 
rendu indigne de tant de grâces par mes 
péchés , efface-les dans le sang de ton Fils 
unique, et couvre -moi de sa justice, afin que 
je puisse comparaître devant ton tribunal 
sans crainte et sans confusion. Pour l'amour 
de lui soutiens-moi par ton Saint-Espdrit , 
afin que la crainte de la mort ne me fasse 
point succomber à la tentation. Donne- 
moi le bouclier de la foi , afin que je re- 
pousse tous les traits enflammés du matin; 
augmente cette foi jusqu'à ce que tu la 
changes en vue ; fortifie mon espérance et 
fais qu'elle pénètre, comme une ancre ^ 
au-delà du voile où ton Fils est entré. Ré- 
pands dans mon âme les assurances de ta 



^^^ wc»csràL^Txvo\ les prémices de la 
gloire qae t|| ipe prépares. Pardonne à 
ceux qui me font moarir et qui le font 
par ignorance : convertis-les et fais-leur 
connaître l£i vérité qu'ils veulent éteindre. 
Qae la mort^ quelque terrible qu'elle soit, 
ne m'étonne point ; fais que je la regarde 
comme ayant été engloutie en victoire, ou 
plutôt comme une entrée dans le séjour 
de ta gloire et comme le commencement 
de mon triomphe ; ouvre-moi ton ciel , et 
&i8 que dès cette heure je contemple déjà 
ton Fils, intercédant pour moi, et que je 
commence de jouir des biens ineffables 
qne tu me destines. Père Eternel, viens 
couronner ton enfant et viens le receveur 
dans ton héritage célesta Seigneur Jésus, 
reçois mon esprit entre tes mains, et mets- 
moi en possession du royaume que tu 
m'as acquis; et toi, divin Esprit, Esprit 
de gloire, repose sur moi, fortifie-moi, con- 
sole-moi et me scelle pour le jour de 1^ 
réflemplion. Ameu. 
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LX. 



Prière pour une personne qui a perdu 

la vue. 

O mon Dieu! qui m'as privé de celai 
de mes sens qui m'est le plus nécessaire 
pour la conduite de la vie , jette tes yeux 
de compassion sur moi. Tu pourrais, quand 
il te plairait, me redonner la vue que tu 
m'as ôlée; tuas accordé celte grâce à plu- 
sieurs, lorsque ton Fils était sur la terre; 
ta main n'est point raccourcie et ta puis- 
sance ne trouve rien qui lui soit difQcile. Si 
tu voulais donc, ô mon Dieu! tu pourrais 
m'éclairer et me faire voir ce beau sôldl 
dont tu éclaires l'univers; mais. Seigneur^ 
si tu ne le veux pas , fais resplendir dan» 
mon âme ta lumière; que mon esprit te 
contemple et que mon âme jouisse dea 
sentiments de ton amour; dissipe toutes 
mes ténèbres spirituelles, et fais-toi cod- 
naître à moi aussi parfaitement qu'une 
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^x^Vxïc^ ^wV eu être capable; sanctiBe 
mon cœar afin que toutes mes pensées te 
soient agréables; et ^ si mon aveuglement 
m'aiffige , réjouis-moi par Tespérance qu'un 
jour, de mes yeux, je verrai Ion Fils mon 
Rédempteur, qui sera le dernier sur la 
terre, et que je contemplerai à jamais ta 
face glorieuse. Âmen. 

LXI. 

Prière sur les erreurs et sur les superstitions 
qui régnent encore dans le monde, 

O mon Dieu ! tu vois mon affliction : il 
semblait que, lorsque tu fis lever sur la 
tOTre ton soleil de justice, tout l'univers 
devait être éclairé de sa lumière et se sou- 
mettre à son empire; cependant tu laisses 
encore la plus grande partie du monde 
marcher dans leurs voies. Combien de 
peuples qui ne le connaissent point, toi 
qui es le vrai Dieu, et qui sont encore 
dans les ténèbres du paganisme ! Combien 
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àe luifs qui ne veulent poiai recevoir ào^ 
tre Jésus pour le vrai Messie ^ quoiqall ail 
tous les caraotères marqués par les prO 
phètes ! combien de peuples qui suivent la 
religion de l'impie Mahomet ! combien de 
gens qui prennent le nom de chrétien , et 
qui combattent la venue et la satisfaetion 
de cet admirable Sauveur ! combien qui 
rendent à la créature ce qui n'est dû qu'au 
Créateur ! combien qui s'attribuent la gloire 
de leurs actions plutôt que de te la donner 
uniquement ! combien de chrétiens divi- 
sés ! combien peu de vrais disciples de ton 
Christ! Que de factions et d'esprit de parti 
entre ceux qui doivent être \m exemple 
aux autres ! O mon Dieu ! mon esprit s'aî^ 
grit en moi-même^ et, lorsque je considère 
toutes ces choses , je voudrais n'être poioii 
au monde, tant mon cœur est navré! 
Seigneur, fais-toi connaître à tant de peu- 
ples qui sont dans l'ignorance; fie^is prê- 
cher ton Evangile à ces nations qui n'ont 
point eu d'autre ms\ttre qi^e la nature , qI 



i^^àD^âs^tA. m^me delears lumières natu- 
relles. Ote l'enveloppe redoublée qui est 
sur les Juife ; souviens-toi de Falliance que 
tuas traitée avec Abraham , Isaac et Jacob. 
Aie pitié de ces enfants de Jacob qui ont 
an zèle sans connaissance, et fais-leur con- 
nattre Jésus pour celui que les patriarches 
rt les prophètes ont annoncé comme le 
vrai Libérateur et Rédempteur d'Israël. 
Aie compassion des mabométans, et dis- 
sipe les pr^'ugés qu'ils ont en faveur de 
Irar &UX prophète. Dissipe toutes les fac- 
tions qui sont dans le christianisme ; unis 
tous les chrétiens par le lien d'une même 
foi; fiaiis-nous voir dans nos jours, en ta 
maiflon^ la plénitude des Gentils, la con- 
version des Juife, la destruction de Thomme 
de péché , l'entière réformation et la par- 
fidte union des chrétiens, jusqu'à ce que 
tu assembles tes élus des quatre coins du 
monde y et que tu les élèves dans ta Jé-^ 
rasalem céleste! Amen. 
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LXU. 



Prière sur la corruption qui règne dam le 

monde. 

Seigneur notre Diea^ qui vois toutes 
choses et qui , regardant des cieux sur les 
fils des hommes, n'y découvres qu'une exr 
trême corruption y mais qui peux y quand 
il te piait, convertir tout le genre humain, 
feis-nous la grâce de voir de nos jours re- 
nouveler toute la face de cet univers. 
Noua sommes affligés de voir régner tâtit 
de vices ici-bas. Les uns disentdansledrs 
cœurs : Il n'y a point de Dieu; les autrtfl 
se plongent dans toute sorte de péchés; 
on ne voit qu'injustice, que perfidie 6( 
que souillure, que divisions affreuses , que 
haines ardentes, qu'inimitiés implacables. 
On n'entend que des paroles impures, que 
des imprécations, que des blasphèmes, 
que des jurements, que des mensonges el 
que des paroles inutiles : l'iniquité est mul- 
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^ài^'^^X^ OûMiVbTeSroidle , et il y a peu de 
foi sur la terre. Ceux qui devraient être un 
exemple aux autres leur sont en scandale ; 
on n'a plus honte de son péché , on le pu- 
blie. Seigneur , nos yeux se fondent en 
ruisseaux d'eau parce qu'on n'observe pas 
ta loi; tes enfants soupirent et souhaitent 
de sortir du monde pour entrer dans la 
nouvelle terre et dans les nouveaux cieux 
oà ta justice habite. Ils craignent que tu 
ne fasses tomber un second déluge pour 
inonder l'univers, ou un feu du ciel pour 
le consumer comme Sodome. Grand Dieu! 
quand il te plaira, tu pourras changer 
Ipus les cœurs et amener toutes les âmes 
captives à ton obéissance; cette seconde 
oréation est un ouvrage qui n'est pas moins 
digne de toi que le premier, et tu peux 
sanctifier tous les hommes par le même 
Esprit qui se mouvait autrefois sur la 
fece de l'abîme. Mais, Seigneur, si tu ne 
veux pas faire ce merveilleux changement, 
fois du moins que nous vivions dans ce 
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monOfô , comme ISoé, béraul de Jajastscé^ 
vivait avec le monde méchant sans parti- 
ciper à ses crimes, comme Lot vivait 
avec Sodome sans avoir part à ses sonil*' 
lures, etcommeDanieletses compagnons 
vivaient à Babylone ; sanctifie-nous toos > 
donne-nous une extrême horreur pour 
les vices que nous voyons commettre, et 
feits que nous nous abstenions même des 
apparences du péché; que les mauvais 
exemples qui sont devant nos yeux ser- 
vent à augmenter notre zèle et notre piété 
et à nous engager à nous nettoyer de 
toute souillure de corps et d'esprit , ache- 
vant notre sanctification dans la crainte d^ 
Dieu, jusqu'à ce que nous soyons dans ta 
sainte Jérusalem , où nous serons parfiû^ 
tement saints et heureux ! Amen. 

LXIII. 

Prière d'un artisan pour dire en œmmençant 

son travail. 

Seigneur Dieu, puisque sans ta gràod 
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\tss^^AY^^sNQ(i%T\e\i, nous implorons te 
bénédiction sûr le travail que nous allons 
commenoer; donne-nous toute l'adresse 
qui nous est nécessaire pour faire ce que 
nous entreprenons ; mais fais que , dans 
notre travail, nous pensions toujours à 
toi 9 et qu'en travaillant, pour gagner no- 
tre vie, nous nous employions à notre sa- 
lut avec crainte et tremblement. Amen. 

LXIV. 

Prière d'un homme de lettres qm commence 

quelque ouvrage. 

Seigneur, qui es le Père des lumières et 
•«auteur de la vraie sagesse, assiste^moi 
dans Fouvrage que je vais commencer. 
Edaîre mon esprit, dissipe mes préjugés 
et mes ténèbres ; fais que je n'écrive rien 
qui soit contraire à la vérité, rien qui 
puisse te déplaire , et rien qui puisse of- 
fenser ou scandaliser mes frères , rien qui 
ne se rapporte à ta gloire et à mon salut. 
Amen. 

5. 
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LXV. 

Prière en finissant son ouvrage. 

Seigneur, j'ai achevé, par ta grâce, ce 
que j'avais commencé, c'est à toi qu'en 
est due toute la gloire ; mais , ô mon Dieu ! 
achève en moi l'ouvrage de mon salut , 
qui est encore si imparfait, et fais que dé- 
sormais ma principale occupation soit de 
m'avancer dans la sainteté jusqu'à ce que 
tu me reçoives en ta gloire. Amen. 

LXVI. 

Prière pour une personne qui est effrayée^ eL 
qui doute de son salut. 

m 

O mon Dieu ! tu vois le trouble de mon 
âme et tu peux le calmer toi seul; je 
crains que je ne me sois fait jusqu'à pré- 
sent illusion sur ma foi, sur ma repen-^ 
tance, sur ma piété , et, dans cette crainte^ 
j'appréhende d'être exclu de ton salut. Tes 
frayeurs sont rangées contre moi , et je ne 
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*Y^\^ ^^wQxvvv Y^ços nî le jour ni la nuii; 
je crie à toi^roais tu ne me réponds point 
comme si tu étais sourd à ma voix; je te 
cherche, mais il me semble que tu t'éloi- 
gnes de moi ; je ne trouve aucune conso- 
lation dans tous ceux qui s'approchent de 
moi ; ma conscience me reproche une in- 
finité de péchés : aussi elle me trouble^ 
bien loin de me donner quelque repos. A 
qui irai-je pour trouver la tranquillité que 
je cherche? Hélas! à qui pourrais-je aller 
qu'à toi qui as les paroles de la vie éter- 
nelle, qu'à toi qui appelles ceux qui sont 
travaillés et chargés? mon Dieu ! laisse^ 

Vbi trouver à ta créature; dissipe les nua- 
ges épais qui te cachent à mes yeux, et 
&is luire sur moi la clarté de ta face;^ 
rends-moi la joie que j'ai perdue , aug- 
mente ma foi et mon espérance, mais 
surtout ma sanctification, afin que ma 
confiance se renouvelle. Seigneur, j'attends, 
tout de ta grâce, aie pitié de moi. Source 
de copsolations, fais-les abonder dans mon 
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âme, et donne-lui les prémices ei tes 
avant-goûts de ton ciel. Donne-moi (a paixy 
œtte paix qui surmonte tout eniendemem, 
afin que je n'appréhende point la mort , 
lorsqu'elle viendra j sachant que ton Christ 
me sera gain et dans la vie et dans la mort. 
Amen. 

LXVII. 

Prilère dCun fidèle qui souhaite d'être délivré 

de ses péchés. 

O mon Dieu I tu vois combien je sais 
affligé de sentir encore tant de corruption 
dans mon cœur, tant de faiblesse dans 
mon âme; je crois faire le bien^ mais je 
fais le mal que je ne voudrais pas ; je 
forme des désirs, je fais des efforts, mais 
je les trouve souvent inutiles. J'implore 
donc ton secours. Seigneur, aide-moi ; sans 
toi je ne puis rien , mais je puis tout en 
toi qui me fortifies. Crucifie ma chair avec 
ses convoitises, Sélivre mon âme de ses 
passions criminelles, et soumets-moi eor 
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iàsK^ssaiss^ V Votk empire. Donne-moi ia tbrœ 
de faire le bien que je veux et de ne faire 
jamais le mal que je ne veux pas. Con- 
duis-moi par ton Esprit et qu'il dirige tou- 
tes mes actions, tous mes mouvements , 
tous mes désirs y afin quïl ne m'en échappe 
aucun qui ne te soit très-agréable. Eloigne 
de moi toutes les tentations, et fais-moi 
la grâce de les repousser, ou plutôt déli- 
vre-moi , mon Dieu , de ce corps de péché 
que je porte, et élève-moi dans ton para- 
dis. Amen. 

LXVllI. 

Prière pour une femme enceinte qui est dans 
le travail de Venfantement, 

Père de miséricorde , jette tes regards 
de pitié sur ta pauvre servante ; donne* 
moi la force qui m'est nécessaire pour ac- 
coucher heureusement de l'enfant que tu 
m'as fait la grâce de concevoir ; mais sur- 
tout pardonne-moi mes péchés pour Famour 
de ton Fils: modère mes douleurs et ne 
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TtfeB\o\e point plus de mal que Je n'&a 
puis supporter; bénis le travail de ceux qui 
m'assistent ; console et soutiens-mol par l'as- 
surance de ta grâce et par les sentiments 
de ton amour; conserve mon enfant afia 
qu'un jour il puisse te glorifier sur la terre, 
et conserve-moi pour lui donner la vie; 
mais, s'il' te plaît de nous l'ôler à tous 
deux; reçois nos âmes dans ton cieK 
Âmen. 

LXIX. 

Prière pour une veuve. 

O mon Dieu , tu vois ma tristesse , tu 
m'as enlevé celui que tu avais uni avec 
moi par un étroit lien , tu m'as ravi mon 
cher époux que j'aimais autant que ma 
propre vie ; je ne saurais trouver qu'en toi 
ma^ consolation et ma joie , et je viens la 
chercher avec toute l'ardeur dont je suis 
capable. Fais que j'acquiesce aux voies de 
ta providence avec une profonde soumis- 
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iv(s^ :) ^Vi ^Mfô y eonsvdèrant le bonheur Joai 
jouit mon mari ^ je prenne part à sa féli- 
cité platôt que de m'aflliger de sa perte; 
que je cherche désormais mon unique 
plaisir en ton cher Fils, mon époux cé- 
leste; et que, me détachant de tous les 
objets de la terre , je cherche en toi mon 
souverain bien et ma vie ; que mon prin* 
cipal bien soit de te craindre, de faire des 
progrès dans la sainteté , d'élever les en- 
fants que tu m'as donnés , de leur inspi- 
rer un véritable amour pour toi et un saint 
désir de te plaire jusqu'à ce que tu m'élè- 
ves dans l'heureux séjour où tu as élevé 
mon époux , afin qu'avec lui et les esprits 
célestes, je t'y loue éternellement. Amen. 

LXX. 

Prière pour des enfants qui ont perdu leurs 
pères ou leurs mères. 

O Dieu! qui es notre Père et notre: 
Créateur, nous versons dans ton sein nos 
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soupirs et nos larmes , de ce que la nous 
as privés des personnes qui nous avaient 
donné la naissance. Tu nous assurés que 
quand nos pères et nos mères nous aban- 
donneront tu nous recueilleras ; accomplis 
tes promesses à notre égard , puisque nous 
n'espérons qu'en toi. Tu es notre véritable 
Père ; c'est toi qui nous as formés dans le 
sein de notre mère. Tu es le père de nos 
esprits^ aie pitié de tes enfants; donne- 
nous tout ce qui nous est nécessaire pour 
la vie présente et pour celle qui est à ve- 
nir ; sois notre prolecteur , notre consal , 
notre trésor et notre gloire ; imprime ta 
crainte dans nos âmes, et que toutes nos 
actions, toutes nos paroles et toutes nos 
pensées se rapportent à ta gloire et à no- 
tre salut. Que ta Parole soit notre règle et 
notre consolation ; et si tu ne veux pas 
nous donner les biens de la terre ne nous 
refuse pas ceux du ciel, ta connaissance, 
ta grâce et ta félicité. Âmen. 
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LXXl. 



Prière pour ceux qui écoutent la Parole 

de Dieu. 

Seigneur^ fais-nous la grâce d'écouter 
ta Parole avec une religieuse attention, 
avec un profond respect^ avec un vrai 
désir de pratiquer ce qu'elle ordonne et 
d'obtenir ce qu elle nous promet : grave-la, 
non-seulement dans nos esprits , mais en- 
core dans nos cœurs ; et fais que con 
templant, dans ce beau miroir de ton 
Evangile, ta gloire, nous soyons transfor- 
més dans la même image par ton Esprit. 

LXXU. 

gmère courte qu'un pasteur doit faire con- 

tinuellemenL 

O souverain Pasteur des âmes ! qui m'as 
honoré de ton saint ministère, fais que je 
m'en acquitte avec tout le soin dont je suis 
capable. Enseigne-moi tout ce que je dois 
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ev\se\guer aux autres et conduisriDoi pa 
ton Esprit de vérité; donne-moi la fora 
du corps et celle de l'esprit pour rempli) 
toutes mes fonctions. Donne-moi une vé 
rilable humilité et un zèle ardent pour \i 
gloire, et fais que je sois un exemple de 
vertus que tu nous as commandées de pra 
tiquer pour avoir part à ta couronne d( 
justice que tu promets à tes fidèles servi 
teurs. Amen. 

LXXllI. 

Prière qu'on doit faire pour les pasteurs. 

Seigneur ! donne-nous toujours de 
pasteurs selon ton cœur, qui ne nous don- 
nent que ce qu'ils auront reçu de toi e 
que ce que tu leur auras enseigné daw 
ta sainte Parole. Remplis-les de ton Esprit 
afin qu'ils ne se prêchent pas eux-mêmes 
mais tes divins oracles. Sanctifie-les, afir 
que leur exemple nous touche autant que 
leur prédication ; mais surtout fais-nous k 
grâce de pratiquer ce que tu nous ôrdon 
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^^T^& ^\ \çîWT bov\e\\e , afin que nous 
soyons leur couronne et leur gloire dans 
la journée de Ion Fils, et qu'avec eux 
nous vivions éternellement avec toi. Amen. 

LXXIV. 

Prière qu'un magistral doit faire sans 

cesse. 

Roi des rois, Juge du monde, donne- 
moi ton Esprit de sagesse et de prudence, 
afin que mes jugements soient justes ; 
qu'il ne m'arrive jamais d'avoir acception 
de personnes, de condamner l'innocent, 
d'écouter mes passions , d'avoir égard à 
mes intérêts personnels, et que je ne juge 
personne que comme je voudrais l'être et 
comme je voudrais avoir jugé lorsque tu 
me feras comparaître devant ton tribunal. 
Amen. 

LXXV. 
Prièrt d'un maître qui a des serviteurs et 

des servantes. 

Mon Seigneur , fais-moi la grâce d'avoir 
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soin de ceax qui me servent , coanm 
voudrais qu'on eût soin de moi si j'é 
dans leur condition , de ne leur rien a 
mander qui soit contraire à ta volonté 
de leur être en bon exemple. Amen. 

LXXVI. 

Prière d'un serviteur ou d'une sertxmU 

Mon Dieu y qui m'as réduit à la con 
tion où je suis, fais que je serve oc 
qui ont droit de me commander, a 
exactitude 9 avec fidélité, comme je yt 
drais qu'on me servît si j'étais dans i 
position plus élevée; mais surtout &!& c 
je sois zélé pour ton service et que je 
sois point esclave de mes passions. Am< 

LXXVII. 

Prière d'enfants pour leur père et pi 

leur mère. 

O Dieu ! conserve les personnes de c 
je tiens la naissance et la vie; fais que 
sois leur consolation et leur joie, mais si 
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\kiqXq|^\^n\n^ coiume Ion enfant et œmme 
l'héritier de ton ciel. Amen. 

LXXVIII. 

Prière d'un père ou (Tune mère pour ses 

enfants. 

Seigneur mon Dieu^ bénis les enfants 
que tu m'as donnés et répands sur eux téB 
grâces les plus précieuses ; garde-les de 
tout *mal^ mais surtout du péché; ôme-les 
de toutes les vertus chrétiennes; ôfe-les 
plutôt du monde que de les abandonner à 
eux-mêmes ; ne leur donne , ni pauvreté , 
ni richesses, mais accorde-leur tout ce qui 
)ear est nécessaire. Conduis-les par ton 
Bsinit^ sanctifie-les, qu'ils t'aiment, qu'ils 
ie craignent, qu'ils soient zélés pour ta 
gloire et qu'ils soient heureux étemelle- 
iment. Àmen; 

LXXIX. 

Prière d'un mari pour sa femme et d'une 
femme pour son mari. 

O Dieu ! qui nous as unis pour n'être 

6 
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t^une même chair, fais que noas mw 
soyons qu'un même cœur; que noiœ 
amour soit sincère , tendre et confiant : 
mais fais que nous t'aimions avec beaucoup 
plus d'ardeur , comme notre Dieu et notre 
Père, et que nous cherchions en loi uni- 
quement notre félicité. Amen. 

LXXX. 

Prière pour dés personnes qui sont dans le 
dessein de se marier. 

O Dieu ! qui as institué le mariage dès 
le commencement du monde, inspire-moi 
ce que je dois faire dans cette occasion. 
Si tu juges à propos que je passe dans ce 
saint état, choisis-moi toi-même la per- 
sonne à laquelle je dois m'unir pour toute 
ma vie; fais que je cherche premièrement, 
non les richesses ou les avantages exté- 
rieurs , mais une personne en qui je voie 
briller ton image et qui t'aime souverai- 
nement , afin que je puisse vivre toujours 
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«H«^ ^^ ^^^^ ^^ cramte , pour posséder 

LXXXI. 

Prière pour sa patrie. 

Seigneur notre Dieu et notre Père , qui 
es le protecteur des Etats , nous te prions 
pour notre chère patrie. Eloigne d'elle tous 
les fléaux dont tu affliges les peuples, la 
guerre, la peste et la famine; surtout 
éclaire-la de la lumière de ta vérité ; que 
ta Parole y soit prêchée dans toute sa 
pureté et pratiquée avec exactitude; donne- 
lui des pasteurs selon ton cœur qui amè- 
nent les âmes à ton obéissance , et ne per- 
mets pas qu'on nous y enseigne aucune 
erreur. Accorde-nous des magistrats zélés 
pour l'observation de tes lois. Rends tous 
les habitants de ce lieu, justes, tempé- 
rants, charitables et pieux; qu'aucun hé- 
rétique ni aucun séditieux ne trouble la 
tranquillité de cet Etat; bénis tous ceux 
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qui \b oompoeent, jeunes ei vieaxy richesf 
et pauvres , depuis la plus haute condition 
jusqua la plus basse; donne-nous à tous 
tout ce qui nous est nécessaire pour la vie 
présente et pour celle qui est à venir. Fais 
que nous préférions toujours le bien pu- 
blic à nos intérêts particuliers , et que 
nous soyons toujours prêts à sacrifier nos 
biens , notre repos et notre vie pour cette 
patrie terrestre^ jusqu'à ce que tu nous 
élèves dans notre patrie célesta Amen. 

LXXXIL 

Prière pour finir la dévotion publique du 

jeûne. 

Seigneur ; notre Dieu et notre Père, IvL 
nous vois encore profondément humiliés ea 
ta sainte présence y pour continuer à implo- 
rer tes grandes rampassions et pour te 
prier d'accepter notre jeûne, afin que noua 
puissions retourner dans nos maisons avec; 
le sentiment de ton amour et les assu^ 
rances de ta paix. 
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\S. eftVi\m) 6 Dieul que nous sommes 
îodîgnes de nous présenter devant ta 
Majesté. Nous ne sommes que poudre et 
que œndre , et tu es revêtu d'une gloire 
infinie dont les séraphins ne sauraient 
soutenir l'éclat. Nous sommes tes créatures, 
mais des créatures criminelles qui n'ont 
cessé de foflenser. Nous osons t'appeler 
notre Dieu et notre Père, mais nous sommes 
des enfants rebelles , un peuple ingrat à tes 
bontés. 11 n'y a point d'Eglise qui ait reçu 
plus de faveurs de ta main libérale, et il 
n'y en a point qui y ait si mal répondu. Il 
n'y a rien que tu n'aies fait pour nous 
rendre saints et heureux. Tu nous as 
honorés de la connaissance de ton pur 
Evangile ; tu as conservé et multiplié nos 
teinples ; tu as répandu sur nous tes béné- 
dictions temporelles et spirituelles; tu nous 
as protégés par des miracles continuels, et 
tu ^s dissipé les complots de nos ennemis; 
mais il p'y a rien que nous n'ayons fait 
([X)ntrç toi, et nQU3 avçns méprisé )e$i 
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richesses de ta patience. Nous avoas été 
inflexibles à tes châtiments et insensibles 
à tes bienfaits; et, bien que nous t'ayons 
souvent promis de nous corriger de nos 
défauts et de renoncer au monde, au pé-* 
ché et à nous-mêmes, nous avons tou- 
jours continué dans les mêmes désordres» 
Ainsi , nous avons sujet die craindre que 
nous n'ayons souvent jeûné à notre con- 
damnation ; nous appréhendons qu'il n'en 
soit de ce jeûne comme des précédents,, 
et que nous n'attirions, par nos feintes 
humiliations, tes jugements les plus terri- 
bles. Tu nous as exhortés fortement au*- 
jourd'hui par la voix de tes serviteurs : 
nous en avons été émus; nous avons 
versé quelques larmes, mais nous avons 
senti autrefois les mêmes mouvements, et 
à peine étions-nous sortis de ta maison que 
nous retournions à notre premier traiuw 
La douleur que nous sentonç d'avoir si 
souvent péché contre toi n'est point assez 
profonde, et nous sommes bien plus afr 
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^^ Vn^(q^'\V Tio\i8 est arrivé quelqae 
disgrftoe ou quelque mortification, de sorte 
qae nous avons de justes raisons d'appré- 
hender que nous ne soyons des parjures, 
comme nous ne Tavons que trop été. Nous 
tremblons quand nous pensons à nos fai- 
blesses et à cette chair criminelle qui 
habite en nous. Que te dirons-nous donc, 
Seigneur? Voici, nous nous prosternons 
encore à tes pieds, non-seulement pour 
nous engager de nouveau à renoncer à 
tons nos vices et à vivre dans ta crainte , 
mais aussi pour te prier, avec toute Tar- 
deur dont nous sommes capables , de nous 
pardonner tous nos péchés passés et de 
nous convertir par ton Saint-Esprit , afin^ 
qae nous puissions nous acquitter de tout 
ce ^e tu exiges de nous et que nous te 
promettons aujourd'hui. 

Jette les yeux, ô notre Dieu ! sur l'obéis- 
sance que ton cher Fils t'a rendue jusqu'à, 
la mort de la croix; et, si le cri de noa 
péchés est monté jusqu'à toi, écoute ea. 
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^o\xe fvsesw la voix de son sangprédeax, 
^ ^yx\ Vamour de lui, fais abonder ia 
miséricorde où nos péchés ont abondé. Tq 
ne veox point la mort du pécheur, mais 
qu'il se convertisse et qu'il vive. Conver-^ 
ti^-nous donc , Seigneur ! et nous eerooB 
véritablement convertis. Donne-nous une 
si grande horreur pour le péché, qui n'A 
pu être expié que par la mort de ton Fila 
unique, que nous le détestions comme 
notre cruel ennemi , et dompte tellement 
nos passions que, ne vivant plus pour 
nous-mèi;aes, nous ayons désormais autant 
et plus d'ardeur pour ton service que nous 
en avons eu pour le monde. Fais que noua 
profitions des exhortations et des censurw 
qui nous ont été adressées aujourd'hui 
Amollis et change nos coeurs qui ont été ai 
endurcis et si corrompus; qu'ils soient péné- 
très d'une vive douleur de t'avoir si souvent 
déplu et d'une profonde reconnaissance 
pour tous tes bienfaits. Ârraches-en toutes 
Içs racines de haine, d'envie, de jalouaie. 
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^^Nwvc^ , àfôXu^WTe, d'ambition^ d'amour 
is^ Tûotkàc el àe vengeance, d'irréligion et 
d'impiété, et imprimes-y ta sainte loi. 
Retrace en nous ton image, afin que nous 
soyons saints comme tu es saint, et en^ 
flamme-nous d un si ardent amour pour 
foi que nous t'aimions plus que notre 
propre vie, et que nous n'ayons d'autre 
désir que de faire ce que tu nous com- 
mandes , afin que nous te soyons un peu- 
ple tout sanctifié, zélé pour ton service, 
soumis à tes lois et qui soit toujours l'objet 
de ton amour. Que ce jour soit un jour 
de conversion pour nous et de réconci- 
liation avec toi , un jour oii cette Eglise 
soit comme un nouveau ciel et une nou- 
velle terre, où tu habites jusqu'à la fin des 
siècles. 
\ Nous continuons à t'invoquer pour les 
■ chefs que tu as établis sur nous; accepte. 
; leur humiliation et répands tes plus pré- 
I cieuses bénédictions sur leurs personnes , 
gur leurs délibérations et sur tous leuis 
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*y\&V^ desseins. Donne-leur un naawctiB 
zèle pour ta gloire et pour fe bien da pemph 
que tu leur as soumis, afin que, sous leur 
gouvernement, ton grand Nom soit craiot 
et révéré, le règne de ton Fils avancé, la 
vertu récompensée et le vice puni; et 
qu'on voie toujours régner, dans cet Etat, 
la piété, la vérité et la justice, la paix et 
Tabondance, de sorte que rien n'en trouble 
jamais la tranquillité, et que tous ceux qui 
le composent vivent dans une parfaite 
union qui ne soit jamais altérée. 

Nous te prions aussi pour tous les rois, 
princes et souverains qui sont amis ou 
alliés de cet Etat, etc. Fais-leur compren- 
dre qu'ils ne tiennent leur autorité que de 
toi, alîn qu'ils te rendent hommage de leui 
grandeur et que toutes leurs lois soien 
conformes aux tiennes; règne tellemei? 
dans leurs cœurs qu'ils soient entièremei 
soumis au sceptre de ton Christ. 

Souverain Pasteur de nos âmes , nous 
prions pour tous ceux dont tu te sers po 
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K^v^caAÀotk de les Iroupeaux, et surtout 
pouT ^es pasteurs de cette Eglise. Doane^ 
leor dans ce jour une nouvelle mesure de 
ton Esprit^ pour remplir dignement les 
emplois dont tu les as honorés^ pour prê- 
cher ta Parole avec force, pour effrayer les 
consciences des impies, et pour consoler 
ceux qui sentent le poids de leurs péchés 
ou qui sont affligés. Accompagne de ta 
bénédiction leurs faibles efforts, afin qu'ils 
soumettent, par leur prédication, les âmes 
à ton juste empire. Que leur vie prêche,, 
qu'ils soient des exemples vivants dés ver- 
tus qu'ils prescrivent aux autres, et qu'a- 
près avoir amené plusieurs enfants à la 
justice et fait ton œuvre sur la terre, ils 
soient couronnés dans ton ciel. Bénis aussi 
les études de ceux qui se consacrent aa 
saint ministère, et fais qu'ils s'y préparent 
par une bonne vie. 

Nous te prions pour tous ceux qui exer- 
cent, dans cetle ville, quelque charge pu- 
blique. Fais qu'ils s'en acquittent avec toute 



\à &d&\\\è, tout le zèle et ioule rexacttiodè 
dont ils sont capables. 

En général, nous te prions pour tout le 
peuple et pour tous ceux qui sont abattus 
devant toi, soit les habitants de ce lieu, 
soit les étrangers. Qu'ils se souviennent 
des choses qu'ils ont entendues , qu'ils les 
gardent, qu'ils se repentent, et qu'ils n'ou- 
blient jamais les nouveaux engagements où 
ils sont entrés de s'abstenir de tous les 
vices que ta Parole condamne , et de pra- 
tiquer toutes les vertus qu'elle nous pres- 
crit. Ne permets pas que nous renvoyons 
notrç conversion, et qu'aujourd'hui que 
nous avons entendu ta voix nous endur- 
cissions nos cœurs. Fais-nous bien com-: 
prendre que notre vie est courte, que 
notre mort approche, que des malheurs 
éternels sont destinés aux impénitents, et 
que le seul moyen de les éviter c'est de 
se convertir et de te craindre. Que, con- 
sidérant ta bonté infinie envers nous, qui 
subsistons depuis si longtemps, et ta sévé- 



fvvfei ^\3ln^t% \« awVres peuples qui gémis- 

^fisex ^xi%\^ ^^es;at\\eoT de tes fléaux, nous 

n'abusions plus de tes faveurs, de peur 

d'être retranchés de ta communion. Eloi* 

[ gne de cet Etat tous les impies et tous les 

ouvriers d'iniquité, aflermis-nous dans to^ 

L vérité et dans ta crainte, et ne nous ôte 

jamais la lumière de ton Evangile. Dissipe 

I tous les desseins qui pourraient nous être 

I funestes. Garantis-nous des malheurs qui 

IP afQigent les autres pays de la terre, et pré- 

Ç serve-nous des erreurs de l'idolâtrie et dea 

'^ vices dans lesquels le monde est plongé. 

Nous te prions pour tous nos frères qui 

se sont retirés dans ce lieu pour pouvoir 

î t'y servir en liberté de conscience; faiçi 

[ qu'ils reconnaissent que les coups de ta 

verge ne les ont pas assez humiliés, et ne 

permets plus qu'ils retombent dans ces 

péchés qui ont attiré sur eux ta juste in-t 

jdignation; mais plutôt sanctifie-les ^ aGa 

^que, par leur conversion, ils t'engagent â^ 

leur redonner les assurances de ta pai^. 
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Sois leur protecteur, leur trésor, lei 
œnseiller, leur père; mais surtout éoott 
les prières que nous te présentons av( 
eux pour leurs Eglises qni gémissent d< 
puis si longtemps. Jusques à quand, 
Dieu! seras- tu sourd à la voix de lant c 
fidèles qui crient à toi jour et nuit? Ne l 
laisseras-tu point fléchir par les larmes i 
par les soupirs de tes cher« enfants? R< 
garde des cieux le triste état où est l'I 
pouse de ton Bien-Aimé. Vois du trône d 
ta sainteté et de ta gloire ses désolations 
il est temps que tu en aies compassion 
ne diffère plus ton secours ; aie pitié d 
tant de personnes qui sont privées de 1 
consolation d'entendre ta Parole et d 
participer à tes sacrements; sois toi-méoc 
leur pasteur; nourris-les de ta maoi 
céleste et abreuve-les des eaux de la grâo 
Ouvre les prisons et les cachots où soi 
renfermés plusieurs de tes enfants et dél 
leurs chaînes ; ou , si tu veux les lais» 
dans un si triste état, soutiens-les par to 
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bras puissant; console-les et réjouis-les 
par ton Esprit; donne-leur un courager 
invincible pour résister à tous les assauts 
qu'on leur livre , et ne permets pas que , 
ni les maux qu'ils souffrent , ni ceux dont 
on les menace, ni aucune créature les sé- 
parent jamais de ton amour. Conduis tous 
ceux qui fuient Tidolât rie; bénis les fidèles 
qui ont tout abandonné pour te suivre , et 
pourvois aux besoins de tant de familles. 
Relève tant de personnes qui sont tombées 
par faiblesse; ramène tous ceux qui s'éga- 
rent, fortifie tous ceux qui chancellent ; 
touche , pénètre et effraie tant de lâches 
apostats qui, pour conserver leurs biens 
ou pour en acquérir, se font une malheu- 
reuse illusion. Dissipe les ténèbres dont 
tant de nations sont environnées. Amène 
à la connaissance de ta vérité tous les peu- 
ples, juifs, païens, infidèles, chrétiens 
errants, et fais connaître par tout l'uni- 
vers la vraie religion dopt nous faisons 
profession par ta grâce. 
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Nous implorons , ô Père de consolation! 
ton secours pour tous les fidèles qui sonf- 
frent^ soit ici, soit ailleurs , dans leurs 
corps ou dans leurs esprits^ ou qui sont 
dans quelque affliction , ou qui se trouvent 
dans quelque grand danger ; pour les veu- 
ves et les orphelins , les pauvres et les 
voyageurs , les aveugles , les prisonniers et 
les malades, et en particulier pour ceux 
qui sont du corps de cette Eglise. 

Enfin, ô Dieu 1 nous recourons à tes 
grandes miséricordes, pour te supplier de 
nous pardonner, non-seulement tous nos 
péchés passés, mais encore tous les dé- 
fauts de notre dévotion et de notre jeûne , 
qui a été troublé par mille distractions et 
par mille mauvaises pensées. Que nos 
prières parviennent jusqu'à ton trône, et 
qu'elles montent devant toi comme un sa-i 
crifice de bonne odeur. Que notre repeu*. 
tance soit véritable et constante; que notre 
foi soit vive; que notre amour pour toi 
soit sans mesure, et que notre charité pour 
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^ocjn^lY^TeA^VlÀucère. Képands (on Esprif 
de sainteté sur nos assemblées et sur cel- 
les de DOS diers alliés, qui sont aujour-r 
dlini humiliés en fa présence; voici, nous 
ne te laisserons point aller que tu ne nous 
aies bénis et convertis. Exauce-nous , Sei- 
gneur, pour Tamour de ton Nom , qui est 
invoqué sur nous, et pour Famour de ton 
fils Bien-Âimé ^ au nom duquel , etc. 

LXXXIII. 

Prière pour des fidèles qui lisent ensemble 
la Parole de Dieu et un sermon , mais 
qui sont privés de Feœercice public de leur 
reUgion, 

\ Grand Dieul que les cieux des cieuxne 
I peuvent contenir, n^ais qui as promis de 
te trouver là où deux ou trois seraient as- 
semblés en ton Nom , tu nous vois assem- 
blés dans cette maison pour t'y rendre nos 
! hommages religieux, pour y adorer ta 
grandeur et pour y iqiplorer tes çonipas- 
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siODs; nous gémissons eu secret d'être 
privés de nos exercices publics et de n'en« 
tendre point dans nos temples la voix de 
tes serviteurs. Mais , bien loin de murnaa- 
rer contre ta Providence, nous reconnais- 
sons que tu pouvais, avec justice, nous 
accabler par tes jugements les plus sévè- 
res. Ainsi , nous admirons ta bonté au mi- 
lieu de tes châtiments, mais nous te sup- 
plions d'avoir pitié de nous. Nous sommes 
sans temple, mais remplis cette maison de 
ta glorieuse présence. Nous sommes sans 
pasteurs, mais sois toi-même notre pas- 
teur, et instruis-nous des vérités de ton 
Evangile. Nous allons lire et méditer la 
Parole, imprime-la dans nos cœurs; bis 
que nous y apprenions à bien conoattre 
ce que tu es et ce que nous sommes ; oe 
que tu as fait pour notre salut et ce que 
nous devons faire pour ton service; les 
vertus qui te sont agréables et les vices 
que tu nous défends ; les peines dont tu 
menaces les impénitents, les tièdes, les 
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Àimàe^ , Aes Saches et les profanes , et /a 
récompense glorieuse que tu promets à 
ceux qui te seront fidèles. Fais que nous 
sortions de ce petit exercice, plus saints, 
plus zélés pour ta gloire et pour la vérité , 
plus détachés du monde et plus religieux 
observateurs de tes commandements. 
Exauce-nous par ton Fils. Amen. 

LXXXIV. 

Prière pour dire à la fin de F exercice. 

O Dieu ! nous venons de lire et d'en- 
tendre la Parole, et nous bénissons ton 
grand Nom de ce que tu nous as fait la 
grâce de n'être point troublés dans ce saint 
exercice. Mais ne permets pas que nous 
oubliions ce que nous avons entendu ; 
grave-le dans nos mémoires et dans nos 
cœurs , afin que la semence de notre régé- 
nération produise en nous des fruits qui te 
soient agréables. Tu viens de nous appren- 
dre quelle est ta grandeur et notre néant, 
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V^ ^mleté et nos souîllares; fais qui 
coTmaisaanl tel qaetu es, nous craigm 
d'offenser la justice et d'abuser des ridi 
^es de ta miséricorde^ et que^ nous c 
naissant nous-mêmes , nous soyons coq 
^n ta présence , dans le sentiment de no 
indignité et de notre corruption. Tu n< 
as enseigné ce que tu as fait pour n( 
sauver^ et ce que tu exiges de nous. Fi 
Seigneur, que la considération de 
infinie charité nous touche, nouspénèt: 
nous ravisse, nous enflamme et nous pc 
^ te rendre une obéissance constante, 
nous promets une gloire immortelle 
pous nous acquittons de ce que tu co 
mandes. Fais que la pensée de ces bi< 
infinis nous fasse mépriser tous les bi( 
de la terre, pour n'aimer que toi et p 
ne vivre que pour toi. Regarde dans 
compassions notre état, et console i 
âmes. Tu es l'attente d'Israël , et son Li 
rateur; délivre ton Eglise souffran 
romps les chaînes de nos oonfesseu 
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:ek\» ^t\?»x^ oîi tant de tes eafaoté 
iv» x^\il^ttûLè&*, SOIS le médecin de nos 
y^iZià&^y \à soutien des faibles , la vie des 
lourants. Bénis-nous par Jésus4]!hrisl ton 
'ils. Amen. 

LXXXV. 

'antique et prière pour dire en commençant 

son travail. 

Sar le chant des dix commandemenls de Dîed. 

Source de lumière et de vie ^ 
Mon Dieu , idon Seigneur et mon roi j 
J'implore ta grâce infinie ; 
Dès le matin ^ exauce-moi. 
Pardonne-moi , par ta clémence j 
Tous les péchés que fal commis. 
En m'imputant l'obéissance 
De mon Rédempteur ton cher Fils; 
Enseigne- moi ce qu'il faut faire 
Pour plaire à tes yeux dans ce jour ; 
Que ton divin Esprit m'éclaire 
Et m'enflamme de ton amour. 
Je vais maintenant entreprendre 
L'œuvre de ma vocation ; 
Père éternel , daigne répandre 
fiur moi ta bénédictioué 
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Tais que , dams mon travail, je peose 
X la grandeur , à mon néant. 
K mes péchés, à la vengeance, 
A ma fin , à ton jugement. 
Qu'en travaillant il me souvienne 
Que je suis toujours sous tes yeux , 
Afin qu'avec soin je m'abstienne 
De tout ce qui t'est odieux. 
Ne permets pas que Findigence 
Me jette dans le désespoir, 
Ni qu'une trop grande abondance 
Me fasse oublier mon devoir. 
Que je t'aime comme mon Père , 
Et que jamais l'amour du gain 
Ne me fasse tromper mon frère, 
Ni faire tort à mon prochain. 
Garantis -moi de toute envie , 
Et fais que , content de mon sort , 
Sur ta loi je règle ma vie , 
En me préparant à la mort. 

LXXXVI. 

Prière pour un jour de jeûne. 

Notre aide soit, etc. 

Grand Dieu, qui as le ciel pour ton t 
et la terre pour ton marchepied, qui ha 
une lumière inaccessible y dont la je 
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5§eX \fôct\\Àe aw^ méchants, mais dont les 
^aaavç^^^o\ï8» sont infinies envers œax qui 

■ f aiment, lu nous vois aujourd'hui extra- 
ordiDairement humiliés en ta présence , 

= pour implorer ta miséricorde en faveur de 
notre Eglise afQigée, qui gémit depuis tant 
d'années sous la croix, et pour te prier 
de nous pardonner tant de péchés que 

; nous avons commis, et qui ont attiré sur 
nous tes jugements. Il est vrai , Seigneur^ 
que nous sommes indignes de nous pré- 
senter devant ta Majesté. Nous ne som- 

jic mes que poudre et que cendre, et tu es 
revêtu d'une gloire infinie dont les séra- 

' phins même ne sauraient soutenir l'éclat. 
Si nous sommes tes créatures, nous som- 
mes tes créatures criminelles qui ont souillé 
ton image, et qui semblent n'avoir vécu, 
jusqu'à présent, qu'afin de t'offenser par 

! des péchés sans nombre; nous nous appe- 

jr Ions tes enfants , mais nous sommes des 

't enfants rebelles ; tu nous avais donné la 

i^ connaissance de ta pure vérité , et tu nous 



— «04 — 

envoyais U» semteure gai nous anaoB- 
Kfèi^vX loû EvangiJe^ qui représeBtamat ce 
qae noas devions faire pour te plaire , qai 
mettaient devant nos yeux, de ta part, la 
bénédiction , le ciel et Tenfer ; tu nous oom- 
biais alors de mille bénédictions tempo- 
relles et spirituelles, et il semblait que 
notre bonheur devait durer toujours. Mais^ 
Seigneur, ayant malheureusement abusé 
des richesses de ta miséricorde et été in^ 
sensibles aux divers coups de ta verge 
dont tu nous frappais de temps en temps , 
tu as enfin lancé sur nos Eglises ta fbadre; 
tu as renversé nos sanctuaires et dispersé 
nos pasteurs et nos troupeaux; tu as ex- 
posé une infinité de nos frères à de graiH 
des souffrances, et plusieurs sont enoorô 
dans les cachots et dans les galères : ta ea 
as abandonné un grand nombre à leitf 
corruption et à leur sens réptouvé, et nous 
en avons vu plusieurs succomber à la ten- 
tation ; il n'y en a que trop même qd se 
sont plongés dans l'idolâtrie , et qui ont 
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si;sqSI^ ^'^ VMwfti^t^s de leur conscieiice : 

\a. \fi»v\v ^tk ^ Ye\wè quelques-uns de leurs 
àïuVeis , ù'aulres ont été miracuIeusemenC 
conservés ; c'est là l'état où nous nous ren- 
controns : il semblait que tes châtiments 
devaient amollir notre cœur et nous rap- 
peler entièrement de nos égarements; mais 
nous sommes contraints de te confesser 
que nous sommes encore corrompus et 
toujours esclaves de nos passions. Tu le 
vois , Seigneur , et rien ne t'est caché ; le 
désir de conserver nos biens , la crainte 

I de la pauvreté, notre tiédeur pour ton 
service^ notre timidité et notre lâcheté nous 

- ont jusqu'ici retenus dans ces lieux oii nous 
sommes privés des exercices publics de 
notre sainte religion et de tes sacrements; 
au lieu que nous aurions dû tout quitter 
pour te suivre et préférer notre salut éternel 
à tous les biens du monda II est vrai que 
nous avons souhaité de mettre notre con- 
science en liberté; mais ces désirs ont été 

languissants, et, sous prétexte que nous 

6. 
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^^ouNiOBS trouver qaelques difBcuUéa dai 
X^iLèculion de notre dessein^ nous avom 
mieux aimé demeurer dans un pays oà 
nos âmes étaient continuellement exposées 
à la tentation , privées de la pâture céleste, 
que d'aller dans des lieux oii elles auraient 
été nourries dans l'espérance de la vie 
éternelle et parfaitement consolées: l'amour 
du monde a prévalu dans notre cœur sur 
l'amour que nous te devons; nos conscien- 
ces nous ont souvent parlé de ta part; 
mais, hélas! nous avons refusé d'entendre 
leur voix, nous avons pleuré plusieurs fois 
en ta présence, mais nous avons pleuré 
plutôt à cause des diverses disgrâces qui 
nous arrivaient que pour l'amour de toa 
Eglise. Nous le reconnaissons, ô mon Dieu! 
et nous nous condamnons hautement j nous 
ne saurions assez déplorer notre corrup- 
tion. Plusieurs d'entre nous n'aiment que 
les plaisirs, et sont pleins d'envie et d'or- 
gueil; plusieurs cherchent à se séduire 
eux-mêmes , et voudraient pouvoir se per- 
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soaîàec cçv^ V^Vise dont nos pères se sont 
^sf^\^ ei^Wa \ra\e Eglise; la plupart ont 
Qne malheureuse indifférence pour leur 
salut, et, ne craignant pas la justice, sont 
dans une criminelle sécurité; d'autres cher- 
chent les tentations, bien loin de les éviter; 
peu pensent à leur mort et au jugement à 
venir; ainsi, bien loin de l'engager par 
notre repentance- à revenir à nous , nous 
t'éloignons par nos péchés. Mais, Seigneur, 
n'aie point égard à nos iniquités; car, si 
tu y prends garde et si tu entres en compte 
avec nous, nous n'avons à attendre que 
les plus horribles fléaux de ta vengeance^ 
et nous n'avons rien à espérer de ta bonté: 
c0ÈBsidère-nous plutôt en ton Fils bien- 
aîmé en qui tu as pris ton plaisir; impute- 
nous sa parfaite obéissance, et souviens- 
toi du sang qu'il a répandu. Voudrais-tu 
laisser toujours dans la poudre tes sanc- 
tuaires où ton Nom a été invoqué? vou- 
drais-tu abandonner à jamais l'Epouse de 
ton Fils unique et son corps mystique pour 



\eqvie\ î\ a souffert !a mort ? nous aaram- 
\M euliërement rejetés? tes bontés soai- 
elles épuisées? ta miséricorde n'esirelle pas 
infinie? et ton bras est-il raccourci? Pour- 
quoi dors-tu? ô Dieu de notre délivranœ! 
ne te soucies-tu point de nous voir tous 
perdus? Il est temps que tu te lèves et que 
tu aies compassion de ta chère Sion : il est 
vrai que nous ne nous sommes pas mis 
encore dans Fétat où tu veux que nous 
soyons pour faire ton œuvre : tes châti- 
ments ne nous ont pas encore assez humi- 
liés; noi^is, Seigneur, tu sais qu'il y en a 
plusieurs qui n'ont point fléchi le genou 
devant Tidole; tu sais qu'il y en a un grand 
nombre qui souffrent pour ta vérité et qui 
te confessent hautement; tu sais qu'il y en 
a qui gémissent de leur état et qui soupi- 
rent avec ardeur après toi, qui ont soif de 
toi, ô Dieu fort et puissant! qui sont alté- 
rés de ta grâce, qui se pâment après tes 
tabernacles, mais qui ne peuvent se mettre 
pp liberté; tu vois aussi les aogoisses de 
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s\\. ^^ Y^v^wtt» pieuses, qui te demaa- 
^fâoX, «Ql Vowâ Yv^xx^s. , avec ardeqr^ la déli- 
vrance de ta Sion. Seras-tu toujours sourd 
à leurs voix, à leurs gémissements et à 
leurs cris? S'il y en a qui sont dans la 
sécurité et dans Timpéuitence, voudrais-tu 
pour cas malheureux retarder ta déli- 
vrance, toi qui voulais conserver Sodome^ 
s'il s'y était trouvé seulement dix justes? 
O Seigneur! hâte-toi de nous secourir, et 
afin que notre corruption et nos péchés 
n'arrêtent pas le cours de tes bontés, con- 
vertis-nous par ton Esprit; brise nos 
cœurs qui ont été si insensibles à tes bien- 
foi ts et inflexibles à tes châtiments ; effraie 
nos consciences , afin qu'étant saintement 
alarmées, elles nous portent à détester le 
péché qui nous a causé tant de maux , et 
à y renoncer pour toujours; fais, Seigneur, 
que nous en ayons une véritable horreur 
comme de notre plus cruel ennemi, et que 
nous en fuyions même les apparences; 
fais-nous bien comprendre que c'est le 
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^te\ié qui a armé ton bras contre naas, 
Q(sv a réduit en poudre nos temples, qui 
a donné la mort au Fils de ton amoor, 
qu'il n'a pa être expié que par le sang de 
cette incomparable victime, et que c'est 
ponr le punir que tu as fait les enfers ; 
mais, en nous donnant une juste horreur 
pour le péché , retrace dans nos cœurs 
ton image, rends-nous saints comme tu es 
saint, miséricordieux comme tu es miséri- 
cordieux, parfait comme tu es parfait; que 
nous ajoutions à la foi la vertu, à la vertu 
la science, à la science la tempérance, à 
la tempérance la patience, à la patienœ 
Famour fraternel, à Tamour fraternel la 
charité; qu'ainsi nous puissions désarmer 
ton bras et t engager à rétablir notre chère 
Sion, et espérer un jour de posséder ta 
gloire. 

O notre Dieu! rétablis et relève les 
sanctuaires que ta main a détruits; ramène 
les prisonniers de Jacob, éclaire de ta 
vive lumière les cachots où tes enfants 
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^oivV \e.T^feYTtiès , console les bienheureux 
siKs\!^^%%^w\% qvù sont sur les ga/ères, allège 
la pesanteur de leurs chaînes, louche de 
compassion ceux qui les commandent, et 
fortiBe ces généreux athlètes, afin que, 
combattant le bon combat et gardant leur 
foi, ils remportent la couronne de justice. 
Aie pitié de ceux qui sont dans les cou- 
vents , ne permets pas qu'ils se laissent 
ébranler et séduire ; fais qu'ils persévèrent 
jusqu'à la fin pour obtenir ton salut; relève 
tant de malheureux qui sont tombés et 
qui semblent n'avoir plus de vie; ranime 
ces os secs. Donne à ceux qui t'ont renié 
par faiblesse, mais qui s'en repentent vé- 
ritablement, la force de te confesser; sois 
le conducteur de ceux qui cherchent à 
mettre leur conscience en liberté, pourvois 

I à tant de pauvres qui sont sortis de la 
captivité, mais qui sont errants en divers 
endroits du monde sans^aucun moyen de 
subsistance; inspire aux puissances qui 
nous gouvernent des senlimentsd'humanité 
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\«sv\T wows; fais-leur connaître la beauL 
de la religion que nous soutenons,- réçaada 
la lumière de (on pur Evangile dans tout 
Tunivers, et rends bientôt ton Eglise, de 
militante qu'elle est, triomphante; sanctifie- 
nous tous, console-nous, aflermis-noos 
dans ta vérité, prends-nous par la main, 
conduis-nous par ton conseil , et un jour 
reçois-nous dans ta gloire, exauce-nous 
au Nom de ton cher Fils Jésus-Christ, 
notre Seigneur, qui nous a commandé de 
te prier ainsi. Amen. 

LXXXVU. 

Vrière pour une personne malade qui n'a 
jamais cliangé de religion y et qui rCa pu 
sortir de France quoiqu'elle Fait tenté. 

Seigneur mon Dieu, tu me vois abattu 
en ta présence pour implorer tes compas- 
sions, dans le besoin que j'ai de ton puis- 
sant secours; tu me visites en m'en voyant 
une maladie fâcheuse qui m'empêche de 
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vsws^^^'c ^ TûôL \ocaiiou , mais lu me visites 
v«^i^ ^^<^\)OtiVè vQL&me; de sorte que je ne 
saurais assez admirer les richesses de ta 
miséricorde : il y a longtemps que j'en res- 
sens les doux elTefs ; c'est toi qui m'as con- 
servé et qui m'as garanti d'une infinité 
d'accidents. Sans la grâce ^ ou je ne serais 
plus , ou je serais très-malheureux ; c'est 
toi qui m'as soutenu comme par miracle , 
et qui as &it que, jusqu'à présent, je n'ai 
pas succombé à la tentation , ni abandonné 
la sainte religion de ton Fils ; c'est toi qui . 
m'as rendu victorieux des assauts qu'on a 
livrés à ma foi , et qui as enfin fléchi le 
cœur de mes ennemis. Il est vrai, Sei^ 
gneur, que, jusqu'à cette heure, j'ai eu 
la douleur de ne pouvoir pas exécuter le 
dessein que j'avais formé de mettre ma 
conscience en liberté ; mais tu connais les 
obstacles qui se sont opposés à ma réso- 
lution; cependant, comme je crains de 
n'avoir pas fait ce que je devais, et qu'au 
reste ma conscience me convainc de mille 
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péchés , je viens implorer ta grâce et 
supplier de me pardonner mes ofTens< 
pour l'amour de ton cher Fils , dont le san 
a fait notre propitiation, et de m'accordt 
pour Tamour de lui, non-seulement i 
qui m'est nécessaire pour le soulagemei 
de mon corps, mais particulièrement toi 
ce qui peut consoler mon âme. Je su 
privé , Seigneur , de l'avantage (i'eûtendi 
la voix de tes serviteurs, mais fais-m 
ouïr la tienne : dis à mon âme que m< 
péchés me sont pardonnes et que ma n 
conciliation est faite, et assure-moi qu( 
quoi qu'il m'arrive, toc Christ me sera v 
gain, tu seras toujours avec moi; tu n 
prendras par la main droite, tu me coi 
duiras par ton conseil et tu m'élèveras € 
ta gloire; si tu veux que je revienne c 
cette maladie, fais que ce soit uniquemei 
pour te louer et pour te confesser, soit ic 
soit ailleurs , partout où ta Provideni 
m'appellera à aller; et, si tu veux que; 
meure ^ soutiens- moi dans mes deroi» 
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<^\idûid\&, eX TQQoxs dans tes mains mon 
âme que tu as rachetée par le sang de toa 
Fils 9 au Nom duquel nous t'invoquons. 
Notre Père, etc. 

LXXXVIIL 

Prière pour une personne malade qui a 
changé de religion , et qui a toujours fait 
des actes contraires à sa croyance. 

Mon Seigneur et mon Dieu, je me re- 
connais indigne de me présenter devant 
toi y et je n'ose lever mes yeux jusqu'à 
toi; je t'ai offensé tout le temps de ma vie, 
et à tant de péchés que j'ai commis , j'en 
ai ajouté un qui m'effraie; j'ai abandonné 
ta sainte religion, et je l'ai abjurée par 
plusieurs actions réitérées que j'ai faites 
contre ma conviction et contre mes lumiè- 
res. Je ne puis point m'excuser , car tu 
sais toutes choses : tous ces péchés se pré- 
sentent à moi dans toute leur énormité ; 
je connais les peines que j'ai méritées, et 
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Qj^i^ Yèlang de feu et de soa/re est deatiaé 
a\iiL \ào\&tres et aox tièdes, tel que je rai 
été : la frayeur a saisi mon âme j et je 
crains que la maladie dont tu me visiteB 
ne soit funeste; ma vie passée me fait hor- 
reur, et je crains de mourir; j'appréhende 
la rigueur de ta justice que j'ai irritée , et 
ma conscience ne me donne aucun repoB; 
dans Fétat où je suis, je recours à toi; je 
sais que ta miséricorde est infinie, j'en 
viens implorer les effets avec ardeor; je 
sais que ton Fils a répandu son sang pour 
les pécheurs , je viens te supplier de laver 
mon âme dans ce précieux sang et de 
m'imputer Tobéissance de ton Bien-Aimé. 
Mes pédiés sont grands, il est vrai; je suis 
le premier des pécheurs , mais tes compafr' 
sions n'ont point de bornes; pardonne-moî 
donc , ô Diea ! toutes mes transgressions, 
et efface mes forfaits : aie pitié de moQ 
corps abattu, et rends-moi la santé, si tu 
le trouves à propos, pour ta gloire et 
pour mon salut. Je te prierais de m'ôter de 



— %\1 — 

(:j^\stf»âLe, où)^ tfav fait que Voffenser, âu 
"^ \^ ^ûiv:^a\Và\â i\e \\vre pour réparer tna 
eonàmle passée et pour confesser Celui 
que j'ai renié; mais je recevrai la mort 
sans peine, pourvu que tu me mettes en 
état de bien mourir , et que tu me reçoives 
dans ton ciel; voici, je me remets entre 
tes mains : fais que , si je vis, je vive avec 
toi, et que, si je meurs, je meure en loi 
pour vivre un jour éternellement dans ton 
del. Âmeo. 

LXXXIX. 

Prière pour une personne malade qui, ayant 
changé de reUgion, s'en est repentie, mats 
n'a point voulu sortir du royaume. 

Seigneur mon Dieu, qui m'as abattu 
dans ce lit d'infirmité pour me faire penser 
à mes péchés , à ma fin , écoute ma prière 
et exauce ma supplication; mes péchés me 
rendent indigne de me présenter devant 
ta foce et leur nombre m'étonne; mon 

apostasie me fait trembler, quoique je me 

7 
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^^VV& q^e lu m'en as accordé le pankm , 
parce que yen ai une sincère repeataace 
et une doulear mortelle; mais je me trouve 
coupable en d'autres manières : je devais 

' tout quitter pour suivre ton Christ et aller 
faire une profession publique de ta sainte 
religion dans les lieux où elle est annoD- 
cée, mais j'ai craint de m'exposer à quel- 
ques périls , comme si je devais craindre 
quelque chose en suivant ta voie; je n'ai 
pu me résoudre à quitter les personnes 
qui m'étaient chères^ et j'ai appréhendé la 
pauvreté et la misère^ si je laissais ma 
maison et mes biens , comme si je ne de- 
vais pas préfiérer l'observation de tes com- 
mandements à toutes choses , et craindre 
plus ta colère que tous les malheurs de la 
vie. Je ne puis m'excuser de ma tiédeur j 
ainsi j'ai sujet d'appréhender que tu ne me 
vomisse hors de ta bouche et que tu ne me 
bannisses de ta communion. Dans cette 
juste appréhension, la maladie qui me 
presse me parait terrible , parce queîe 
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^v^ ^À\fô Tkô «o termine jislr la mort; 
^^sjQft, \)L^^ati\i ipaA fait ce que tu mbr* 
donnes y tu me fasses porter les peines que 
j'ai méritées. O Dieul regarde-moi en tes 
compassions infinies; regarde au sang dé 
ton ciier Fils ei à son obéissance^ et pour 
Famour de lui fais-moi grâce; guéris mon 
corps y mais surtout guéris mon âme des 
blessures qu'elle a reçues du péché , et, 
quoi qu'il m'arrive, pardonne-moi pour 
Famour de ton Fils , en qui tu as pris ton 
plaisir et au Nom duquel je t'invoque. 

XC. 

Prière pour une personne mourante qui se 
reproche, ou d'avoir changé de religion ^ 
ou d'avoir vécu trop dans le monde , ou 
d'avoir regardé la religion avec indiffé- 
rence. 

Grand Dieu, qui tiens en tes mains les 
clés de la vie et de la mort, daigne regar- 
der, du haut des cieux où tu règnes, un 
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^lOLNTe péâieor (une pauvre pécèeresaej 
qak^toalcbargé d'iakjuilés, nbse iitfpe/er 
80D Dieo et son Père, et qui, te oonsidérant 
comme soD joge> appréhende de oompa- 
raltre devant ton tribunaL Qae te dirai-je. 
Eternel? mes crimes sont énormes; je t'ai 
renié devant les hommes : qae pois-je at- 
tendre que d'être renié par ton Fils? la 
crainte de qaelqoes disgrâces m'a fidt 
abandonner ta sainte religion ; comment 
ne craindrais-je pas les peines que tu des- 
tines aux lâches et aux timides, et pour- 
rais-je espérer les biens que tu promets à 
ceux qui t'auront été fidèles, si du moins^ 
après être tombé dans une lâche apostasie, 
j'avais imité ton apôtre et étais sorti du lieu 
oJi je t'avais renié, ou si j'avais confessé 
publiquement ma faute , si je m'en étais 
repenti promptement et sincèrement, et si 
j'avais vécu comme tu nous l'ordonnes, 
j'aurais sujet d'espérer que tu aurais eu 
pitié de moi. Mais, hélas! j'ai vécu dans 
le monde, j'ai regaixlé la religion avec 
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MâÂ^\:«û!C» , ïai été esclave de mes pas- 
%\eBQ&^^ u^&m^ joint aux idolâtres, et 
ma vie a été semblable à celle des enfants 
da siècle : comment donc oserais-je me 
présenter devant toi? comment pourrais- 
je subsister devant ton jugement? Tout 
m'effraie^ ma conscience, ta loi , ta justice. 
O Dieu ! fais abonder ta grâce où mes 
pédiés abondent; je confesse que je miérite 
d'être accablé par tes jugements; mais 
écoute la voix du mérite infini de ton Fils; 
me» péchés appellent ta vengeance ; mais 
te sang de ton Unique te demande ma 
grâce. Seigneur 9 exauce; Seigneur, par- 
donne ; brise mon cœur qui a été si insen- 
sible à tes bienfaits , si endurci à tes châ- 
timents et si ingrat à tes bontés ; mais , 
après y avoir produit une véritable repen- 
tance, viens m'assurer que ma paix est 
faite et que ton ciel m'est ouvert; calme 
les agitations de ma conscience^ et répands- 
y tes consolations; dès que tu auras ainsi 
nendu la tranquillité à mon âme, tire-la de 
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)a prison où elle est et où elle n'a fait qae 
iWeoser, et reçois*la dans tes tabernacles 
{éternels. Âmen. 

XCI. 

# 

Prière pour tme personne mourante , qui est 
affligée de laisser F Eglise souffrante. 

O mon Diea! je viens remettre mon 
âme entre tes mains, tu me Tas donnée et 
tu Tas rachetée p^r le sang de ton Fils, 
viens la couronner maintenant dans ton 
ciel. Elle soupire après tes parvis éter- 
nels ; elle est altérée de ta grâce et de ta 
gloire ; achève ton œuvre en elle ; l^ve- 
la dans le sang de ton Unique, et couvre- 
la de la justice de ce divin Sauveur , afin 
qu'elle comparaisse devant toi juste et 
irrépréhensible. Père étemel, introduis ton 
serviteur (ta servante) dans l'héritage que 
tu lui as préparé. Seigneur Jésus , reçois 
mon esprit; et toi, divin Esprit^ scdle- 
moi pour le jour de |a rédemption. Mais, 



t^ tfiLC^ \)im y après Tavoir demandé ee 
que je aoabaite avec ardeur , exauce les 
prières que je te fais pour cette partie de 
l'Eglise qui est encore dans la souffrance 
et qui combat sous les enseignes de ton 
Fils ; relève tas sanctuaires abattus : tu 
vas me rendre membre de ton Eglise 
triomphante ; aie compassion de celle qui 
^t militante ici-bas et hâte son triomphe: 
exauce encore les prières que je te pré- 
sente pour ma chère famille et pour mes 
proches , que je laisse exposés à Torage , 
tandis que j'avance vers le port désiré du 
salut. O mon Dieu! affermis-les dans ta 
vérité et dans ta crainte , répands sur 0ux 
les bénédictions les plus précieuses , et 
donne-leur ton Saint-Esprit. Seigneur Jé- 
sus y viens remplir mon âme des douceurs 
que tu fais goûter à tes saints ; donn&- 
moi les prémices de ta Canaan céleste, dé- 
chire le voile qui te cache à mes yeux ; 
ouvre-moi ton ciel, soutiens ma foi et 
change-la en vue : fortifie nion es[^raQce, 
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^ t^\s-moi posséder les bi&is qae fû 
lenàs : ne tarde plus, viens, S&gnearJé 
sus , viens bientôt. 

Sentences de VEciiture qu'on doit réciter ai 
commencement des prière». 

Quand le méchant se détournera de b 
méchanceté qu'il aura commise, et qu'i 
fera ce qui est juste et droit , il fera vivn 
son âme (Ezéch. , XVUI , 27). 

O Dieu ! je connais mes transgressions 
et mon péché est continuellement devan 
moi (Ps. LI , 5). 

Détourne ta face arrière de mes péchés 
ô Eternel ! et efface toutes mes iniquité 
(Ps. LI,11). 

Les sacrifices de Dieu sont Fesprit froissé 
O Dieu! tu ne méprises point Fespri 
froissé et brisé (Ps. Ll, 19). 

Rompez vos cœurs et non pas vos vête 
ments, et retournez à l'Eternel votn 
Dieu ; car il est miséricordieux et pitoya- 
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\^ft^VaxâL\^^Aac6\èreet abondant en gra- 
VwXfe , ^V qw\ se repent d'avoir affl/gc (7oe/, 
II, 13). 

Les miséricordes et les pardons sont du 
Seigneur notre Dieu ; car nous nous som- 
mes rebellés contre lui , et nous n'avons 
point écouté la voix de l'Eternel notre 
Dieu, pour marcher dans ses lois, qu'il 
a mises devant nous par le moyen de ses 
serviteurs, les prophètes (Daniel, IX, 
9, 10). 

O Etemel ! châtie-nous , toutefois par 
mesure, non point en ta colère, de peur 
que tu ne nous réduises à néant (Jérém. , 
X, 24). 

Amendez- vous , car le royaume des 
cieux est proche ( Matlh. , III, 2). 

Je me lèverai et je m'en irai vere mon 
Père, et je lui dirai : « Mon père, j'ai 
péché contre le ciel et devant toi, et je ne 
suis plus digne d'être appelé ton fils (Luc, 
XV, 18, 19). 

N'entre point en jugement avec ton ser- 
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nW^wv , 6 Eternel ! car nul homme vivag 
ne sera justifié devant (oî (Ps. CXUHj 3). 

Si nous disons que nous n'avons poîtif 
jde péché ^ nous nous séduisons nous-mê- 
mes , et la vérité n'est point en nous. Mais, 
si nous confessons nos péchés, il est fid^e 
et juste pour nous les pardonner et pour 
nous purifier de toute iniquité (1 Jean, 
I,8,9> 

Très-chers frères, FEcriture sainte nous 
exhorte en plusieurs endroits à confesser 
la multitude de nos iniquités et de nos 
péchés ; et elle nous avertit que nous ne 
devons point les dissimuler ni les cacher 
devant la face de notre Dieu et Pèreeéleste^ 
mais que nous devons les confesser d'uiif 
cœur contrit et humilié pour en obtenir la 
rémission par sa bonté et sa miséricorde 
infinie. Et quoiqu'il faille que nous confefih 
siens en tout temps nos péchés devant 
Dieu , nous sommes encore plus obligeai 
de nous acquitter de ce devoir quahdi 
nous nous assemblons pour lui rendre grâ- 
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Q» à»& YÀeii^Ws que nous avons reçus de 
^ikxsak^, pour annonoer ses haaogeSf pour 
écouter sa sainte Parole , et pour lui de- 
mander les choses nécessaires tant pour 
nos corps que pour nos âmes. Cest pour- 
quoi , je vous prie et je vous conjure , 
vous tous qui êtes ici présents y de m'ac- 
compagner , d'un cœur pur et d'une voix 
humble , au trône de la grâce céleste y di- 
sant avec moi : 

Père tout-puissant et très-miséricordieux, 
nous nous sommes égarés et détouinés de 
tes sentiers , comme des brebis perdues ; 
nous avons trop suivi les imaginations et 
les convoitises de nos propres cœurs; 
nous avons transgressé tes saints comman- 
dements; nous n'avons point fait les cha- 
ses que nous aurions dû faire, et nous 
avons fait celles que nous n'aurions point 
dû faire ; et il n'y a rien d'entier en nous. 
Mais toi, Seigneur, aie pitié de nous, 
misérables pécheurs. O Dieu ! pardonne à 
ceux qui confossent leurs fautes , fais grâce 
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^ ci^xs^T. qvù se repentent, çuivaot tes pn 
messes faites au genre humain , en Jésas 
Christ notre Seigneur, et nous accorde, i 
Père très-miséricordieux , pour Tamour Ax 
lui, qua l'avenir nous puissions vivn 
sobrement, justement et religieusement î 
la gloire de ton saint nom. Amen. 

Le Dieu tout-puissant , qui est le Pèr< 
de notre Seigneur Jésus-Christ, qui d< 
désire point la mort du pécheur, mai 
plutôt qu'il se convertisse de son iniquité 
et qu'il vive, qui a aussi donné pouvoir e 
commandement à ses ministres de déclare 
et de prononcer à son peuple repeatan 
l'absolution et la rémission de ses péché» 
pardonne à tous ceux qui se repentent en 
vérité, et qui croient sans feinte à soi 
saint Evangile; c'est pourquoi qu'il ki 
plaise de nous donner une vraie repen 
tance et son Saint-Esprit, afin que le 
œuvres que nous faisons aujourd'hui pais 
sent lui être agréables, et que toute notr 
vie soit pure et sainte à l'avenir : tdle 
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\sm8gA. ^^^Ti^ti ûous parvenions à la gto/re 
^Xfôtxif^Xe , par 3ésus-Christ notre Seigneur. 
Amen. 

Prière dominicale. 

Notre Père qui es aux deux , ton Nom 
, soit sanctifié , Ion règne vienne, ta volonté 
soit faite sur ia terre comme au ciel. Donne- 
nous aujourd'hui notre pain quotidien ; et 
nous pardonne nos offenses , comme nous 
pardonnons à ceux qui nous ont offensés^ 
et ne nous induis point en tentation y mais 
délivre-nous du malin ; car à toi appartient 
le règne, ta puissance et la gloire , aux 
siècles des siècles. Amen. 

O Seigneur! ouvre nos lèvres , 

Et notre bouche annoncera ta louange. 

Etemel ! hâte-toi de venir à notre aide ; 

Hâte-toi de venir à notre aide , Sei- 
gneur. 

Gloire soit au Père , et au Fils , et au 

Saint-Esprit , 

G)mmeil étaitaucommencement,comme 
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il est maintenant, et comme il sera éV&r- 
nellement. 

Amen. 

Louez le Seigneur. 

Le Nom du Seigneur soit loué. 

Magnificat , etc, (Luc , 1 , 46). 

Mon âme magnifie le Seigneur, et oioii 
esprit s'est égayé en Dieu, qui est mon 
Sauveur. 

Car il a regardé à la petitesse de sa ser- 
vante. 

Voici , certes, dorénavant tous les âges 
me diront bienheureuse. 

Car le Puissant m'a fait des choses gran- 
des , et son Nom est saint. 

Et sa miséricorde est de génâ^ation en 
génération en faveur de ceux qui le crai- 
gnent. 

Il a opéré puissamment par son bras, il 
a dissipé les orgueilleux en la peosée de 
leur cœur. 
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W a renversé de dessus leurs trônes les 
puissants 5 et il a élevé les petits. 

Il a rempli de biens ceux qui avaient 
Gedm ; il a renvoyé les riches vides. 

Il a pris en sa prot^tion Israël son ser- 
viteur, pour se souvenir de sa miséricorde, 
selon qu'il en a parlé à nos pères , savoir 
à Abraham et à sa postérité. Gloire soit à 
Dieu. 

Les Litanies pour tous les jours , matin et 

soir. 

O Dieu Père céleste ! aie pitié de nous , 
misérables pécheurs. 

O Dieu le Fils! Rédempteur du monde, 
aie pitié de nous , misérables pécheurs. 

O Dieu le Saint-Esprit ! qui procèdes du 
Père et du Fils , aie pitié de nous, miséra- 
bles pécheurs. 

O sainte , bénie et glorieuse Trinité! un 
Beul Dieu en trois personnes, aie pitié de 
nous misérables pécheurs. 

O Seigneur ! n'aie point souvenance de 
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DOS péchés ni des péchés de nos pères ; ne 
prends point vengeance de nos iniquités ; 
pardonne-nous y 6 bon Dieu ! pardonne à 
ton peuple, que tu as racheté par ton sang 
précieux y et ne sois point irrité contre 
nous à jamais. 

De tout mal et de toute méchanceté, de 
péché y des ruses et des assauts du diable, 
de ta colère et de la damnation éternelle , 
bon Dieu ! délivre-nous. 

D'aveuglement de cœur , d'orgueil , de ' 
vaine gloire et d'hypocrisie , d'envie , de 
haine et de malice , et de toute affection 
non charitable, bon Dieu ! délivre-nous. 

D'impureté et de tout autre péché 
mortel , de toutes les séductions du monde^ 
de la chair et du diable, bon Dieu ! délivre- 
nous. 

Des foudres et des orages , de la peste 
et de la famine , de la guerre et du meur- 
tre, et de la mort soudaine, bon Dieut 
délivre-nous. 

De toute sédition , de toute conspira* 
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^QkKs^ ^»cx^V)^ ^X d^ \oule rébellion , de toute 
faoâse doctrioe , d'hérésie et de schisme, 
d'endarcissement de cœur, du mépris de 
ta Parole et de tes commandements , bon 
Dien! etc. 

Far le mystère de ton incarnation sainte, 
par ta sainte naissance, par ta circonci- 
sion, par ton baptèole, par ton jeûne et 
par ta tentation, bon Dieu! etc. 

Par ton agonie et par ta sueur sanglante, 
par ta croix et par ta passion, par ta pré^ 
eieusemort et par ta sépulture, par ta ré- 
surrection et par ton ascension glorieuse, et 
par la venue du Saint-Esprit, bon Dieu! etc. 

En tout temps d'adversité, en tout 
temps de prospérité, à l'heure de la mort 
et au jour du jugement, bon Dieu! etc. 

O bon Dieu ! nous qui sommes de pau- 
vres pécheurs, te supplions d'exaucer nos 
prières, et qu'il te plaise de régir et de 
gouverner ta sainte EgUse imiverseUe en 
la droite voie; nous te supplions de nous 
exaucer , ô bon Dieu ! 
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Qu'il te plaise de conserver et d'affmiiii 
en ton vrai service, en toale jostioe eteii 
toute sainteté de vie, le chef de l'Etat 

Qu'il te plaise de dresser son cceor ai ta 
foi, en ta crainte et en ton amour, afin qa'il 
^it toujours sa confiance en toi , et qn'il 
cherche toujours ton honneur et ta gloire. 

Qu'il te plaise de le garder , de le défen- 
dre et de le préserver de tout mal. 

Qu'il te plaise que, sous sa dôminatioa, 
nous puissions mener une vie paisible et ' 
tranquille, rendant à César ce qui estli 
César et à Dieu ce qui est à Dieu. 

Qu'il te plaise d'illumiper tous les pas- 
teurs, les anciens et les diacres en la vraie 
connaissance et intelligence de ta Parole; 
cl de leur faire la grâce que, tant par leur 
prédication que par leur vie et leur conver- 
sation, ils puissent la publier et la mani- 
fester convenablement. 

Qu'il te plaise de bénir et de conserver 
les magistrats, leur faisant la grâce d'exer- 
cer la justice, et de maintenir la vérité. 
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i^^Xft ^«àa©, (i Dieul de Wqir et de 
isAs^ vcsqX Von peuple. 

Q\iù le p'kaîse de donner à tontes le$ 
pations , l'union , la paix et la concorda 

Qu'il le plaise de nous donner nn cœur 
mclin à t'aimer et à te craindre et à vivre 
soigneusement selon tes commandements. 

Qu'il te plaise de donner à tout ton peu- 
ple, dOiCroitre en grâce, d'ouïr ta Parole, 
de la recevoir d'une affection pure et de 
produire les fruits de l'Esprit 

Qu'il te plaise d'amener an diemin de 
la vérité tous ceux qui ont erré ou qui oqt 
été séduits. 

Qu'il te plaise d'affermir ceux qui sont 
debout, de relever ceux qui sont tombé», 
de consoler et d'assister ceux qui ont le 
çodur froissé, et enfin d'abattre Satan sous 
nos pieds. 

Qu'il te plaise de secourir, d'assister et 
de consoler tous ceux qui sont en danger, 
en tribulation et en nécessité. 

Qu'il te plaise de conserver tous ceux 
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qai voyagent par mer on par terre^ toutes 
les femmes qui sont en travail d'enfants, 
tontes les personnes malades et tons les 
petits enfants^ et d'avoir oompassicm de 
tous les prisonniers et de tous les captife» 

Qu'il te plaise de prendre la défense de 
tous les orphelins, de toutes les veuves 
et de tous œux qui sont désolé» et oppri- 
més, et de pourvoir à toutes leurs née» 
sitésw 

Qu'il te plaise de répandre ta miséri* 
corde sur tous les hommes. 

Qu'il te plaise de pardonner à tous nos 
ennemis, à nos persécuteurs et à nos ca* 
lomniateurs , et de convertir leurs cœurs. 

Qu'il te plaise de nous donner et de 
nous conserver les fruits de la terre, 
chacun selon son espèce , afin que nous en . 
puissions jouir en leur saison. 

Qu'il te plaise de nous donner à tous 
une vraie repen tance, de nous pardonner 
tous nos péchés , toutes nos négligences et 
nos ignorances, nous accordant la grâce de 



M) ^^u que nous réfortDJoos 
j«^ NV& «s^Ti VdL ^\ule Parole. 

Qu'il te plaise, ô Dieu! d'éloigner de 
D0Q8 le fléau terrible de la peste qui nous 
menace, et qui afflige nos voisins depuis 
si longtemps. 

Qu'il te plaise de les œnsoler dans leurs 
tribulations, de les préserver de tout doute, 
de les délivrer de leurs adversités, de leur 
pardonner leurs péchés et d'exaucer leurs 
prières. 

O Fils de Dieu! nous te supplions de 
nous exaucer. 

O Agneau de Dieu ! qui ôles les péchés 
du monde, accorde-nous ta paix. 

O Agneau de Dieu ! qui ôtes les péchés 
du monde , aie pitié de nous. 

Seigneur , aie pitié de nous. 

Christ, aie pitié de nous. 

O Seigneur ! ne nous fais point selon 
nos péchés. 

Et ne nous rends pas selon nos ini- 
quités. 
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O Seigneur I lève-toî^ aide-aaas ei nous 
âèVivre pour Tamoar de ton Nom. 

Garantis-nous de nos ennemis^ 6 Christ! 

Et jette rœil de ta miséricorde sur nos 
afflictions. 

Considère avec un œil de pitié les soopirs 
de nos cœurs. 

Et pardonne selon ta miséricorde les 
péchés de ton peupla 

Ecoute nos prières favorablement et 
miséricordiensement. 

O Fils de David ! aie pitié de nous. 

Veuille nous écouter maintenant et à 
jamais, ô Christ ! 

Écoute-nous favorablemient , ô Christ ! 
écoute-nous fevorablement , ô Seigneur 
Jésus^^hrist ! 

Que ta miséricorde soit sur nous, b 
Etemel ! 

Selon que nous nous sommes attend usr 
à toi. 



Beneèictus , etc. (Luc, I, 68), 

Béni soit le Seigneur, le Dieu d'Isra^y 
de oe qn'il a visité et racheté son peuple ; 

Et nous a élevé la corne du salut , eu 
la maison de David , son serviteur, 

Comme il en a parlé par la bouche def 
ses saints prophètes , qui ont été de tout 
temps, 

Que nous serions sauvés d'entre les 
mains de nos ennemis et de la main def 
tous ceux qui nous haïssent ; 

Pour exercer sa miséricorde envers nos 
pères, et pour avoir mémoire de sa sainte 
alliance ; 

' Qui est le serment qu'il a juré à Abra- 
ham , notre père , savoir qu'il nous don- 
nerait, qu'étant délivrés de la main de 
nos ennemis , nous le servirions ^ns 
crainte en sainteté et en justice, tous les 
jours de noti e vie. 

Et toi, petit Enfant, tu seras appelé le 
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Prophète du Souverain ; car tu iras devant 
la face du Seigneur pour préparer ses 
voies, 

Et pour donner la connaissance du sa- 
lut à son peuple, par la rémission de leon 
péchés; 

Par les entrailles de la miséricorde de 
notre Dieu , desquelles TOrient d'en-baut 
nous a visités , afin de reluire à ceux qui 
sont dans les ténèbres et dans Tombrede 
la mort , pour conduire nos pas dans le 
chemin de la paix. 

Gloire soit au Père, et au Fils, et au 
Saint-Esprit, 

Gomme il était au commencement, 
comme il est maintenant, comme il sera 
éternellement. Amen. 

Prière de saint Chrysostôme. 

Seigneur Dieu tout-puissant, qui nous 
as fait la grâce de te présenter maintenant 
nos prières d'un commun accord, et qui 
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A^^^"^^ ^^^ 5 quand deux ou trois seront 
^assfôoAâfe^ eu Vou Tiom , ta lear accorderais 
\^v\Ta requêtes y accomplis maiotenao^ les 
souhaits et les demandes de les serviteurs, 
selon que tu connais qu'il est le plus utile 
et le plus salutaire, nous accordant en ce 
monde la connaissance de ta vérité , et au 
siècle à venir la vie éternelle. Amen. 

La grâce de notre Seigneur Jésus- 
Christ, l'amour de Dieu et la communica- 
tion du Saint-Esprit soient avec nous tous, 
éternellement. Amen. (2 Cor., XUI, 13)- 



EXERCICE DU DIMANCHE MATIN. 

L'exercice commence par ta prière qai suit : 

Notre aide soit au nom de Dieu , qui a 
fait le ciel et la terre. Amen. 

Mes frères, que chacun de vous se pré- 
sente devant le Seigneur, pour lui faire 
une humble confession de ses péchés , en 

suivant du cœur ces paroles. 

7. 
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t)onfession des péchéf éi recbtsrs à laffrâ. 
de Dieu par Jésus-CfirùC. 

Prière. 

Seigneur Dieu, Père éternel et toni- 
puissant, nous reconnaissons et nous con- 
fessons, devant ta sainte Majesté, quenoofi 
sommes de pauvres pécheurs, nés dam 
ta corruption , enclins au mail , incapable^ 
par nous-mêmes de faire le bien, et qui 
transgressons tous les jours et en plusieurs 
manières tes saints commandements , ce 
qui fait que nous attirons sur nous , par 
ton juste jugement, la condamnation et 
la mort. 

Mais, Seigneur, nous avons une vive 
douleur de t'avoir offensé et nous noiut 
condamnons, nous et nos vices, avec une 
sérieuse repen tance, recourant humble- 
ment à ta grâce et te suppliant de subvé- 
à notre misère. Veuille donc avoir pitié dé 
nous , Dieu très-bon , Père de miséricorde , 
et nous pardonner nos péchés, à cause de 
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^te\sfirO\T\^V Vpti ^ils , notre Sauveur. 
KK5:j(^diJ^\iO\ia a\i^V, et nous augmente 
oontiQuellemeat , les grâces de toa Saiai- 
Esprit, afin que, reconnaissant de plus en 
plus nos fautes et en étant vivement tou- 
chés, nous y renoncions de tout notre 
cœur , et que nous portions des fruits de 
sainteté et de justice , qui te soient agréa-: 
blés, par Jésus-Christ notre Seigneur. 
Amen. 

Prière qui se lit après le sermon du dimanche matin. 

• 

O Dieu tout-puissant I nous te remer- 
cions de la grâce que tu viens de nou£| 
^ire d'entendre ta Parole. Rends efficaces^ 
par ton Saint-Esprit, les salutaires instruc- 
tions qu'elle nous donne, afin qu'elle de- 
meure en nous avec abondance, et nous 
remplisse de sagesse. 

Souverain Maître du monde, toi qui 
fais la destinée des nations, nous te prions 
pour tous les princes et seigneurs à qui 
tu as confié le gouvernement des peuple^ 
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^\ Yaàm\m8lration de la justice. Nous t'a- 
dressons particalièremeo^ dos vœux poar 
le gouvernement qae ta nous as donné. 

Nous te prions, 6 Dieu, notre Père et 
notre Sauveur, pour tous ceux que ta as 
établis pasteurs dans ton Eglise, et surtout 
pour ceux à qui tu as donné la conduite de 
ce troupeau. Âninie4es de ton Esprit, afin 
qu'ils s'acquittent de leur ministère avec 
fidélité et avec zèle, et qu'ils travaillent 
efficacement à la conversion et au salut 
des âmes. 

Protège toutes les Eglises chrétiennes ; 
conserve à celle dont nous sommes mem- 
bres ta protection et les soins de ton 
amour ; ne laisse jamais éteindre au milieu 
de nous le précieux flambeau de ta Parole, 
et &is sentir les effets de tes compassions 
paternelles à toutes les portions de ton 
héritage. 

Dieu des consolations, nous recomman- 
dons à ta bonté les peuples que tu visites 
par les fléaux de la peste , de la guerre 
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Ks^^ X^lwmme, eV loules les personnes 
\jvÀ ^1^1 afî\\gèes de maladie, de pauvreté 
oa d'autres maux, tant du corps que de 
Fesprit. Nous te prions particulièrement 
pour tes malades et les affligés de cette 
Eglise, et pour tous fes autres qui ont dé- 
siré le secours de nos prières. Délivre-les 
de leurs maux , ô Dieu ! mais si tu juges 
à propos de prolonger leurs épreuves, 
accorde-leur les soulagements et les con- 
solations dont ils ont besoin ; dispose-les 
toi-même à la patience et à la résignation^ 
et fais servir leurs af&ictions au salut de^ 
leurs âmes. 

Père des miséricordes, qui veux être 
reconnu pour le Dieu et le Sauveur de 
tout le monde dans la rédemption faite 
par ton Fils Jésus-Christ , fais que ceux 
qui sont encore privés de ta connaissance, 
et plongés dans les ténèbres de l'igno- 
rance et de l'erreur, soient éclairés par ta 
lumière et conduits au chemin du salut , 
qui consiste à te reconnaître pour le seut 
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Nm li'ieu et Jésus-Christ que ta a$ envoyé, 
Ennchis de plus en plus de tes bénédic- 
tions ceux que tu as déjà honorés de (oot 
alliance, afin que nous t'adorions tous 
ensemble, comme notre Dieu, notre Créa: 
teur et notre Père, et que nous nous sou- 
mettions à Jésus-Christ, ton Fils, comme 
à notre Maître, à notre Législateur et i^ 
notre Roi. 

Enfin, ô notre Dieu et notre Père, fais- 
nous la grâce à nous qui sommes venos 
ici pour te présenter nos hommages reli- 
gieux, pour solliciter tes miséricordes et 
pour écouter ta Parole, que, pénétrés d^ 
sentiment de notre misère çt convaincus 
que nos péchés nous rendent indignes, 
d'avoir part à ton royaume, nous nous 
attachions à ton Fils Jésus-Christ, notrç^ 
Sauveur, afin qu'éclairés par ses ins- 
tructions, conduits par son exemple et 
animés de son Esprit, nous renoncions à 
nos péchés et nous vivions d'une vie nou- 
velle, qui nous conduise à cette vie éter- 
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Qîâ^ft çXY^fôtAiewTewse que tu nous réserve^ 
^%!ûay\^çÀs\. lixauce-noos, Père de grâce; 
c'est au nom de ton Fils que nous conti- 
nuons de t'invoquer^ en disant la prière 
que lui-même nous a enseignée : 

Notre Père, qui es aux cicux, que ton 
Nom soit sanctifié; que ton règne vienne; 
que ta volonté soit faite sur la terre comme 
au ciel ; donne-nous aujourd'hui notre pain 
quotidien; pardonne-nous nos offenses, 
comme nous les pardonnons à ceux qui 
nous ont offensés ; et ne nous laisse pas 
tomber en tentation, mais délivre-nous du 
mal ; car c'est à toi qu'appartient dans tous 
\b8 siècles le règne, la puissance et la 
gloire. Amen. 

Seigneur, nous te rendons grâœ de ce 
que tu nous as appelés à la connaissance 
et à la profession de la foi chrétienne; 
nous te supplions de la conserver et de 
Vaugmenter de plus en plus dans nos 
cœurs, afin que nous y persévérions con- 
stamment, et que nous en fassions toujours 
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wwe oonïession sincère, en disaoi^ chas à 
communion de l'Eglise universe/fe : 

Je crois en Dieu le Père tout-puissant, 
Créateur du ciel et de la terre ; et en Jésus- 
Christ^ son Fils unique, notre Sauveur, 
qui a été conçu du Saint-Esprit et qui est 
né de la vierge Marie ; il a souffert sous 
Ponce-Pilate; il a été crucifié; il est mort; 
il a été enseveli; il est descendu aux enfers; 
le troisième jour, il est ressuscité des morts; 
il est monté au ciel ; il s'est assis à la droite 
de Dieu le Père tout-puissant ; de là , il 
viendra pour Juger les vivants et les 
morts. Je crois au Saint-Esprit; je croîs 
la sainte Eglise universelle, la communion 
des saints, la rémission des péchés, la 
résurrection de la chair et la vie étemelle. 
Amen. 

Bénédiction. -. — Le Seigneur vous bé- 
nisse et vous conserve ; le Seigneur voos 
regarde d'un œil favorable et vous soit 
propice; le Seigneur vous maintienne en 
santé, en paix, et en prospérité. Allez 
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1 ^iL , ^wxNenvez-vous des pauvres pour 
ssès ^f^fss^sx^ àaiis \e\irs besoins. Allez en 
paix et que le Dieu de paix demeure avec ' 
nous tous 9 pour nous protéger , nous par- 
donner et nous bénir, dès maintenant et 
à jamais. Amen. 



LITURGIE DU BAPTÊME, 

Notre aide, etc. 

Le ministre, s'adresMiit aa parrain cl à la marraine, 

leur dit : 

Vous présentez cet enfant pour être 
baptisé ? 

Réponse. Oui. 

Notre Seigneur nous enseigne que nous 
devons naître de nouveau , si nous voulons 
entrer dans-le royaume de Dieu. Cela signi- 
fie qu'il doit se faire un très-grand change- 
ment en nous 9 lorsque nous entrons dans 
la communion de notre Sauveur, et que 
nous devenons membres de son Eglise. IL 
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\«!û\ c\\ie nous renondoos à tout ce qaVy 
a à'îrapnr et de viçieax dauB noBperatmn^ 
et que nous nous consaorions à Dieu par 
une application sincère et constante à tous 
les devoirs de la piété, de la tempérance 
et de la justice. Si nous ne devenons de 
cette manière des hommes nouveaux, 
nous ne saurions avoir part aux avantages 
du christianisme, et en particulier à la 
gloire du royaume de Dieu. Ge diange- 
ment nous est représenté d'une manière 
très-sensible par la cérémonie du baptême: 
nous y apprenons que comme Teau sert 
à nettoyer, les impuretés de nos corps, de 
même nous trouvons dans la communion 
de notre Sauveur tout ce qui est néoes- 
saire pour nettoyer nos âmes de leurs 
souillures; et que, comme Dieu nous pré- 
sente sa grâce, c'est-à-dire, le pardon de 
nos péchés et le secours de son Esprit 
lorsqu'il nous reçoit dans son alliance, 
nous aussi, de notre côté, nous devons 
nous purifier de toute souillure de ooi|IB 
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^ S^V^V> ^ ^rCeclionuer notre sainteté 
^gKGA\aL cmtAi^ deDiea. 

f AncieDoemeot, quand on baptisait, on 
, plongeait toot le corps dans Teau, et on Ten 
rUirait bientôt après. Dans cette pratiqoe, 
saint Panl nous fait remarquer un bel 
èmbiême de la mort et de la résurrection 
de notre Sauveur, et de la manière dont 
bons devons participer à l'une et à Tautre, 
c'est-à-dire que nous devons mourir au 
péché, y renoncer entièrement, et vivre 
. d'une vie nouvelle, toute pure et toute 
èainte , conforme à l'esprit de Jésus-Christ 
> M aux règles de son Eglise. 
I Tels sont les graods et sacrés eogage- 
' inents où l'on entre par le baptême. Nous 
\ y faisons entrer nos enfants, autant que 
'~ cela dépend de nous, lorsque nous le$ 
I consacrons à Dieu par cette sainte céré- 
I monie, et que nous les lui présentons dans 
son Eglise; et quand ils sont parvenus 
1 eux-mêmes à Fâge de mison, ils sont 
obligés de remplir ces engagements, s'ils 
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N^uXeul avoir part aux biens de J'aJJû 
(\eD\e\i, qui ne sont desUnés qu'aux vt 
fidèles. 

Dieu 9 de son côté, qui étend ses grâc4 
sur les enfants aussi bien que sur 1< 
pères, et qui voulait autrefois que les e 
fonts lui fussent consacrés par la cirooi 
cision, ne peut que regarder d'un oe 
favorable ceux que nous lui consacroi 
par le baptême. Et notre Sauveur, qi 
reçut avec tant de bonté les petits enfan 
qu'on lui présentait, qui leur imposa k 
mains et les recommanda à Dieu so 
Père, n'est pas moins disposé à recevoir k 
à bénir ceux qui lui sont présentés dai 
son Eglise. 

Ainsi, mes frères, joignons-nous toi 
ensemble, pour consacrer cet enfant 
Dieu , et pour le recommander à sa grâc 
par notre prière. 

Seigneur Dieu, Père éternel, puisqu'i 
t'a plu, par ta bonté infinie, de non 
promettre que tu seras . notre Dieu et \ 
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\$v^ ÔLe viOô ftuîaiils, nous te supp/ioas do 
^wiNsivc ^cfâompWr cette promesse dans 
r^ofant ici présent , qui est né d'un père 
et d'une mère que tu as reçu dans Ion 
Eglisa Nous te rofTrons, nous te le con- 
sacrons, ô notre Dieu! veuille le prendre 
fious ta protection et le recevoir dans ta 
sainte alliance. Et comme toute la postérité 
d'Adam est dans un état de corruption et 
de misère, qu'il te plaise de te déclarer le 
Dieu et le Sauveur de cet enfant, et de le 
sanctifier par ton Esprit, afin que, quand 
il sera parvenu à Tâge de raison, il t'adore 
comme son seul Dieu , et qu'étant dans la 
communion de ton Fils, il obtienne toutes 
les grâces que tu nous as promises dans 
ton Evangile; qu'il soit purifié de ses 
péchés ; qu'il devienne une nouvelle 
créature formée à ton image , dans la 
sainteté et dans la justice, et qu'il ait 
part à l'héritage céleste que tu destines 
à tes enfants. Exauce-nous , Père de mi- 
séricorde. Nous t'invoquons au nom de 

8 
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Vow ¥\\8 Jésus-Christ y notre S&gœar. 
Amen. 

Après cette prière, le ministre parle ainsi i ceux qai 
présentent Tenlant : 

Puisque vous présentez cet enfant pour 
être reçu dans l'Eglise de Dieu, vous pro- 
mettez qu'à mesure qu'il avancera en âge 
vous prendrez soin qu'il soit instruit dans 
la doctrine chrétienne, que Dieu nous à 
révélée dans les livres sacrés de rAneien 
et du Nouveau-Testament , et dont nous 
avons un abrégé dans la confession de f(H 
qui commence ainsi : Je crois en Dieu, etc. 
Vous l'engagerez aussi à vivre selon la 
règle que le Seigneur nous a donnée dans 
sa loi , qui se rapporte à ces deux devoirs 
généraux, d'aimer Dieu de tout notre cœur 
et notre prochain comme nous-mêmes, 
afin que cet enfant, renonçant à lui-même 
et à tous ses mauvais penchants, se consa- 
cre entièrement à Dieu, et qu'en édifiant 
l'Eglise il avance son propre salut, par 
Jésus-Christ notre Sauveur. 
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"ÏÇe&Vcfe cas ce que vous promettez ? 

\jb ^tmn ei \a marraine répoodeol ; 

Oui. 

Le ministre dît ; 

* » 

Dieu vous fasse la grâce d'accomplir 
votre promesse. 

Easnite le ministre , descendant de la chair^ répand de l'eaa 
sar la figure de ^enfant, et en prononçant son nom, il dit: 

NN. Je te baptise au nom du Père, du 
Fils, et du Saint-Esprit. Ainsi soit-il. 



LITURGIE DE LA SAINTE CÈNE. 

Après le sermon et la prière qni le suit, le ministre, parlant 

à toute rassemblée , dit : 

Ecoutez, mes frères, de quelle manière 
notre Seigneur Jésus-Christ a institué la 
sainte cène : (( J'ai appris du Seigneur, 
» dit saint Paul , ce que je vous ai ensei- 
» gné : que le Seigneur Jésus, la nuit 
» qu'il fut livré, prit du pain , et, après 
» avoir rendu grâces , le rompit et dit : 
» Prenez, mangez, ceci est mon corps, 
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^> Q^\û esl rompu pour vous; faites ceci 
» en mémoire de moi. De même après 
» avoir soupe, il prit la coupe et dit: 
^) Cette coupe est la nouvelle alliance en 
» mon sang : faites ceci, toutes les fois 
» que vous en boirez , en mémoire de moi. 
)) Car y toutes les fois que vous mangerez 
9) de ce pain , et que vous boirez de cette 
» coupe, vous annoncerez la mort du 
i) Seigneur, jusqu'à ce qu'il vienne. Cest 
)) pourquoi , quiconque mangera de oe 
")) pain oa boira de la coupe du Seigneur 
«> indignement, sera coupable du corps et 
)) du sang du Seigneur. Que chacun donc 
» s'éprouve soi-même; et qu'ainsi il mange 
» de ce pain et boive de cette coupe. Car 
» quiconque en mange et en boit indi- 
)) gnement, mange et boit sa condam* 
)) nation, ne discernant point le corps 
)) du Seigneur. » 

Vous venez d'entendre, mes frères, 
comment notre Seigneur Jésus-Christ a 
institué la sainte scène , et en même temps 
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«N^ c^^\ te^çecl et quelle pureté e//e doit 
^\^ ei^@û»réi& dans son Eglise jusqu'à la 
fin des siècles. Il paraît de là que œux 
qui ne sont pas membres de TEglise , 
ou qui la déshonorent par leur conduite , 
ne doivent pas y être admis. C'est pour- 
quoi, au nom et en l'autorité de notre 
Seigneur Jésus-Christ , et selon la règle 
qu'il nous a laissée dans sa Parole, j'ex- 
communie , c'est-à-dire je déclare indi- 
gnes de participer à ce saint sacrement , 
tous les impies, les incrédules, les profa- 
nes, les idolâtres, ceux qui forment des 
sectes pour rompre Tunion de l'Eglise , les 
parjures , les blasphémateurs, les jureurs, 
ceux qui sont rebelles à leurs pères ou à 
leurs mères ou à leurs autres supérieurs; 
les séditieux , les violents , les emportés ; 
les adultères et tous les autres impudiques; 
les ivrognes, les débauchés, les larrons, 
les avares, les injustes, les trompeurs, les 
calomniateurs , les médisants , et généra- 
lement tous ceux qui vivent d'une manière 
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déréglée. Je leur déclare à tous que, slls 
ne se repentent et ne changent de con- 
duite , ils ne sauraient avoir communion 
avec Jésus-Christ , et qu'ainsi ils doivent 
s'éloigner de cette sainte table, de peur da 
la profaner. 

. Que chacun donc rentre ea soi-même, 
pour examiner s'il n'est point coupable de 
quelques-uns des péchés dont nous venons 
de parler , et pour voir s'il aime Dieu sin- 
cèrement , s'il souhaite avec ardeur de lui 
plaii*e, s'il a une véritable repentance de 
ses fautes ; si, se confiant en la miséricorde 
de Dieu,, et cherchant son salut ea Jésus- 
Christ, il est résolu en même temps de 
vivre d'une manière conforme à la loi de 
Dieu } en particulier , si, renonçant à toute 
injustice et à toute animosité, il est disposé 
à réparer le tort qu'il peut avoir fait à son 
prochain , et à vivre en paix et en charité 
fraternelle avec tous les hommes. 

Il est vrai que , pendant que nous som- 
mes sur la terre, notre foi et notre piété 
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XA «OTA-V^vûlteWes qu'elles devraieat être, 
^ ^<b woM^ avous toas les jours â œmbat- 
tre nos mauvais penchants : mais si nous 
reconnaissons nos faiblesses, si nous en 
gémissons devant Dieu, et si nous faisons 
tous nos eRbrls pour les surmonter, soyons 
persuadés qu'elles n'empêcheront pas que 
nous n'ayons part à la grâce de Dieu, qui 
nous est présentée à la table sacrée. Car 
nous y venons comme des pécheurs qui 
sentent leur misère, et qui cherchent, 
dans la communion de notre Sauveur et 
dans la méditation de sa mort, des secours 
très-efficaces pour combattre le péché et 
le monde, et pour avancer dans le chemin 
de la sanctification et du salut. 

Ne considérons donc pas la sainte cène 
comme une cérémonie vaine et sans effet : 
mais souvenons-nous qu'elle renferme tout 
ce qu'il y a de plus sacré et de plus con- 
solant dans la religion. Jésus-Christ nous 
y est représenté comme le véritable Agneau 
pascal, qui a été immolé pour nous. Lei 




^'^^^ „ corps. «/•»' 
Sas»»»' '''tml, »»* *". £.<*»*""' 
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«OTL Vrw\V& de sa morl , dans le sacrement 
dfô \dL ^\tAj& Q^iie. O Dieu I qui sommes-' 
nous pour de si grands biens? et comment 
pourrions-nous t'en témoigner notre juste 
reconnaissance? Les cieux et la terre, 6 
notre Dieu I sont pleins des marques de ta 
bonté. Mais lu Tas manifestée d'une façon 
toute particulière , en ce que, quand nous 
n'étions que des pécheurs , Christ est mort 
pour nous. Reçois nos hommages, Sei- 
geur notre Dieu ; et fais que , participant 
à ce saint sacrement où tu nous invites 
par ta grâce, nous nous unissions, en 
même temps , à notre Sauveur , par les 
liens d'une foi vive et d'une véritable sain- 
teté : de sorte que nous ne vivions plus 
pour nous-mêmes , ni selon les désirs de 
notre chair , mais que ce soit lui qui vive 
en nous , pour nous conduire à la vie 
bienheureuse, qui n'aura point de fin; 
qu'ainsi nous ayons véritablement part 
aux biens de l'alliance de grâce , que tu 
as traitée avec nous par Jésus-Christ ; per- 
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^Mdà&ft q^e , puisque tu daignes nous 
^fi^ow ^ Va table et dans ta famille, ta 
seras toujours un boa Père à notre égard, 
qui nous pardonneras nos fautes, qui nous 
fourniras , comme à tes chers enfonts^ tou- 
tes les choses qui nous sont nécessaires ,. 
soit pour le corps, soit pour Tàme, et qui 
nous introduiras un jour dans ton héritage 
céleste. Père de grâce, qui n'as point épar- 
gné ton propre Fils, mais qui Tas livré à 
la mort pour nous , et qui nous appelles 
à sa communion pour nous donner ta vie 
étemelle , vivement touchés de ce don pré- 
cieux , nous nous consacrons entièrement 
à toi, nous te présentons nos corps et nos 
esprits en sacrifice vivant et saint; et puis- 
qqe tu nous as tant aimés , nous recoa- 
naissons que cela nous engage aussi à nous 
aimer les uns les autres. Imprime toi-même,, 
ô Dieu ! ces saintes dispositions dans nos 
âmes , afin que, célébrant de cette manière 
la mémoire de ton cher fils. , notre foi se 
fortifie de plus en plus, notre charité s'aug- 
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\!{i<è\iV&) \ioUô sauclîfication s'avaoce et se 
"^xl^VÀotiUQ '. ce qui nous dooDora tous les 
jours plus de sujet de te regarder comme 
notre* Père, et de glorifier ton saioi Nom 
par nos œuvres et par dos paroles. Exauce- 
nous, Père de miséricorde; nous t'invo- 
quons au nom de ton Fils bien-aimé Jésus- 
Christ, auquel, comme à toi. Père céleste, 
et au SaiatEsprit, soient honneur, louange 
et gloire, dès maintenant et à jamais. 
Amen. 

Le ministre continuant à parler au peuple , dît : 

Approchez-vous maintenant, mes frères, 
de la table du Seigneur; mais, venez-y 
avec tous les sentiments d'humilité, de 
repen tance, de foi, de piété, de charité, 
que cette sainte action demande de vous. 
Venez'-y aussi avec ordre et avec bien- 
séance, vous souvenant que vous vous 
présentez devant Dieu , pour vous acquit- 
ter de l'un des devoirs les plus solennels 
de la religion. Et, sans nous arrêter à ces 
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ç>^tc!bo\es extérieurs que nous voyons ei 
que nous touchons, comme si Jésus-Christ 
y était renfermé , d'une manière grossière 
et charnelle , élevons nos cœui*s en haut , 
où Jésus-Christ est à présent dans la gloire 
de Dieu son Père ^ et d'où nous lattendon» 
au dernier jour qu'il viendra pour juger 
le monde , et pour nous mettre en posses- 
sion du grand sa! ut qu'il nous a acquis. 

Après celte exhortation, le ministre descend de la chaire, 
et étant arriTé à la table rompt le pain , et dU, en donnant 
au ministre qui distribue ayec lui : 

Le pain que nous rompons est la com- 
munion au corps de Jésus-Christ noire 
Seigneur y ou quelques autres paroles sem- 
blables; après qu^otj il communie atissi lui- 
même. 

' L'autre ministre lui présente la coupe, en disant : 

La coupe de bénédiction que nous bé- 
nissons , est la communion au sang de 
Jésus-Christ notre Seigneur, ou quelques 
autres paroles semblables; après quoi, U 
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«^é^eale la coupe h son collègue^ et il y par- 
ticipe lui-même. 

Les ministres ayant communié, ks magis- 
trats et ensuite tous ceux qui composent ras- 
semblée s'approchent tour-h-tour , et avec 
ordre, de la table. Les hommes et les femmes 
y vont séparément. L'un des ministres distri- 
bue le pain et Vautre la coupe , en disant à 
chaque communiant quelques paroles propres 
à exciter sa dévotion. Pendant ce temps-là le 
lecteur lit des chapitres de F Ecriture sainte 
convenables au sujet, et fait chanter des: 
psaumes et des cantiques composés pour cette 
solennité. 

, Quand la cérémonie est finie , le ministre qoi a prèché- 

remonte en chaire et dit : 

Mes frères, qui venez de célébrer la 
mémoire de la mort de Jésas-Christ, nous 
vous supplions en son Nom de faire ea 
sorte que vous n'ayez pas reçu sa grâce en 
vain. Que le péché ne règne plus dans 
votre corps mortel , pour lui obéir en sui- 
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\^xiV. sea désirs déréglés; mais doaaez-vous 
entièrement à Dieu. Revêtez-vous, comme 
ses saints et ses bien-aimés , des enlrailles 
de ^iBisérioorde , de bonté, d'humilité ^ 
de douceur, de patience. Supportezrvoos 
les uns les autres ; et si l'uu a siqet de ee 
plaindre de Tautre , pardoanez-vous réci- 
proquement, comme Jésus-Christ vous a 
pardonné. 

Que la paix de Dieu, à laquelle vous 
êtes appelés ,^ pour n'être qu'un seul corps, 
r^ne dans vos cœurs. Rendons-lui tous en- 
semble de très-humbles actions de grâces. 

Père céleste, qui viens de nous donner, 
dans le sacrement de la sainte cène, les 
gages de notre réconciliation avec toi^ par 
Jésus^hrist, que te rendrons-nous pour un 
si grand bienfait? Nous annoncerons pen- 
dant toute notre vie la magnificence de ta 
grâce , par laquelle nous te sommes deve- 
nus agréables en ton Fils bien-aimé. 
Dieu ! ta charité nous presse et nous pos- 
sède. Tu nous as rachetés à un si grand 
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^Tv^- ^wa NOxAoïis te glorifier d^ormais). 
^xxA. \iQ(& cot^ et dans do6 esprits qui 
t'appartiennent. Agrée, Seigneur, ces 
monvements de notre reconnaissance ; et 
qn'il te plaise de nous aider, par ta grâce, 
à exécuter les promesses que nous te M- 
sons aujourd'hui de t'ètre fidèles jusqu'à 
la mort. Enseigne-nous à faire ta volonté. 
Que ton Esprit nous transforme en de 
nouvelles créatures , en sorte que , si nous 
vivons encore dans ce corps , nous viviona 
dans la foi que nous avons en ton cher 
Fils, qui nous a tant aimés , et qui s'est 
livré pour nous. O Dieu de paix ! sanctifie- 
nous parfaitement , et que tout ce qui est 
en nous, notre âme et notre corps, soient 
conservés irrépréhensibles pour le jour 
de l'avènement de notre Seigneur Jésus- 
Christ , lequel , dans l'unité du Saint-Es- 
prit, vit et règne avec toi. Dieu béni éter- 
nellement. Amen. 

Toate rassemblée demeurant deboat, on chante le «anti- 
que de Siméon ; après quoi le ministre la congédie en don- 
nant la bénédiction. 



— 268 — 
LITURGIE DU MARIAGE. 

L'époux et réponse étaot debout deyant là ciiaîra , 1r 
ministre , parlant à rassemblée , dît : 

Dieu y qui est le père et Fanteur du 
genre humain, ayant créé les cieax et la 
terre et toutes les choses qui y sont conte- 
nues, forma l'homme à son image; aprè» 
quoi il dit : (dl n'est pas bon que lliomme 
soit seul; faisons-lui une aide qui lai soit 
semblable. » Ayant doue fait tomber 
Adam dans un profond sommeil, il prit 
une de ses côtes, dont il forma Eve; fai- 
sant comprendre par là que le mari et la 
femme ne sont qu'une même chair, et qu'il 
doit y avoir entre eux une très-grande 
union. Le mari doit aimer sa femme, l'en- 
tretenir, et en avoir soin , comme Jésus- 
Christ aime son Eglise. La femme aussi, 
de son côté, doit aimer son mari, le ser- 
vir et lui être soumise dans toutes les cho- 
ses bonnes et honnêtes; et ils doivent se 
garder une fidélité inviolable l'un à l'autre. 
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ILtk ^^^V , >xw des desseins de Diea, dan» 
Tinsliliil\on du mariage, a été de prévenir 
les désordres de la chair, et d'entretenir 
parmi les hommes la pureté et l'honnêteté. 
Afin donc de suivre la volonté de Dieu, on. 
doit mener une vie chaste et avoir en hor- 
reur toute souillure; car nos corps sont les- 
temples de Dieu, et ceux qui les profanent, 
Dieu déclare qu'il les fera périr. 

Ecoutez comment notre Seigneur en^ 
seigne que le lien du mariage est sacré ^ 
et que les hommes n'ont pas le droit de le 
rompre : «Des pharisiens, dit l'Evangile ,. 
» vinrent pour surprendre Jésus et lui 
» dirent: Estril permis à un homme de 
» répudier sa femme pour quelque sujet 
» que ce soit ? Jésus répondit : N'avez-- 
» vous pas lu que le Créateur fit au com- 
)) mencement du monde un homme et 
» une femme, et qu'il dit : Pour cette rai^ 
» son, l'homme laissera son père et sa 
» mère, et s'attachera à sa femme , et ila 
» seront deux en une seule chair. Que* 
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ï^ Wiomme ne sépare donc pas ce 
)) Dieu a joint (Alatth. , XIX, 3-6). » 

Vous donc y N. N. ^ qui êtes instruits < 
la volonté de Dieu, voulez-vous vivre da 
ce saint état de mariage^ que Dieu li 
même a institué, et que saint Paul repi 
sente comme honorable entre tons 1 
hommes ? Si c'est là votre dessein y fisdfa 
le connaître devant cette assemblée. 

Répome. Oui. 

Je vous en prends à témoins , vous toi 
qui êtes ici présents, et je vous prie k 
vous en souvenir. Néanmoins, s'il y 
quelqu'un dans cette assemblée qui sacl 
quelque chose, qui doive empêcher 
mariage, et que Tune des parties s( 
déjà liée avec une autre personne, qu'il 
dise: 

Le BÙiiiftie t'anèle im nuDmeiit, et eontinM, fi^Axmm 

aax épooz : 

Puisqu'il n'y a point d'opposition , not 
Seigneur veuille bénir votre dessein, 
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Qgiv^ NoVt^ cotûtùeiiceinent soit au nom de 
\iys3fy ^ ^\ a ta\l \e ciel et la terre. 

Yousv N. , vous déclarez ici devant Dieu 
et devaat cette sainte assemblée^ que vous 
avez pris et que vous prenez pour votre 
femme et épouse N. ici présenta Vous pro- 
mettez de la garder,, de Faimer, de l'en- 
tretenir^ de vivre saintement avec elle, et 
de lui garder Ta fm , comme c'est le devoir 
d'un bon et fidèle mari envers sa femme, 
et comme Dieu vous le commande dans sa 
Parole? 

Réponse^ Oui. 

Vous , N., vous déclara ici devant Dieu 
et devant cette sainte assemblée, que 
vous avez pris,, et qiue vous prenez N. ici 
présent pour votre mari Intime. Vous 
promettez de l'aimer , de lui obéir et de 
lui être soumise, de vivre saintement avec 
lui, et delui garder la foi , comme c'est le 
devoir d'une épouse fidèle eavers son 
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^^Tv , el comme Diea vous le commaai 
dans sa Parole. 

Réponse. Oui.. 

Souvenez-vous^ Tun et l'autre, des pro 
Qiesses q^ue vous venez de faire. Et puisque 
Dieu vous a unis par le sacré lien du ma 
riage , vivez ensemble dans la paix , dani 
Funion, dans la pureté, vous aidant Tue 
Fautre, et vous gardant la fidélité réci- 
proquement suivant la loi de Dieu. Prions 
Dieu, tous ensemble, qu'il répande sa 
bénédiction sur ces personnes et sur leui 
mariage. 

Seigneur Dieu, tout bon et tout sage , 
qui as prévu, dès le commencement, qu'il 
n'était pas bon que l'homme fût seul , el 
qui, pour cette raison, lui as donné qdc 
aide semblable à lui ; puisqu'il t'a pla 
d'appeler ces personnes à l'état sacré du 
mariage , nous te prions Irès-humblemenf 
de leur donner tou Saint-Esprit, afin qu'ils 
vivent saintemeat; surmontant tous les 
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cfi»»^^^ àfesyre de la chair, et édiûani 
W ^wVtçî& \vo\UTïies par leur unioû et par 
la régularité de leur vie. Donne-leur ta 
bénédiction^ comme à tes fidèles servi- 
teurs. Et^ si tu veux qu'ils aient des 
enfants , fais qu'ils s'appliquent avec soin 
à les instruire dans la piété et à les for- 
mer à la vertu ; et que , remplissant tous 
leurs devoirs dans œ nouvel état où tu 
les fais entrer, ils contribuent à ta gloire 
et ils avancent leur salut. Exauce-nous , 
Père de grâce, pour l'amour de ton cher 
Fils Jésus-Christ notre Seigneur. Amen. 

Le ministre, sWressant encore aux deux personnes mariées, 

ajoate : 

Notre Seigneur vous comble de ses bé- 
nédictions , et vous fasse la grâce de 
vivre ensemble longtemps et saintement 
Ainsi soit-iL 
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1SS.^T \Xi CORPS DANS LESÉPVLCBR 

Après tToir fait déposer le eorps dans le sépalere et tTair 
ioToqoé le nom de Diea par «es mots : Noire midê mi 
au, etc. le pasteur s'approchera de la tombe et dira : 

Puisqa'il a plu à Dieu par sa grande 
miséricorde de retirer à lui notre frère 
défunt (ou notre sœur défunte), nous 
mettons son corps dans le sépulcre, nous 
rendons la terre à la terre, la cendre aux 
cendres, la poudre à la poudre, ayant 
une pleine assurance de la résurrection , 
par Jésus-Christ notre Seigneur. 

Exhortation. 

Mes frères. 

Cette cérémonie funèbre nous rappelle 
la dernière fin à laquelle nous sommes tous 
condamnés. Uhomme né de femme, est-il 
dit dans l'Ecriture, est de courte vie et plein 
dSmnui; il sort corgme une fleur qui est cou- 
pée et comme l'ombre qui ne s'arrête point. 
Cette déclaration, dont la vérité nous est 
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wcA"^^ «aVmTàT[iu\ sensible par le délo* 

Ï^sgssissaX Ae noire frère défant (on sœur 
défunte), s'adresse à chacan de nous quî 
sommes ici présents ainsi qu'à tous les 
autres membres de la société humaine, 
I pères, mères et enfants; frères, sœurs et 
amis; magistrats, citoyens, mai très et ser- 
viteurs; tous sont comme la fleur qui est 
coupée , comme Vombre qui ne s^ arrête point, 
et tous seront un jour moissonnés par la 
fiiux meurtrière du roi des épouvante- 
ments. 

Cest donc avec raison, mes frères , que 
nous pourrions dire avec saint Paul; que 
nom serions les plus misérables d'entre les 
créatures, si nous n'avions (Tespérance en 
Christ que pour cette vie seulement ; mais 
grâces à Dieu qui nous a régénérés par l'es- 
pérance vive de la résurrection, nous croyons 
que Jésus-Christ est ressuscité \d'entre les 
morts et qu'il a été fait les prémices de ceux 
qui dorment. Nous croyons que, comme en 
Adam y tous meurent , pareillement en Jésus- 
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CVitUt, tous sont vivifiés. Quelqu'un dût 

il : Comment ressmciteroné les mor/sl^ 

'que Von sème, dit saint PaïUj ne peut et 

mvifié^ s'il ne meurt auparavant. Le gra\ 

que l'on sème est nu y mais Dieu lui dam 

Je corps qu'U veut. Or, il en sera de mén 

au jour de la résurrection. Le corps est sert 

corruptible, mais il ressuscitera incorru} 

tiblej il est semé abject, mais il ressuseitei 

glorieux ; il est semé infirme, mais il ressu 

•citera plein de force; il est semé ser^suel 

mais il ressuscitera spirituel : eti sorte que 

'Comme nous portons ici-bas l'image de celi 

qui est poudre y nom porterons dans le cii 

d'image de Celui qui est céleste. Il faut don 

que ce corruptible revête l'incorruptibilité 

que ce mortel revête l'immortalité; etquan 

^tte transformation glorieuse aura eu Ueu 

4ilors sera accomplie la parole qui est écrite 

La mort est engloutie en victoire. Alors noh 

pourrons dire : mort ! où est ton aiguillon 

é sépulcre ! où est ta victoire ? 

Voilà , mes frères , quelles sont les espé 
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t%si<(^ V^^xt ceux qui meurent aa Seigneur 
^\^\^lo\, eu sa mort^ œmme sacriSœ 
expiatoire. Et telles sont œlles que nous 
aimons à concevoir au sujet de notre frère 
(ou sœur^N.... que Dieu a retiré de ce 
monde ^ dans la année de son âge. 

PRIÈRE. 

Mes frères , prions Dieu : 

Dieu puissant^ avec qui vivent les 
esprits de ceux qui meurent au Seigneur, 
auquel quiconque croit vivra , encore qu'il 
soit mort, et qui nous as enseigné à 
n'être point centristes touchant ceux qui 
sont morts comme font les hommes qui 
n'ont point d'espérance, nous te rendons 
grâces de ce qu'il t'a plu de retirer notre 
frère (ou sœur) des misères de ce présent 
siècle, et nous te supplions de vouloir 
bientôt accomplir, par ta grâce, le nombre 
de tes élus et de hâter la venue de ton 
règne. Veuille nous ressusciter de la mort 
du péché à la vie de la justice, et fais 

8. 
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x\^pT^ avoir rmrché ûdèleweDi devsm 
toi dans ce inonde^ nous paissions, quancf 
nous en serons partis , nous reposer en 
toi dans le séjour de la félicité, et y jouir 
d'une béatitude sans fin en nos corps et 
en nos âmes! 

Doœologie. 

A toi, Seigneur, qui es la résurrection 
et la vie , soit gloire dans ton Eglise qui 
attend ici-bas ton apparition , comme dans 
celle qui est autour de ton trône, aux 
siècles des siècles ! Amen, 

Bénédiction. 

Que la grâce du Seigneur Jésus-Christ, 
que Famour de Dieu le Père et la com- 
munication du Saint-Esprit soient avec 
vous tous. Amen. 



tK^A^ES SACRÉS 



POUR 



LES PRINCIPALES- SOLENNITE». 
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L — Cantiqt^e dé Zacharie pour le jour de. 

Noè'L 

Sur le chant du Ps. LXXXIX.. 

!.. Béui.soU à jamais le grand Dieu d'Israël , 
Ii!auteur de tous les biens, tout-puissant, éternel ^ 
Qui , louché de nos cris et de notre misère , 
Dans nos pressants besoins s'est montré notre Père». 

2^ Dans ses compassions il nous a. visiCés y 
Par son bras invincible il nous a rachetés» 
Et, malgré nos péchés, ce Dieu tendre et propice 
Fera lever sur nous le Soleil de justice. 

3. La maison de David, ce grand roi des Hébreux,, 
Nous donne dans ce jpur un Sauveur glorieux , 
Qui vient nous affranchir du funeste esclavage , 
Et nous faire obtenir un céleste héritage. 

L Nos pères l'attendaient : Dieu leur avait promis 
Qu'il nous protégerait contre nos ennemis , 
Et nous délivrerait du joug insupportable 
De la loi du. péché, de la mort et. du diable.. 
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5. Au père des croyants Dieu fit même serment, 
Qu'il répandrait sur lui ses biens abondamment , 
Que les peuples seraient bénis en sa semence , 

El qu'il les recevrait dans sa sainte alliance. 

6. Ce grand Dieu, qui peut tout, qui ne change jamais, 
Se souvient des serments que pour nous il a faits : 
II commence aujourd'hui d'accomplir sa promesse , 
£l nous fait admirer son amour, sa tendresse. 

7. Par son divin secours, nos cruels ennemis 
Seront entièrement confondus et soumis : 

Tous nos maux vontfînir, nos soupirs et nos plaintes: 
Nos troubles cesseront , nos soucis et nos craintes. 

8. Jouissant d'une pleine et douce liberté , 
Nous vivrons justement et dans la sainteté, 

Et nos cœurs , pleins d'amour et de reconnaissance, 
Célébreront l'Auteur de notre délivrance. 

2« PAUSE. 

9. O bienheureux enfant , qui sert de précurseur 
Au Rédempteur du monde , et qui dois du Seigneur 
Préparer le chemin , être son interprèle , 

Et marcher devant lui comme son grand prophète! 

10 Ta voix va désormais aux peuples annoncer 
Celui qui doit un jour nos péchés effacer ; 
L'attente dTsraël , notre Roi , le Messie , 
Qui vient nous acquérir le salut et la vie. 



\\.\i twfc ^xxAAe dè^k que Je vois ce Soleil,, 
CeV OrieDl d'en-haut , dont l'éclat sans pareil 
Dissipera bientôt robscurité profonde y 
Qui depuis si longtemps a régné dans le monde. 

12. Les peuples, qui marchaient dans Tombre de la mort,. 
Vont être illuminés et changeront de sort ; 

Leurs yeux étant ouverts^ par sa vive lumière, 
Ils connaîtront leur Dieu , leur Sauveur et leur Père. 

13. Il conduira nos pas au chemin de la paix , 
El ce divin Sauveur remplira nos souhaits : 

Nous l'aimerons toujours^ nous lui serons fidèles ^ 
fit nous vivrons heureux à l'ombre de ses ailes. 

IL -« Cemtique pour le jour de Noèt 

Sur le chant du Pft. CXVUI. 

1. Faisons éclater notre joie, 
Et louons notre Biejafaiteur ; 
Le Père étemel nous envoie 

Son Bien-Aimé pour rédempteur. 
D'une vierge chaste et féconde 
Un Enfant divin nous est né , 
Aujourd'hui le Sauveur du monde» 
Le Fils de Dieu nous est donné. 

2. En lui la suprême puissance 
Se trouve avec l'infirmité , 
Une éternelle et pure essence 
S'unit à notre humanité. 
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DaT\s \a bassesse on le voit naître. 
Sous la forme d'uu serviteur ; 
Mais c'est alors qu'il fait paraître 
Plusieurs rayons de sa grandeur. 

3. U n'a pour palais qu'une étable y 
Et qu'une crèche pour berceau ; 
Mais cet Enfant incomparable 
Fait briller un astre nouveau. 

A sa naissance, les sainls anges 
Font ouïe leurs voix dans ces lieux.; 
Us disent, chantant ses louanges : 
Gloire soU à Dieu dans les cieux ! 

4. Mortels , le Maître du tonnerre 
Contre vous n'est plus irrité, 

La paix va régner sur la terre , 
Dieu pour vous est plein de bonté. 
Joignons notre sainte harmonie 
A leurs concerts mélodieux : 
Louons le Prince de la vie, 
Qui vient se montrer à nos yeux. 

5. Approchons-nous avec les mages 
Du berceau de notre Sauveur , 
Rendons-lui nos justes hommages^ 
El présentons-lui notre cœur; 
L'or et l'encens de l'Arabie 
Plaisent bien moins à notre Rof 
Que la saintelé de la vie , 

Qu'un cœur plein d'amour et de foi. 
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W\. — Contiqiie pour le jour de Pâques* 

Sar le chant da Ps. XXIV. 

1. Faisons retentir dans ce liea 
Le sacré nom de notre Dieu ,. 
Et de Jésus, le roi de gloire. 

11 a vaincu nos ennemis , 
Satan , la mort , lui sont soumis ; 
Annonçons partout sa victoire. 

2. Ne cherchons plus dans le tombeau; 
Jésus, qui , pour son cher troupeau, 
A souffert une mort cruelle ; 

Cet invincible Rédempteur 

Du sépulcre est sorti vainqueur , 

Et vit d'une vie immortelle. 

3. Cest lui qui nous a mérité , 
Par sa mort , l'immortalité , 
Et son sang a lavé nos crimes. 
Il nous fait sacrificateurs ; 
Offrons-lui nos corps et nos cœurs,. 
Il ne veut point d'autres victimes. 

4. Aimons-le fous, et que jamais 
Ses inestimables bienfaits 

Ne sortent de notre mémoire ; 
Faisons connaître ses exploits, 
N'ayons point honte de sa croix y 
Et ne vivons que pour sa gloire. 



IV. — Autre cantique pour k jour <^ Pâques. 

Sur le chant du Ps. LXXXIX. 

1. Entonnons dans ce jour un cantique nouveau 
A l'honneur de Jésus qui sort de son tombeau , 
Il a de notre Juge apaisé la colère, 

Il a fait notre paix avec Dieu noire Père. 

2. Pour nous, ce Fils de Dieu s'est revêtu d'^un corps; 
Pour nous , il est entré dans le séjour des morts. 
Après avoir souffert une peine infinie 

Et perdu sur la croix son innocente vie, 

3. Publions son triomphe, il est ressuscité; 
Il règne dans le ciel tout plein de majesté; 

Les esprits bienheureux, qui contemplent sa gloire, 
Célèbrent ses vertus, ses combats, sa victoire. 

4. Ressuscitons , chrétiens , avec notre Sauveur, 
Suivons ce divin Chef, ce glorieux vainqueur, 
Et détachons nos cœurs des choses de la terre , 
Dont la gloire et les biens n'ont que l'éclat du verre. 

5. Elevons nos esprits vers les biens éternels ; 
Si nous sommes ici malheureux et mortels, 
Sachons que noire vie avec Christ est cachée 
Dans le sein du Très-Haut , qui nous l'a destinée. 

6. Quand notre Rédempteur redescendra des deux, 
Nous paraîtrons alors avec lui glorieux : 

Le voyant tel qu'il est , nous lui serons semblables , 
Et nous célébrerons ses bontés inefTables. 
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^ « — Autre cantiqtAe pour le jour de Pdqu^. 

Sar le chant du Ps. XXIV. 

1. A Celui qui nous a sauvés 
Et dont le sang nous a lavés, 
Soit empire et magnificence. 
D'esclaves il nous a faits rois ; 
Rendons à ses divines lois 
Une parfaite obéissance. 

S. Célébrons tous lacharité 

De ce Sauveur ressuscité ; 

Et disons avec les saints anges : 

Digne est l'Agneau de recevoir 

Hommage 9 honneur, force, pouvoir, 

tiloire , richesses et louanges. 

VI. — Cantique pour le jour de VAicemum de. 

Jésus-Christ 

Sur le chant da Fa. CX. 

1. Venez, chrétiens, et contemplons la gloire* 
Du Rois des rois, du Monarque des cieux , . 
Qui va jouir des fruits de sa victoire. 

Que ce speclade est grand et glorieux ! 

2. Itmonte au ciel porté sur une nue. 
Et tout en lui nous marque sa grandeur ; 
Satan soumis, la mort même vaincue 
Sont les captifs qui suivent ce vainqueur. 



\ 
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% Son char pompeux est précédé des anges, 
Qu\ , publiant ses merveilleux explœts. 
Font retentir dans les airs ses louanges , 
El vers le ciel poussent ainsi leurs voix. 

4. Ouvrez-vous , cieux , temple du Dieu suprême y 
Pour recevoir le Roi de Funivers , 

Le Saint des saints , celui que le Père aime,. 
Et le Vainqueur du monde et des enfers. 

PAUSE. 

5. Cesl donc au ciel qu'est Jésus notre frère ^ 
Notre avocat, notre chef, notre époux, 

Le Rédempteur , en qui notre âme espère : 
Ah I quelle gloire et quel honneur pour nous*!. 

6. Il est allé nous y préparer place , 
£t de ce haut et bienheureux séjour, 

11 nous fait part de son Esprit de giîce' 
Et des effets de son. plus tendre amour. 

7. Suivons-le tous , animés d!un saint zèle , 
N'arrêtons plus nos cœurs dans ces bas lieux ; 
Ce doux Sauveur lui-même nous appelle , 

Et nos vrais biens sont cachés dans les cieux« 

8k Un jour Jésus , du trône de la gloire , 
Viendra juger les vivants et les morts , 
El remporter sa dernière victoire. 
En ranimant la poudre de nos corps. 
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ÎW.^ — Canilique pour fe jour de la Pentecôte. 

Sar le chant da Ps. XCVIII. 

1. Célébrons toas, par nos louanges , 
Le Père de notre Sauveur , 
Le Roi des hommes et des anges, 
La source de notre bonheur. 
Sa miséricorde «st immense , 
II a répandu dans ce jour , 
Suf son Eglise en abondance , 
L'Esprit du Fils de son amour. 

2. Avant que t;e Maître du monde 
Eût créé la terre et les cieux. 
Avant qu'il fît la mer profonde. 
Il pensait à nous rendre heureux. 
Il nous a destiné sa gloire, 

Par un effet de sa bonté , 

Mais, pour en jouir, il faut croire 

Et vivre dans sa sainteté. 

3. Ce Dieu tout bon , tout adorable , 
Pour ses enfants nous a choisis : 

Il veut nous nourrir à sa table , 
Et nous y donner son cher Fils : 
Ce Fils , par son obéissance , 
Nous obtient des biens éternels , 
Son sang est notre délivrance , 
Et sa mort nous rend immortels. 



288 



PÀDSB. 



4. U dissipe notre ignorance , 
Et fléchit notre dureté ; 

U nous donne sa connaissance 
Par son Esprit de vérité : 
Cet Esprit que Christ nous envoie 
Nous scelle pour le dernier jour ; 
Il produit la paix et la joie , 
La foi, Fespérance et Tamoar. 

5. Jésus nous le donne pour gage 
De son immense charité ; 
Cestl'arrhe du riche héritage 
Que son sang nous a mérité. 

O Seigneur, selon ta promesse , 
Répands sur nous, pauvres humains , 
L'Esprit de grâce et de sagesse. 
Qui règle l'œuvre de nos mains. 

6. Que cet Esprit , dans nos prières , 
Elève nos cœurs jusqu'aux cieux. 
Que par ses divines lumières , 

Cet Esprit éclah*e nos yeux. 

Alors , avec tous les fidèles , 

Nous comprendrons quels sont les biens 

El les richesse^ étemelles 

Que sa bonté réserve aux siens. 



) 



^ 
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^\SV. — A^lJtre cantique pour k jour de la 

Pentecôte. 

Sar le chani da Pg. XXIV. 

1. tJDîssons nos cœurs et nos voix 
Pour célébrer le Roi des rois ; 
C'est une source inépuisable , 
11 nous fait des biens infinis ; 
En son Fils il nous a bénis, 
Et nous a reçus à sa table. 

2. Chrétiens , ne contristons jamais 
L'Esprit de lumière et de paix ; 
Consacrons toute notre vie 
Au Père , notre\Créateur, 

A son cher Fils , notre Sauveur , 
A l'Esprit , qui nous sanctifie. 

ÏX. — CantiqtÂe pour la sHainte Cène de 

septembre. ^ w 

Sar le chant du Ps. XXXil. 

I. Peuple chrétien , ton Sauveur charitaible 

Vient aujourd'hui t^inviter à sa table. 

Ce bon Pasteur, par un excès d'amour, 

Se donne à toi iui-mème dans ce jour. 

Après avoir, par son grand sacrifice, 

pu Tout-Puissant satisfait la justice , 

II vient t'offrir et sa coupe et son pain , 

Pour apaiser et ta soif et ta faim. 

Ô 



% lift pain du ciel , que les Hébreux mandèrent 
Dont ces ingrats enfin se dégoûtèrent, 
Ne les pouvait garantir de la mort , 
Du genre humain Finévitable sort. 
Notre Jésus aujourd'hui nous présente 
Un pain céleste, une manne excellente : 
Qui le reçoit avec humilité , 
Peut s'assurer de l'immortalité. 

3. Ce doux Sauveur est le vrai pain de vie , 

Qui nous nourrit et qui nous fortifie ; 

Sa chair sacrée est le seul aliment 

Qui donne à l'âme un vrai contentement. 

Son divin sang, qu'il offre pour breuvage, 

Nous a des cieux mérité l'héritage : 

Il nous transforme en des hommes nouveaux , 

Il adoucit nos peines et nos maux. 

PAUSp. 

4. Quiconque en boit n'a plus l'âme altérée , 
Ni d'honneurs vains et de courte durée , 

Ni de trompeurs et criminels plaisirs : 

Il sait en Dieu borner tous ses désirs ; 

Il meurt au monde, il renonce à soi-même, 

Il ne vit plus que pour Jésus qu'il aime; 

Il est toujours prêt à sacrifier 

Ses biens, ses jours, pour le glorifier. 

5. Mais qui pourrait ainsi manger et boire 
Le corps sacré , le sang du Dieu de gloire ? 
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»N.\<i OwcèNÀ^ti , qu\ , plein de charité , 
^\\. €cv ^^^w^ mot\. el ressuscité ; 
ui, s'appliquant son parfait sacrifice, 
herche en lui seul sa vie et sa justice, 
eureux celui qui reçoit dans son cœur 
e glorieux et divin Rédempteur. 

Heureux celui qui t*est toujours fidèle , 
eigneur Jésus, et qui, brûlant de zèle , 
e suit partout, t'embrassant par la foi ! 

qui peut-on, Seigneur, aller qu'à toi? 
u nous promets une vie étemelle, 
u nous promets une gloire immortelle » 
oi seul nous peux faire entrer dans les cieux , 
'est vers toi seul que nous tournons les yeux. 

'.. — Cantique pour le jour de la commumion 

de septembre. 

Sur le chant du Ps. XXIV. 

1. Tes biens, 6 Dieu, sont infinis. 
Tu nous as donné ton cher Fils , 
Ton Fils unique , ton image. 
Père de grâce , tous nos cœurs 
Sont pénétrés de les faveurs , 
Achève aujourd'hui ton ouvrage. 

2. Ënflamme-nous d'amour pour toi , 
Imprime dans nos cœurs ta loi ; 
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¥^s que notre étude ordinaire 
Soit de méditer tes bienfaits 9 
Et que nous n'ayons désormais 
D'autre désir que de te plaire^ 

XI. — Cantique four louer Dieu; composé pt 
un ancien docteur de TEglise, et tradu 
du latin. 

Sur 1q chant dii Ps. LtXXXIX. 

1. Grand Dieu, nous te boons, nous t'adorons, Seignei 
Et nous voulons chanter une hymne à ton honnei 
Eternel , l'univers te craint et te révère, 
Gomme son Créateur , son Monarque et son Pèi 

% Les trônes, les vertus, les esprits bienheureux 
Qui sont les. spectateurs de tes faits merveilleux , 
Le chœur des séraphins , des chérubins, des ange 
Sans se lasser jamais , célèbrent tes louanges. 

3. Saint, saint, saint, disent-ils, dans leurs sacrés concei 
Est le Dieu des combats, le Roi de l'univers ; 
Ta gloire et ta grandeur remplissent tout le mond 
Tout marque ton pouvoir : le ciel , la terre et Tonc 

l'« PADSB. 

A, Tous prêchent ta puissance et ta fidéfîté ^ 
Ta sagesse infinie et ta grande bonté : 
Tes apôtres, tes saints, tes martyrs, tespropbètt 
Des oracles sacirés les divins interprètes. 
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^•\î^^\s^qvû combat, répandue en tous lieux, 
W c>^\^ ^\ù dè^k Inompbe dans les deux , 
A toi , Père élemel , à ta parfaite image , 
Ton Fils, ton Bien-Âimé, tous viennent rendre hommage, 

6. Tous célèbrent ton Nom, ô notre Rédempteur I 
Tous louent ton Esprit , notre consolateur ; 

O Jésus, Roi de gloire, unique Fils du Père , 
Tu t'es fait notre époux , notre chef, notre frère. 

2« PAOSB. 

7. Pour nous faire jouir d'un bonheur éternel, 
Tu n'as point refusé de prendre un corps mortel , 
Et tu t'es incarné , pour sauver tout le monde , 
Dans l'humble et chaste sein d'une vierge féconde. 

8. Tu t'es anéanti, toi puissant Roi des rois, 
Jusqu'à souffrir la mort sur un infâme bois ; 
Mais , brisant l'aiguillon de cette mort cruelle , 
Toi seul nous as acquis une gloire immortelle. 

9. Toi seul nous as ouvert le royaume des cieux. 
Où tu règnes. Seigneur , assis dans ces hauts lieux , 
Sur un trône éclatant à la droite du Père , 
Toujours environné des anges de lumière. 

3« PAUSE. 

10. C'est toi qui dois un jour ressusciter nos corps , 
Et tu viendras juger les vivants et les morts. 

A tes chers serviteurs subviens par ta clémence , 
'Déploie en leur faveur ton bras et ta puissance. 
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\\. Tu\es as rachetés par ion sang précieux r 
\>ôVowa\ew8 ennemis rcnâs^les victorieux; 
Sauve ton peuple, ô Dieu ! bénis (on héritage : 
Que ta gloire et ton ciel soient un jour leur partage^ 

12. Seigneur, par ton Esprit, conduis tes chers enfants,. 
Et répands, sur eux tous , tes bienfaits en tout temps i 
Nous voulons désormais employer notre vie, 

A louer hautement ta grandeur infinie» 

13. Garde-nous contre toi de pécher en ce jour , 
Embrase tous nos cœurs du feu de ton amour ; 
Exauce-nous , pardonne ; Eternel , fais-nous grâce , 
Dans nos pressants besoins tourne sur nous ta face. 

14. Nous n*espéronSy ô Dieu, qu'en ta grande bonté. 
Toi seul peux nous aider dans notre adversité , 
Rendre nos jours heureux et notre âme contente ; 
Nous ne serons jamais cpnfus dans notre attente. 

XII. — Cantique pour le premier jour de Vannée. 

Sar le ofaant du Pg. CXXIX. 

1. O notre Dieu! Père d'éternité, 
Qui des mortels règles la destinée , 
Nous venons tous , avec humilité , 
Te consacrer celte nouvelle année. 

2. Le grand flambeau , qui règle les saisons. 
En éclairant Tun et l'autre hémisphère , 

Te doit. Seigneur , sa chaleur, ses rayons 
Et sa lumière à tous si salutaire. 



*, 
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•i. \ifc ç\ç\,\a Verre et tous ses habitants 
^T^c\\QT\V ptktloMt ta puissance infio/e ; 
Cesl àe Vo\ seul que dépendent nos aas , 
Nos mois, nos jours, nos moments, notre vie. 

4. Dans un instant tu changes notre sort. 
Dès que tu dis : Rentrez dans la poussière , 
Enfants d'Adam , incontinent la mort , 
Nous saisissant , finit notre carrière. 

1'« PADSK. 

5. Nous gémissons, ô notre divin Roi! 
D'avoir commis, dès la plus tendre enfance, 
Tant de péchés contre la sainte loi, 

Et provoqué ta sévère vengeance. 

6. Pardonne-nous tous ces péchés , Seigneur , 
Impute-nous la parfaite justice 

De ton cher Fils notre unique Sauveur , 
£t souviens-toi de son grand sacrifice. 

7. Nous te venons promettre dans ce jour 
Pour ton service une ardeur éternelle ^ 

Un cœur nouveau, brûlant d'un saint amour. 
Toujours soumis, zélé, pur et fidèle. 

8. Mais nous savons que nos efforts sont vains, 
Sans ton secours. Père de toute grâce ; 
Déploie en nous , misérables humains , 

De ton Esprit la puissance efficace. 
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^. Que cet Esprit, nous conduisant toujours 
Pendant le cours de toutes nos années. 
Règle nos mœurs, nos désirs, nos discours, 
Selon les lois que tu nous as données. 

2e PAUSE. 

10. Enseigne-nous que tout est vanité, 
Et qu'il n'est rien ici-bas de durable , 

Que les grandeurs , les plaisirs , la beauté , 
Tout passe enfin et tout est périssable. 

11. Fais-nous connaître et comprendre, Seigneur, 
Que notre vie est un torrent rapide , 

Une ombre, un songe ^ un éclair, une fleur , 
Une vapeur qui n'a rien de solide. 

12. Rends cette année heureuse à tes enfants , 
De mille biens qu'elle soit couronnée , 

Que tes élus soient toujours triomphants. 
Et réjouis ton Eglise affligée. 

13. Préserve-nous de fâcheux accidents ; 
Mais si tu veux finir notre carrière, 

Et s'il te plaît de terminer nos ans. 
Prépare-nous à notre heure dernière. 

11. Fais que, t'aimant, nous vivions saintement. 

Dans la justice et dans la tempérance , 

En attendant l'-heureux avènement 

De Ion cher Fils , notre unique espérance. 
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^5av\. Gamtique de Siméon. 

Laisse-moi , désormais , 
Seigneur , aller en paix ; 
Car , selon ta promesse , 
Tu fais voir à mes yeux 
Le salut glorieux. 
Que j'attendais sans cesse : 
Sakit, qu'yen l'univers 
Tant de peuples divers 
Vont recevoir et croire; 
Ressource des petits , 
Lumière des Gentils y 
Et d'Israël la gloire. 



FIN. 
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